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Une cascade de démissions suivrait celle de Vaugeois

Les orthodoxes préparent un autre coup d’éclat

Denis Vaugeois: «Je reste mem­
bre du parti».

PIERRE O’NEILL

Les orthodoxes du Parti québécois préparent 
un nouveau coup d’éclat pour ébranler le gou­
vernement et provoquer le déclenchement d’é­
lections anticipées. D’autres ex-ministres et 
députés orthodoxes imiteront le député de 
Trois-Rivières, M. Denis Vaugeois, qui a an­
noncé hier sa décision d’abandonner son siège 
de l’Assemblée nationale.

Défaits par les révisionnistes, qui ont obtenu 
l’appui de 65 % des délégués du congrès et la 
mise en veilleuse de l’option souverainiste, les 
orthodoxes ont déjà commencé à planifier une 
contre-offensive visant essentiellement à re­
tarder la convocation d’un congrès de leader­

ship et empêcher le ministre de la Justice, M. 
Pierre-Marc Johnson, de jK'endre la direction 
du parti. Ils se réuniront secrètement à Mont­
réal en fin de semaine prochaine pour repenser 
leur stratégie et s’entendre notamment sur le 
rythme et l’ordre des prochaines démissions.

Une source proche du groupe des orthodoxes 
a confié hier au DEVOIR que deux des démis­
sions appréhendées doivent être annoncées dès 
le début de la semaine prochaine. L’ex-minis­
tre des Affaires sociales, le Dr CamiUe Laurin, 
quitterait son poste de député de Bourget tout 
en demeurant membre du parti. Il serait suivi 
dès le lendemain du député de Rivière-du- 
Loup, M. Jules Boucher, qui a confirmé hier au 
DEVOIR qu’il songeait effectivement à quitter 
le caucus du parti pour siéger comme indépen­

dant. M. Boucher a {H^isé qu’il prendra sa dé­
cision après avoir pa^cipé, en fin de semaine 
prochaine, à la réunion des orthodoxes et en 
avoir prévenu les membres de l’exécutif de son 
comté. Il prévoit donner une conférence de 
presse, mardi, à Rivière-du-Loup.

D’après les informations recueillies hier au­
près des orthodoxes, le plan de déstabilisation 
prévoit l’étalement des démissions sur plu­
sieurs jours afin d’en optimiser l’impact dans 
l’opinion publique. C’est ainsi que les ex-minis- 
tres Gilbert Paquette et Louise Harel atten­
draient la dernière semaine de janvier pour an­
noncer leur décision de quitter le caucus du PQ 
pour aller siéger comme députés indépen­
dants. Ils iraient ainsi rejoindre les ex-mmis- 
tres Denise Leblanc-Bantey et Jacques Léo­

nard, ainsi que les députés Jérôme Proulx et 
Pierre De Beilefeuille, qui entendent tous qua­
tre continuer à siéger à l’Assemblée nationale. 
Après les ex-ministres et les députés, ce sont 
des exécutifs de comtés qui annonceront, à 
tour de rôle, leur démission.

Le plan d’action à moyen terme des ortho­
doxes prévoit en outre pour la fin de février, à 
Montréal, un mini-congrès devant regrouper 
tous les ex-ministres, députés et délégués qui 
ont participé au congrès du week-end dernier 
et qui ont claqué la porte après que l’assem­
blée plénière eût indiqué sa nette préférence 
pour la mise en veilleuse de la souveraineté. Ils 
étudieront alors trois hypothèses: fonder un 
nouveau parti, créer un mouvement indépen- 

Voir pag* 10; Lm orthodoxe*

Le président américain entame son second mandat

Reagan réaffirme sa volonté de 
poursuivre la « guerre des étoiles »

/■

PhololaMr AP
Sous te regard attentif de son épouse Nancy. Ronald Reagan a prêté serment hier sous le dôme du Capi­
tole.

Clark se range derrière Reagan
PIERRE APRIL

OTTAWA (PC) — Le gouverne­
ment canadien, par la voix de son se­
crétaire d’Etat aux Affaires exté­
rieures, M. Joe Clark, s’est rangé 
hier derrière le président américain, 
M. Ronald Reagan, en appuyant sa 
décision de poursuivre les recher­
ches et la mise au point d’un systè..ne 
d’armes spatiales.

Au cours d’une intervention aux 
Communes, le ministre Clark a cité 
le président Reagan et indiqué que 
l’Initiative de défense stratégique 
(IDS) était un programme de re­
cherche qui ne visait qu’à déter­
miner s’il était possible de renforcer 
la stabilité stratégique et de réduire 
la dépendance à l’égard des armes 
nucléaires.

« Etant donné, a-t-il dit, les ques­
tions techniques extraordinairement 
complexes que soulève l’IDS, des 
questions auxquelles même un pro­
gramme intensif de recherche risque 
fort de ne pas trouver de réponse, il 
est évident que nous sommes en pré­
sence d’un concept hautement hypo­
thétique. »

Pour M. Clark, les données sont
Voir page 10: Clark
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Le secrétaire général de l’OTAN, Lord Carrington, a rencontré M. Joe 
Ciark hier à Ottawa. Selon eux, il demeure essentiel de déployer des 
missiles nucléaires en Europe de l’Ouest d’ici à ce qu’une entente in­
tervienne entre les deux Grands.

WASHINGTON (AFP, Reuter) - 
Proclamant sa foi dans la renais­
sance de l’Amérique, Ronald Reagan 
a entamé, hier, son second et dernier 
mandat à la présidence des États- 
Unis.

M. Reagan a réaffirmé, dans son 
discours d’investiture, sa volonté de 
mettre au point un bouclier de sécu­
rité antimissiles et a exprimé Tes- 
poir que cela pourrait amener une 
élimination totale des armes nucléai­
res « pour la sauvegarde de tous les 
enfants, dans tous les coins du 
globe ».

Toutefois, le chef de la Maison- 
Blanche a défendu avec énergie son 
Initiative de défense stratégique 
(IDS), un programme de recherches 
communément appelée « guerre des 
étoiles ».

« Une nation, l’Union soviétique, a 
procédé à l’effort militaire le plus 
important de l’histoire de l’humanité, 
en constituant des arsenaux d’armes 
offensives terrifiantes », a-t-il dé­
claré. « Nous avons réalisé des pro­
grès dans le rétablissement de notre 
capacité de défense, mais beaucoup 
reste à faire. Cela ne doit laisser 
place à aucune hésitation chez nous, 
ni à aucun doute chez les autres : l’A­
mérique fera face à ses responsabi­
lités pour demeurer libre, en sécurité 
et en paix. »

« Un tel bouclier ne tuerait pas des 
personnes, mais détruirait des ar­
mes, a-t-il déclaré. Il ne militarise­
rait pas l’espace, mais contribuerait 
à démilitariser les arsenaux de la 
terre. »

M. Reagan, qui avait entamé son 
premier mandat il y a quatre ans par 
une température quasi printanière, a 
dû faire annuler toutes les cérémo­
nies qui devaient se tenir en plein air, 
et notamment la traditionnelle pa­
rade qui se déroule depuis le Congés 
jusqu’à la Maison-Blanche. La tem­
pérature atteignait en effet un re­
cord de froid, moins 20 degrés Cel­
sius, et c’est la première fois de l’his­
toire que les cérémonies publiques 
ont ainsi dû être annulées.

À quelques semaines de son 74e 
anniversaire, le plus vieux président 
des États-Unis a dû prêter serment 
et prononcer son discours d’investi­
ture sous la rotonde du Capitole. Il 
avait prévu de le faire, comme le 
veut la tradition, devant plusieurs 
centaines de milliers de personnes, 
sur les marches du bâtiment du Con­
grès.

Dans le domaine de la politique in­
térieure, M. Reagan a estimé que son 
action économique, fondée sur la ré­
duction du rôle de l’État fédéral, a 
été justifiée par 25 mois consécutifs 
de croissance économique.

Mais le président américain a re­
connu que la réduction de l’énorme 
déficit budgétaire de l’État constitue 
le problème principal auquel il est 
confronté à l’aube de son second 
mandat. « Nous sommes arrivés à un 
tournant, à un moment de décisions 
difficiles (...) Cela doit être réalisé 
maintenant, par nous tous, en aUant 
de l’avant avec un programme vi­
sant à atteindre l’équilibre du bud­
get», a déclaré M. Reagan.

Il a estimé que le projet de budget 
Voir page 10: Reagan
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Développement régional : Stevens est prêt 
à laisser la maîtrise d’oeuvre aux provinces
BERNARD DE8CÔTEAUX

OTTAWA — Le gouvernement fé­
déral est disposé à laisser les provin­
ces devenir les maîtres d’oeuvre 
d’une partie du développement ré­
gional tout en continuant de contri­
buer au financement des program­
mes conjoints de développement.

C’est l’assurance que le ministre 
québécois de l’Industrie et du Com­
merce, M. Rodrigue Biron, a dit 
avoir reçue hier, à l’issue de la pre­
mière rencontre fédérale-provin- 
ciale qu’aient jamais tenue les minis­
tres responsables du développement

économique régional.
Depuis de nombreuses années, le 

gouvernement québécois réclamait 
qu’Ottawa laisse les provinces dé­
cider en matière de développement 
régional. On arguait que le dévelop- 
penment était une compétence avant 
tout provinciale mais aussi que les 
provinces étalent les mieux placées 
pour décider des besoins et des solu­
tions en ce domaine. Ce revirement 
de la part d’Ottawa tient au fait 
qu’on croit maintenant à la coopéra­
tion avec les provinces et à la décen­
tralisation en ces domaines.

S’il n’a pas confirmé les espoirs de 
M. Biron, le ministre fédéral de l’Ex­

pansion économique régionale, M. 
Sinclair Stevens, devait les corro­
borer indirectement. «Le ministre 
(libéral) Lumley disait ne pas avoir 
confiance aux programmes con­
joints avec les provinces. À l’inverse 
)e dirais que je n’ai pas confiance 
aux programmes centralisés qui es­
saient de solutionner les problèmes 
locaux», a-t-il déclaré en voulant té­
moigner de la nouvelle approche qui 
prévaut. Coopération, collaboration 
et consultation sont ses mots clés.

A de nombreuses reprises Ottawa 
et Québec avaient croisé le fer dans 
le passé, notamment pour le dévelop­
pement de la Gaspésie, alors qu’Ot­

tawa décidait il y à quelques aimées 
de mettre au point et d’appliquer son 
propre plan de développement régio­
nal sans concertation avec le Qué­
bec. On se souviendra aussi du refus 
du gouvernement fédéral de parti­
ciper au soutien de certains projets 
industriels comme, par exeimle, le 
projet des mines Seleine aux Iles-de- 
la-Madeleine.

Cette ère sera bientôt révolue 
puisque le gouvernement conserva­
teur a non seulement une attitude 
différente de celle du gouvernement 
libéral mais serait disposé à con­
clure une entente d’ici quelques mois 

Voir page 10: Dévotoppornont

La commission Pépin 
pourra voir le rapport 
sur la gestion de la 
Curatelle publique
ANGÈLE
DAGENAIS

Marcel Pépin

Le ministère des Fi­
nances devra livrer à la 
Commission d’accès à 
l’information (CAI) le 
fameux rapport d’en­
quête commandé ex­
pressément par l’ex-mi- 
nistre des Finances, M.
Jacques Parizeau, sur 
les activités de gestion 
de la Curatelle publique, 
rapport qu’il avait tenté 
de soustraire au regard public, allant 
jusqu’à s’en expliquer publiquement 
dans les médias en novembre der­
nier.

C’est ce qu’a décidé le juge Robert 
Lesage, de la Cour supérieure de 
Québec, déboutant le requérant du 
ministère des Finances, M. André 
Montminy, également désigné res­
ponsable de l’accès aux documents 
de ce ministère. Le successeur de M. 
Parizeau, M. Yves Duhaime, ne s’est 
jamais prononcé sur ce dossier de­
puis sa nomination aux Finances

^^!i!SSSÊk.

Jacques Parizeau
«parce que la cause était devant les 
tribunaux», a-t-on laissé entendre 
tuer au cabinet du ministre. À son ca­
binet, on ne savait même p^, du res­
te, hier après-midi, que le jugement 
Lesage avait été rendu, encore 
moins si le ministère en appellerait 
de ce jugement au cours des 30 pro­
chains jours.

La requête en évocation déposée 
par le ministère des Finances visait 
a annuler la demande du président 
de la Commission d’accès à l’infor- 

Voir page 10; La Curatelle
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Des étudiants font la pause dans l’agora de l'école Émile-Nelligan. 
C’était en 1979.

Une première

La polyvalente Ëmile- 
Nelligan passe à l’ETS
JEAN-PIERRE PROULX

Le Conseil scolaire de Pile de 
Montréal a autorisé hier soir la 
vente de la polyvalente Emile- 
Nelligan à l’Ecole de technologie 
supérieure pour une somme de $ 8 
millions. C’est la première fois 
qu’une école polyvalente de l’fle 
de Montréal est vendue.

Symbole de la Révolution tran­
quille, la polyvalente est donc 
elle-même aujourd’hui victime

des changements démographi­
ques des 15 dernières années et 
du dépeuplement de TUe de Mont­
réal.

Cette école de la CÉCM, située 
dans la partie ouest du Plateau 
Mont-Royal, sur la rue Henri-Ju­
lien, a ouvert ses portes en 1971.
Destinée d’abord aux filles, elle 
est devenue mixte par la suite. 
Elle recevait à Torgine quelque 
2,500 étudiantes. Vers les années

Voir pago 10: La polyvalanta
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Le bilinguisme est un sujet 
tabou pour le PC ontarien
PAULE Des RIVIÈRES

OTTAWA - M. Frank Miller, 
qui est le candidat présentement 
en tête dans la course pour suc­
céder au premier ministre de 
l’Ontario, M. William Davis, es­
time qu’être bilingue pour di­
riger la province est aussi impor­
tant que d’avoir entre 40 et 50 
ans. Une nécessité, le bilin­
guisme pour les dirigeants? — 
«Foutaises que tout cela», rétor­
quait-il récemment devant des 
journalistes.

S’il est celui qui mâche le 
moins ses mots à l’endroit du bi­
linguisme comme à l’endroit du 
Québec — récemment il quali­
fiait de «désastre» l’élection du 
Parti québécois — M. Miller est, 
paradoxalement, le seul des qua­
tre candidats en lutte pour la di­
rection du Parti progressiste 
conservateur de l’Ontario à par­
ler le français.

Mais il reste que sur la ques­
tion du bilinguisme officiel dans 
cette province qui compte 500,000 
francophones, les candidats — 
quatre ministres — sont d’accord 
pour refuser d’accorder une re­
connaissance officielle au fran­
çais. Dire que le bilinguisme 
n’est pas un enjeu dans cette 
campagne qui prend fin samedi 
ne serait pas exact. C’est un su­
jet tabou. Trop «explosif».

En effet, une fois exprimée 
leur opposition à l’enchâœement 
constitutionnel de la reconnais­
sance du français en Ontario, les 
quatre candidats, M. Miller mais 
aussi MM. Dennis Timbrell, mi­
nistre de l’Agriculture, Roy Mc- 
Murtry, ministre de la Justice, et 
Larry Grossman, président du 
Conseil du Trésor, sont vite pas­
sés à autre chose au cours des 
dernières semaines. Ils ont parlé 
de bilinguisme seulement lors­
qu’ils ont été questionnés sur le 
sujet.

Tous les candidats endossent 
la politique du premier ministre 
actuel, qui consiste à étendre les 
services en français,par la voie 
des lois ordinaires, mais en 
douce, sans tambours ni trom­
pettes, par crainte d’une réaction 
d’hostilité de la majorité anglo­
phone.

«Les émotions entourant toute 
cette question peuvent créer des 
problèmes», répétait hier le 
porte-parole de M. Grossman,

Frank Miller
pendant qu’au bureau de M. Mil­
ler, on faisait savoir que «la prin­
cipale raison de notre opposition, 
c’est que la majorité des Onta­
riens ne veulent pas du bilin­
guisme et qu’il vaut mieux pro­
céder en douce».

Or, les Franco-Ontariens n’a­
chètent plus cet argument et le 
président de l’Association des en­
seignants franco-ontariens 
(AEFO), M. Guy Matte, réplique 
qu’aujourd’hui ce sont davantage 
les conservateurs que les Onta­
riens qui font problème.

«La population ontarienne 
change un peu et le Parti conser­
vateur ne semble pas suivre ce 
mouvement», explique-t-iL

M. Matte signale que pour la 
première fois le bureau des gou­
verneurs de la Fédération de 
l’enseignement de l’Ontario, qui 
compte 105,000 membres, s’est 
prononcée en faveur du bilin­
guisme officiel, tout comme l’im­
posante Fédération des travail­
leurs de l’Ontario.

M. Matte avait demandé aux 
quatre candidats, dans une lettre 
qu’il leur a envoyée le 21 décem­
bre, de préciser leurs intentions 
quant au sort qu’ils entendaient 
réserver à un projet de loi sur la 
gestion scolaire, qui est mort au 
feuilleton en décembre. Le pro­
jet garantissait une forme de re­
présentation aux francophones 
au sein des conseils scolaires s’ils 
représentaient 10% de la popu­
lation scolaire ou formaient un 
groupe d’au moins 500. Personne 
n’a répondu.

«Il y a, rappelle M. Matte, une 
espèce d’entente entre les can­

didats pour ne pas parler de bi­
linguisme ou de tout ce qui tou­
che les services en français».

Les candidats n’ignorent pas 
cependant le poids politique 
qu'aurait la reconnaissance du 
français, tout spécialement MM. 
Grossman et McMurtry qui, dans 
des entrevues récentes au quo­
tidien torontois The Globe and 
Mail admettaient que le Québec 
recevrait alors un signal d’ouver­
ture de la part du Canada an­
glais.

«C’est important pour le Qué- 
bec,déclarait M. Grossman, mais 
les signaux négatifs qui seraient 
alors transmis si le biUnguisme 
officiel devenait une loi seraient 
encore plus importants. Les 
avantages ne valent pas le ris­
que», à son avis.

Quant au candidat McMurtry, 
ce n’est pas seulement son gou­
vernement mais ses propres ges­
tes qu’il défend an faisant l’éloge 
de «l’étapisme», puisqu’il fut res­
ponsable de la mise en place de 
services français dans les palais 
de justice de l’Ontario.

De plus, faisait valoir hier le 
porte-parole du ministre, Mme 
Patricia Dumas, «présentement, 
il n’y aurait pas suffisamment de 
gens bilingues pour assurer l’im­
plantation du bilinguisme en On­
tario de façon efficace».

Au bureau de M. Timbrell, le 
conseiller politique explique que 
son candidat poursuivrait l’amé­
lioration des services en français 
s’il était élu, services qu’ils ju­
gent néanmoins «convenables» à 
l’heure actuelle.

«Toutes les communautés en 
Ontario devraient être représen­
tées et M. Timbrell entendrait 
toutes les requêtes», a-t-il pour­
suivi.

À Ottawa, le premier ministre 
canadien, M. Brian Mulroney, 
s’est engagé durant la campagne 
électorale à faire pression sur M. 
Davis afin qu’il fasse de sa pro­
vince un territoire officiellement 
bilingue. Le mois dernier il révé­
lait d’ailleurs qu’il avait discuté 
de bilinguisme avec son homo­
logue provincial.

«Nous attendrons le dénoue­
ment de la campagne au leader­
ship. Nous nous en occuperons 
ensuite», avait promis M. Mul­
roney en qualifiant d’«anormale» 
la situation des Franco-Onta­
riens.

Extradition d’Allard et de Charette

La Cour suprême prend la 
requête des USA en délibéré

OTTAWA (PC) — La Cour suprême a pris en dé­
libéré, hier, la requête du gouvernement américain 
qui désire en appeler de la décision du juge Réjean 
Paiü, de la Cour supérieure du Québec, qui a refusé, 
en septembre dernier, de permettre l’extradition 
des ex-felquistes Alain Allard et Jean-Pierre Cha­
rette.

Les États-Unis veulent obtenir la garde de MM. 
Allard et Charette pour qu’ils répondent du détour­
nement vers Cuba, le 5 mai 1969, d’un appareil 
Boeing 727 qui assurait la Uaison New York-Miami.

Les deux ex-felquistes sont revenus au Canada en 
1979 et le gouvernement canadien avait alors in­
formé les Etats-Unis de leur retour d’exil. Ce n’est, 
cependant, qu’en mai dernier que le gouvernement 
américain déposait une requête d’extradition.

Le juge Paul avait refusé la requête des autorités 
américaines, affirmant qu’il s’agissait-là d’un délai 
«extraordinaire et inexpliqué» et que si les États-

Unis n’étaient pas responsables de l’exil de 10 ans à 
Cuba de MM. Allard et Cahrette, Us devaient tout de 
même répondre du délai de cinq ans entre leur re­
tour au Canada et la demande d’extradition.

Ce délai, selon le juge Paul, «semble l’équivalent 
d’un déni de justice» et vient en contradiction avec 
la protection accordée à l’article 7 de la Charte des 
droits et libertés.

Les procureurs du gouvernement américain con­
testent cette décision, affirmant entre autres que la 
décision du iuge Paul donne une appücation extra­
territoriale a la Charte des droit, privant les États- 
Unis du droit dont ils jouissent en vertu d’un traité 
d’extradition signé avec le Canada.

Le banc formé des juges Jean Beetz, Julien 
Chouinard et Antonio Lamer devrait décider d’ac­
corder ou non la permission d’en appeler la se­
maine prochaine.

La réforme du régime fiscal 
des entreprises, ce n’est pas 
pour demain, estime Wilson

OTTAWA (PC) — La réforme 
du régime fiscal des entreprises 
n’est pas pour demain, ni pour le 
prochain budget, a admis hier le 
ministre des Finances, M. Mi­
chael Wilson, précisant aux Com­
munes qu’une «réforme si com­
plexe» ne pourrait «être mise en 
place en quelques mois».

Hier, les néo-démocrates ont 
pris d’assaut le gouvernement 
pendant que leur chef, M. Ed 
Broadbent, brandissait un do­
cument fédéral, qui souUgne que 
les abris fiscaux consentis aux 
entreprises constituent l’outil le 
moins efficace pour créer des 
emplois.

Ottawa accorde chaque année 
quelque $20 milliards aux com­
pagnies en abris fiscaux de tou­
tes sortes, a souligné M. Broad­
bent. Il ajoutait ainsi sa voix à 
celles du Conseil économique, du 
vérificateur général et d’une coa­
lition de six organismes natio­
naux en faveur du développe­
ment social, qui ont tous affirmé 
qu’il est temps qu’Ottawa songe 
à rogner dans ces dépenses fis­
cales consenties aux compagnies 
avant de sabrer dans les budgets 
sociaux.

Interrogé par l’opposition en 
Chambre, M. Wilson a souligné 
que son ministère étudiait l’en­
semble des «dépenses fiscales», 
les milliards de dollars qui ne fai­
saient pas partie des recettes fé­
dérales compte tenu des crédits 
d’impôt qu’Ottawa accorde aux 
compagnies.

«Le ministère travaille sur 
toute cette question. J’espère 
que je déposerai quelque chose 
dans les environs du budget à ce 
sujet», a dit M. Wilson.

Répliquant au critique néo-dé­

Michael Wilson PtratolMvCP

mocrate en matière d’économie, 
M. Nelson Riis, le ministre a sou­
ligné que cette étude devrait 
donner une «très bonne base 
pour juger des assises de cette 
réforme et permettre que des dé­
cisions en émanent rapidement 
de l’étude».

De son côté M. Broadbent a ré­
vélé un document fédéral «de 
discussion» où on signale que les 
concessions faites par Ottawa 
aux compagnies sur le plan fiscal 
sont celles qui génèrent le moins 
d’emplois. Ces réductions aux 
corporations ont ajouté quelque 
11,000 emplois au marché du tra­
vail depms cinq ans pour un coût 
net par emploi de $77,000, indique 
l’étude.

En revanche il ne faut que 
$13,000 de dépenses directes du 
fédéral pour créer un emploi et 
$14,000 pour créer un poste quand 
on investit dans la construction 
d’édifices pubUcs, indiquent les 
chiffres fédéraux.

«Va-t-on changer la fiscalité 
des entreprises pour s’assurer 
que chaque dollar qu’on leur con­

sent leur parviendra seulement 
pour la création d’emplois», a ré­
clamé M. Broadbent. Mais le pre­
mier ministre n’a que repoussé 
du revers de la main l’interven­
tion de son opposant, répliquant 
que «les changements fiscaux 
ont toujours été annoncés dans 
les budgets et nulle part ail­
leurs».

De son côté le chef libéral, M. 
John Turner, applaudissant à la 
volte-face des conservateurs qui, 
vendredi dernier, se sont désor­
mais engagés à préserver l’uni­
versalité de programmes so­
ciaux, a rappelé au gouverne­
ment sa promesse de mettre en 
place un régime de pension des­
tiné aux ménagères.

À la sortie des Communes, le 
ministre Wilson a refusé de con­
firmer l’authenticité du docu­
ment de M. Broadbent.

Pour le leader néo-démocrate, 
il est absolument ridicule que le 
gouvernement plaide le manque 
de temps pour justifier l’inaction 
quant à la réforme de l’impôt des 
compagnies quand il vient, en 
quelques mois, de couper $4 mil­
liards dans les programmes so­
ciaux.

«Il laissent un programme de 
dépenses fiscales pour les com­
pagnies de $20 milliards pour 
s’attaquer à $4 milliards de pro­
grammes sociaux. Cela, mieux 
que n’importe guoi, montre le 
sens des priorités de ce gouver­
nement», a lancé M. Broadbent.

Devant les pressions mises par 
M. Broadbent, le premier minis­
tre Mulroney a répliqué que de­
puis l’arrivée des tories au pou­
voir, 100,000 emplois avaient été 
créés et que le taux de la banque 
centrale avait baissé de 2.7 %.

Maintenant, 
nos bureaux 
sont ouverts 
à l'heure 
du midi.
Pour mieux vous servir, nous avons 
modifié notre horaire. Désormais, vous 
pourrez venir à nos bureaux du service à 
la Clientèle du lundi au vendredi, de 
8h30à 16h30.
Venez nous rencontrer et profitez-en 
pour régler votre facture...sans frais.

L'électrîfficacité
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DES EMPLOIS 
POUR NOS GENS 

PAR NOS GENS
Chacun à sa manière, on 
peut tous prendre une part 
active à la création et 
au maintien d'emplois au 
Québec.

Les exemples ne 
manquent pas. Qu’on pense 
à Tembec à Témiscaming, à 
Papiers Cascades à Cabano, 
aux centaines d’entreprises 
et d’institutions coopéra­
tives créées au Québec et, 
plus récemment, à Corvée- 
Habitation. On a là une idée 
de ce cjue peut produire la 
solidarité économique.

Plus nos initiatives 
individuelles se feront nom­
breuses, plus fort en sera 
l’impact sur l’amélioration 
de la situation des entre­
prises, des travailleurs et 
des travailleuses.

C’est la raison d’être du 
FONDS DE SOLIDARITÉ 
DES TRAVAILLEURS DU 
QUÉBEC (FTQ):

♦Un Fonds ainvestisse- 
ment unique en son 

genre qui fait appel à la 
solidarité de tous pour créer 
et maintenir des emplois.

♦Un placement qui réduit 
vos impôts et qui vise à 

faire fructifier vos épargnes.

♦Les avantages com­
binés d’une épargne- 

actions (crédit d’impôt de 
35%) et d’une épargne- 
retraite (REER).

♦Des actions (à 10$ 
l’unité) qui peuvent 

s’acheter comptant, par 
versements périodiques ou 
par déduction sur le salaire.

Vous pouvez vous procurer 
le formulaire de souscrip­
tion:
•Au Fonds de solidarité:
- Montréal: 285-1674
- De l’extérieur sans frais 
1-800-361-5017 
•Dans les caisses 
populaires et les caisses 
d’économie Desiardins
jarticipantes.

DATE LIMITE POUR 
VOTRE IMPÔT 84; 
LE 1er MARS

Québec a n 
n n

Cette annonce ne constitue pas une offre publique de valeurs Vous obtiendrez toutes les informations 
requises dans le document d'information du Fonds
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EN BREF...
■ Prudence à Ottawa

OTTAWA (PC) — C’est avec beaucoup de pru­
dence qu’on a commenté hier, sur la scène fédé­
rale, la décision prise en fin de semaine par le 
Parti québécois d’enfouir sous le boisseau son 
option souverainiste. Pour le ministre des Tra­
vaux publics, M. Roch La Salle, le premier mi­
nistre Lévesque attendra probablement les pro­
chaines élections provinciales avant de lancer 
une nouvelle ronde de négociations constitution­
nelles. Dès sa rencontre avec le premier minis­
tre Mulroney, M. Lévesque a compris que «l’on 
pouvait discuter à peu près tout ce que veut dis­
cuter le Québec», a dit M. La Salle. Le ministre 
qui, avant les Fêtes, taxait «d’opportuniste» le vi­
rage fédéraliste de M. Lévesque, s’est borné à 
affirmer hier que le leader québécois «avait bien 
compris ce que le Québec voulait, une place res­
pectueuse et respectable à l’intérieur du pays, il 
semble que M. Lévesque l’a compris», a-t-il dit. 
Quant aux irréductibles de l’indépendance, les 
orthodoxes, M. La Salle, ironique, leur «souhaite 
bonne chance», soulignant que la place qu’ils 
pouvaient espérer dans le spectre politique qué­
bécois «n’était pas grande». De son côté le chef 
néo-démocrate Ed Broadbent a refusé de com­
menter sur la sincérité de M. Lévesque, préci­
sant toutefois qu’il «espérait que MM. Mulroney 
et Lévesque en arriveraient à une entente».

■ Non au plan de rachat
Le nombre de permis de taxi continuera de dé­
passer les 5000 à Montréal, et les chauffeurs de 
se plaindre du manque de rentabilité de cette in­
dustrie comme en fait foi une littérature abon­
dante depuis 15 ans. Les propriétaires des 5200 
permis de taxi de Montréal ont en effet rejeté di­
manche toute participation de leur part au ra­
chat collectif des 1500 à 2000 permis excédentai­
res de la métropole, et ce, dans la même propor­
tion (54 %) qu’ils avaient accepté neuf mois plus 
tôt de participer eux-mêmes a l’assainissement 
de leur industrie. Un nombre inférieur de parti­
cipants s’est exprimé dimanche (63 %) par rap­
port à avril dernier (68 %). Les propriétaires de 
permis ont rejeté aussi Wen l’option qui leur coû­
tait moins cher - $ 1000 par année pendant huit 
ans pour retirer 1000 à 1500 permis de Montréal - 
que celle qui était plus onéreuse -11500 pendant 
huit ans pour le retrait de 1500 à 2000 permis.

■ Incendie criminel?
(PC) — L’Escouade tactique de la police de la 

Communauté urbaine de Montréal (CUM) a ins­
titué une enquête afin de déterminer les circons­
tances entourant l'incendie qui a lourdement en­
dommagé le Marché public de Saint-Léonard, au 
nord-est de MontréaL dans la nuit de dimanche à 
lundi. Le feu qui a éclaté vers 3 h 00 du matin au­
rait été allumé par une main criminelle. Plu­
sieurs contenants d’essence reliés entre eux ont 
été découverts sur les lieux du sinistre. Le Mar­
ché public de Saint-Léonard abritait une soixan­
taine de commerces. Une trentaine ont été la 
proie des flammes. L’étendue des dommages 
n’avait pas encore été évaluée hier mais ils pour­
raient s’élever à plusieurs millions de dollars.

■ Le froid fait 40 morts
WASHINGTON (AFP) — Le froid polaire qui 

s’est abattu sur l’est des États-Unis, entrainant 
l’annulation des cérémonies qui devaient avoir 
lieu en plein air à l’occasion de l’investiture du 
président Ronald Reagan, a provoqué la mort 
d’une quarantaine de personnes pendant le week 
end. Sur l’ensemble de la côte est des États-Unis, 
du Maine à la Floride, les records de froid pour 
cette période de l’année sont tombés en masse. 
Les records de froid pour ce jour de l’année ont 
été battus ou égalés dans au moins 76 villes, du 
Texas à l’État de New York.

■ Hausse de clientèle
En deux ans, le centre d’études universitaires 

de rUQAM à Laval a plus que doublé sa clien­
tèle. Celle-ci est passée de 830 à 1,700 étudiants- 
cours, un « étudiant-cours étant le nombre d’ins­
criptions à un cours : un étudiant qui s’inscrit à 
deux cours compte donc pour deux étudiants- 
cours ». C’est la famille des sciences de la ges­
tion, a indiqué hier M. Claude Pichette, recteur 
de rUQAM, qui regroupe le plus grand nombre 
d’étudiants, soit plus de la moitié.

■ Pluies acides
OTTAWA (PC) — Le ministre de l’Environ­

nement, Mme Susanne Blais-Grenier, rencon­
trera ses homologues provinciaux le 5 février, à 
Montréal, pour discuter spécifiquement des 
pluies acides. Cette réunion fédérale-provinciale 
vise à préparer la position canadienne lors de la 
rencontre Reagan-Mulroney qui aura lieu au 
Chateau Frontenac à Québec le 17 mars.

La police recherche trois autres adolescentes

Le jeune Ethier fait du porte-à-porte à Longueuü
LAURENT SOUMIS

Une citoyenne de Longueuil a 
formellement identifié, vendredi 
soir, un jeune vendeur à domicile 
de jeux de cartes et de crayons, 
comme étant Michel Ethier, dis­
paru depuis le 13 décembre dernier 
de sa résidence familiale, à L’As­
somption.

C’est ce qu’a indiqué au DEVOIR 
le détective chargé de l’enquête, M. 
Camille Giannetto, de la Sûreté 
municipale de Repentigny, en ban­
lieue de Montréal

Le jeune homme s’est présenté 
au domicile de la dame de Lon­
gueuil, vers 20 heures 15, vendredi 
soir, pour lui proposer d’acheter 
des jeux de cartes et des crayons.

Devant l’heure tardive, la dame 
a demandé au jeune enfant son 
identité. Celui-ci lui a déclaré se 
nommer « Ethier » et résider à 
L’Assomption.

Par la suite, l’enfant est monté à 
bord d’une fourgonnette de couleur 
grise qui l’attendait à proximité. La 
Longueuilloise s’est alors souvenue 
de la photographie et de l’avis de 
recherche publiés dans les jour­
naux.

Prévenue, la police de Lonpeuil 
a patrouiUé le secteur et a effectué

Nathaly Veer
la vérification des véhicules corres­
pondant au signalement, en colla­
boration avec les autres corps po­
liciers de la région métropolitaine.

Le détective Giannetto, de la po­
lice de Repentigny, a indiqué que, 
selon d’autres informations obte­
nues samedi, le jeune Ethier aurait 
été vu dans les mêmes circonstan­
ces, le lendemain, dans la région de 
Boucherville.

Les autorités policières poursui­
vent toujours leurs recherches 
dans les milieux pédophiles mont­
réalais et auprès des mdividus pré-

Marianne Gadbois
sentant des troubles mentaux et 
connus de la police.

Par ailleurs, on est toujours sans 
nouvelle du jeune Sébastien Méti- 
vier, disparu le 1er novembre der­
nier, alors qu’il se rendait à un 
cours de bricolage dans l’est de la 
métropole.

La police de la Communauté ur­
baine de Montréal a émis, en fin de 
semaine, un avis de recherche con­
cernant trois autres, jeunes adoles­
centes, vraisemblablement en fu­
gue, et portées disparues.

Nathalie Bellemare
Il s’agit d’abord de Nathalie Bel­

lemare, 12 ans, de la rue De Beau- 
rivage. Elle a quitté le Centre Le 
Relaiis St-Agnès depuis le 4 janvier 
dernier. Mesurant 1.6 mètre et pe­
sant 47 kilos, la jeune fille a les 
yeux pers et les cheveux châtains.

Au moment de sa disparition, 
elle portait un coupe-vent de ski 
bourgogne, un chandail blanc et un 
jean bleu.

Marianne Gadbois, 14 ans, n’a 
pas regagné le domicile de ses pa­
rents, a Verdun, depuis le 8 janvier. 
EUe se serait enfuie en compagnie

de deux autres adolescentes qui ont 
été appréhendées par la suite.

L’adolescente, qui mesure 1.62 
mètre et pèse 57 kilos, n’a donné au­
cune nouvelle depuis le 10 janvier. 
Vêtue d’un jean bleu et d’un coupe- 
vent de nylon bleu et gris, elle a les 
cheveux et les yeux bruns.

Nathaly Veer, 15 ans, de Rose­
mont, a disparu, le 11 décembre 
dernier, vraisemblablement en 
compagnie de son amt qui a atteint 
l’âge de la majorité.

Parée d’une tuoue beige, d’un 
court manteau de fourrure beige, 
d’un jean et de bottillons bleus, l’a­
dolescente a les yeux bleus et les 
cheveux châtains.

Bilingue, elle pèse 48 kilos et me­
sure l.M mètre.

Dans ces trois cas, toute infor­
mation susceptible de mener à leur 
découverte peut être communi­
quée aux enquêteurs de Police-Jeu­
nesse de la CUM.

Par ailleurs, selon les détectives 
interrogés par LE DEVOIR, la pro­
cédure habituelle des corps poli­
ciers veut qu’un délai, variant entre 
deux semaines et un mois, s’écoule 
entre le signalement de la dispari­
tion d’un jeune, en particulier s’il 
s’agit d’un fugueur, et la publication 
officielle d’un avis de recherche 
dans les médias.

Réforme du régime de négociation des secteurs public et para-public

La CEQ absente de la commission parlementaire
CLÉMENT TRUDEL

La Centrale des enseignants du 
Québec (CEQ) n’ira pas à la com­
mission parlementaire convoquée 
par le ministre Michel Clair (sur 
l’avant-projet de loi visant les né­
gociations dans les secteurs public 
et parapublic). Ce projet de légis­
lation a été dépose à l’Assemblée 
nationale le 20 décembre et M. 
Charbonneau qualifie d’exercice 
« très futile » la commission par­
lementaire qui doit en faire l’étude, 
fin janvier, a Québec. La CEQ en­
tend, par « d’autres voies », arriver 
à convaincre le gouvernement qué­

bécois de « respecter le droit à la 
négociation ».

Dans un communiqué émis hier, 
le président de la CEQ, M. Yvon 
Charbonneau, s’est élevé contre 
l’intention du gouvernement actuel 
d’« abolir la négociation » ; il dit 
souhaiter la « coalition la plus 
large » possible pour mener la lutte 
au projet Clair qui, selon le minis­
tre, devrait éviter les affronte­
ments « stériles » auxquels ont 
donné lieu dans le passé ces rondes 
de négociation. La CEQ refuse le 
projet de loi parce « qu’il nous ra­
mène bien loin derrière », affirme 
M. Charbonneau. Un même refus a

déjà été signifié par la FTQ qui 
boycottera, elle aussi, la commis­
sion parlementaire. La CSN, pour 
sa part, a déjà dénoncé vendredi 
dernier l’avant-projet de loi, mais 
elle se rendra neanmoins défendre 
ses vues dans un mémoire préparé 
spécialement pour cette commis­
sion parlementaire.

Ce soir à Montréal, a précisé hier 
au téléphone M. Charbonneau, une 
réunion inter-centrales doit peau­
finer un plan d’action qui, pour la 
CEQ, signifie, au premier chef, une 
vaste campagne d’information 
(cinq ou six semaines) auprès de 
ses propres membres. Des contacts Le Conseil du patronat du Qué-

sont en cours, ajoute M. Charbon­
neau, avec divers groupes (de con­
sommateurs, de défense des droits 
sociaux, féministes etc.) pour que 
vienne se gonfler le contingent des 
opposants à cet avant-projet de loi. 
M. Charbonneau conclut de l’étude 
de l’avant-projet de loi qu’il signifie 
un recul par rapport au « dialogue 
assez fructueux » qui s’était ins­
tauré l’automne dernier avec le mi­
nistre Clair, avant que la ligne dure 
ne prévale au conseil des ministres 
« par quelques voix » pour « Iran 
cher le tout-à-coup de projet de 
loi».

bec, par son vice-président, M. 
Ghislain Dufour, a pour sa part 
donné hier son appui a l’avant-pro- 
jet de loi Clair qui est « encore trop 
timide » et qui « ne va pas assez loin 
dans le sens des demandes de la po­
pulation », selon le CPQ. L’orga­
nisme patronal préconise « le re­
trait pur et simple du droit de 
grève dans les services de santé, 
dans l’électricité, le gaz et l’alimen­
tation en eau potable ». Le CPQ de­
mande en outre au gouvernement, 
dans son communiqué, de ne pas se 
laisser intimider par ceux qui sou­
haitent le retrait de l’avant-projet 
ou qui ont entrepris de le combat­
tre.

Harold Brown, 68 ans, se livre à la police

La police libère le « justicier de Chicago »
CHICAGO (d’après 

AP) — L’homme âgé qui 
a morteUellement blei^ 
d’un coup de feu, jeudi, 
un des jeunes agres­
seurs qui le menaçaient 
à la pointe d’une arme 
s’est finalement fait con­
naître hier.

Il s’agit d’un plombier, 
M. Harold Brown, 68 
ans, qui a dit « regretter 
le geste » à la suite du­
quel un des agresseurs, 
Detrick Wallace, 18 ans, 
est mort vendredi dans 
un hôpital de Chicago 
des suites d’une blessure 
à la tête.

M. Brown venait de 
sortir d’une épicerie 
lorsque deux jeunes 
hommes l’ont attaqué 
pour lui dérober ses pro­
visions.

Répondant hier après- 
midi aux questions au 
nom de son client, Me 
Thomas Royce a expli­
qué que l’homme de 68

MIUF: négociation globale

ans n’avait pas d’autre 
choix lorsquTl a été « at­
taqué des deux côtés».

« Je vais tout vous 
donner », aurait dit 
Brown. Un des deux jeu­
nes agresseurs aurait 
cependant crié « Tue-le, 
tue-le », pointant un ré­
volter en sa direction de 
la victime du vol.

Toujours selon l’avo­
cat, Brown aurait alors 
sorti un petit révolver de 
sa poche « pour tirer ».

visiblement nerveux, 
M. Brown a répondu aux 
questions des policiers 
pendant plus de trois 
heures hier après que la 
police de Chicago eut 
lancé un appel pour qu’il 
se fasse connaître.

« Aucune accusation 
ne sera retenu contre 
mon client », a poursuivi 
Me Royce, ajoutant que 
Brown n’a fait que se dé­
fendre.

« S’il ne l’avait pas 
fait, il ne serait pas ici 
pour répondre à vos

M. Harold Brown
questions », a-t-il ajouté.

Selon l’avocat, Brown 
a choisi d’attendre avant 
de répondre à l’appel de 
la police, craignant pour 
sa santé et sa réputa­
tion. Il a ajouté que son 
client a vécu une expé­
rience traumatisante et 
il souffre d’insomnie de-
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puis.
« Je suis encore bou­

leversé», a d’ailleurs 
confié Brown aux jour­
nalistes, ajoutant qu’il 
« ne se sentait pas bien ».

Invité à préciser s’il 
se considérait comme 
un justicier, Brown a se­
coué la tête avant de ré­

pondre « non ». 11 est en­
suite monté à bord d’une 
voiture de police dans 
laquelle avait déjà pris 
place son avocat.

« Il n’y aucun mandat 
d’arrestation contre 
lui», a par ailleurs dé­
claré le détective Mi­
chael Shull.

« Brown est considéré 
comme la victime d’un 
vol», a-t-il précisé.

Dimanche, la police et 
un sociologue avaient 
déclaré que l’homme qui 
avait tiré sur le jeune 
agresseur tentait pro­
bablement de se défen­
dre.

Ce nouveau cas d’au­
todéfense a d’ailleurs 
été bien accepté par la 
population et la mere du 
jeune agresseur a même 
déclaré qu’elle n’avait

aucune rancoeur contre 
l’homme qui a tué son 
fils.

« J’estime que 
l’homme (Brown) n’a­
vait pas à tuer mon fils 
pour se défendre. Il au­
rait pu l’atteindre d’une 
balle à la jambe », a dit 
Phyllis Wallace, samedi.

« Je pleure la perte de 
mon fils mais je n’é­
prouve cependant au­
cune rancoeur contre 
cette homme », a-t-elle 
ajouté.

Après le « justicier de

New York », il s’agit d’un 
nouveau cas d’autodé­
fense où un citoyen ap­
paremment paisible a 
tiré sur des agresseurs. 
L’incident a d’ailleurs 
provoqué à Chicago des 
réactions similaires à 
celles qu’avaient entraî­
nées l’affaire du justi­
cier du métro new-yor­
kais. Bernard Goetz a 
tiré cinq balles en direc­
tion de quatre jeunes 
gens dans le métro de 
New York.

RENAOD-BRAY
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^ aussi...

(PC) — Les dirigeants 
de la Fédération des co­
mités des victimes de la
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mousse d’urée formol 
(MIUF) solliciteront un 
règlement financier au­
près du gouvernement 
fédéral pour l’ensemble 
des victimes et non uni­
quement pour celles qui 
ont intenté des actions 
devant les tribunaux.

C’est ce qu’a indiqué 
la présidente de la fé­
dération, Mme Nicole 
Lamer, rejointe hier par 
la Presse canadienne, au 
lendemain d’une fin de

semaine de discussions.
Dans les prochains 

jours, une rencontre 
sera demandée auprès 
du ministre fédéral à la 
Consommation et aux 
Corporations, M. Michel 
Côté.

En novembre dernier, 
la fédération songeait à 
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tel règlement ayant eu 
pour conséquence d’a­
bandonner à leur sort les 
propriétaires de mai­
sons « miufées » qui 
n’ont pas entrepris de 
procédures judiciaires.
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6,000 propriétaires ont 
intenté des poursuites 
sur les 13,000 victimes de 
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4560 rue Station 168 est, rue 4440 rue
Saint-Denis Métro-Longueuil Sainte-Catherine Saint-Denis
Montréal, Québec Longueuil, Québec Montréal, Québec Montréal, Québec
Tél: (514)849-1112 Tél: (514) 677-6525 Tél: (514) 861-5647 Tél: (514) 843-6241

Ln vente
dans toutes 

les 
librai

ALGEBRE
LINÉAIRE
ET
GÉOMÉTRIE
VECTORIELLE

^n-Marc Garnier

cours de
maîtrise 
de soi
Obetex*
Vivez pleinement! Apprenez à vous 
connaître! OBservez, ETudiez, 
Expérimentez votre vie pour mieux vous 
accepter, vous épanouir et vous affirmer. 
Faites le point. Acceptez votre passé, vivez 
votre présent et créez votre futur. Bâtissez; 
réalisez vos objectifs. Développez votre 
créativité. Libérez vos forces intérieures; 
devenez responsable de vos émotions. 
Précisez votre choix.
Assistez à un cours d’introduction Obetex*, 
sans engagement, pour seulement 10$, 
tous les mercredis à midi et à 20 heures. 
Prospectus complet sur demande.

Les cours

5277, avenue du Parc, Montréal H2V 4G9

Pour renseignements: (514) 277-2117

TORONTO

68$
Le confort 
abordable

Profitez de notre tarif spécial de 68 $ en 
chambre simple ou double et passez une nuit 
dans l’un de deux excellents hôtels offrant 
un service impeccable

À l’Hôtel Park Plaza, en plein coeur de 
Toronto, vous serez traités aux petits soins 
par notre personnel courtois et accueillant, 
dans un cadre chaleureux, élégant et surtout 
abordable.

Pour un service très personnel, l’Hotel 
Plaza II, idéalement situé au coin de Yonge et 
Bloor, vous logera dans des chambres 
superbes à un prix ties abordable et verra à 
votre confort le plus complet. Tarif valable 
jusqu'au 14 avril 1985. Sous réserve de la 
disponibilité Les groupes ne peuvent bénéfi­
cier de ce tarif.

Téléphonez sans frais au 
1-800'567'1991

PARK PLAZA HOTEL
4 Avenue Road, Toronto, Ontario 

(416) 924-5471

(^HQTEL piAZA

90 Bloor St E, Toronto, Ontario 
(416) 961-8000

nlEfERRpffc)
^ Win^i

'TELS
Win^i nWini



Le Devoir, mardi 22 janvier 1985

AVIS PUBLICS
Avis esl par les présentes donné que 
le contrat de vente en date du 29 no- 
vembre 1984 i LA BANQUE TO- 
RONTO-OOMINION de toutes dettes, 
présentes ou futures, payables à 
GOLEM TECHNOLOGY CORPO­
RATION INC, a été enregistré au bu­
reau d'enregistrement de la division 
d enregistrement de Montréal le 3e 
|Our de décembre 1984. sous le nu­
méro 3536929 
Ce 11 e tour de lanvier 1985 
LA BANQUE TORONTO-OOMINION

AVIS vous est par les présentes 
donné que Chauttage Cousineau 
(1983) Inc., demandeur-cession- 
naire. ayant son siège social au 281, 
83e avenue à Chomedey, Ville de 
Laval. P O (H7W 2V3). s'adressera 
la Commission des Transorts du 
Québec dans le but d'otenir l'auto­
risation que lui soit transféré le per­
mis de camionnage en vrac nurnéro 
M-508412-002. R^ion 10. suite à un 
contrat de vente intervenu avec M 
Réiean Villiard. demandeur-cédant, 
domicilié au 5189 Chemin St-Rock é 
Tracy. P Q. (J3R 3M7). conformé­
ment é l'article 41 de la Loi des 
Transports et à l'article 30 du règle­
ment sur les régies de pratique et de 
régie interne de la Commission des 
Transports du Québec (AC 147 82). 
Le demandeur-cessionnaire de­
mande de plus, contormément è l'ar­
ticle 85 du règlement concernant les 
règles de pratique et de régie interne 
de la Commission (AC 147 82) que la 
décision prenne effet à la date où 
elle sera rendue
Tout intéressé désirant s'opposer ou 
intervenir à cette demande devra le 
faire dans les cinq (5) lours suivant 
la 2e parution de cet avis en s'adres­
sant à la Commission des Trans­
ports du Québec

CHARBONNEAU 8 PILOTE 
Procureurs

1ère parution 21 janvier 1985 
2e parution 22|anvier1985

AVIS DE LA PREMIÈRE 
ASSEMBLÉE

Dans l'attaire de la faillite de 

RÉAL SWEENEY, facteur 
et HÉLÈNE PELCHAT 
SWEENEY, demeurant et 
résidant au 9582, rue 
Bern. Montréal. Québec 
H2M1R4

Faillis

AVIS esl par les présentes 
donné que RÉAL SWEENEY 
et HÉLÈNE PELCHAT SWEE­
NEY ont fait uns cession le 
ISe |0ur de janvier 1985 et 
que la première assemblée 
des créanciers sera tenue le 
4e jour de février 1985. à 9 30 
heures, au bureau du syndic 

Ce 22e jour de janvier 1985

MAURICE GALLANT 
Syndic

MOQUIN, MENARD, GIROUX, 
DAOUST INC
1991. boulevard St-Martin Ouest 
Bureau 100 
LAVAL (Quebec)
H7S1N2
Tel (514)682-1170/336-7714

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRCT DE MONTRÉAL

COUR PROVINCIALE
NO 50002-046324-849 
COMPAGNIE D'ASSURANCE CA­
NADIENNE GÉNÉRALE, corporafion 
légalement constituée ayant ton 
siège social au 1010 ouest rue Sher­
brooke. suite 400. cité et district de 
Montréal.

Demandereeté

SEZAC INC. corporation légalament 
^ constituée ayant autrefois une place 
I d'affaires è 5949 est. rus Bélanger, 
' cité et district de Montréal et main­
tenant d'adresse mconnua.

Défenderesse
PAR ORDRE DE LA COUR:

LA DÉFENDERESSE SEZAC INC 
est par les présentes requise de 
comparaître dans un délai de trente 
(30) jours à compter de la daté dé la 
présente publication. Copia du bref 
d'assignafion et de la dédarabon ju­
diciaire a été laissée su Greffe de la 
Cour Provinciale de Montréal é son 
intention.
MONTRÉAL, ce 8 janvier 1985 
page. DUCHESNE. DESMARAIS 8 
PICARD.
Procureurs de la demanderesse

Avis esl donné que M. Armand Du- 
, four, résidant et domicilié au SIS. 

Rg Sie-Marie. St-Sébastien. déten­
teur du permis M-503824 région 08 
s'adressera à la Commission des 
transports du Québec, dans le but 
d'obtenir l'autorisation de transférer 
son pemris en faveur de M Gilles 
Lamarche, résidanf ef domicilié au 8, 
rue Mario, Iberville région 06 confor­
mément aux dispositions de l'article 
30 du réglement sur les régies de 
pratique de régie interne de la 

. CTQ
' Tout intéressé peut introduire une 

opposition ou une intervention dans 
les 5 jours qui suivent la deuxième 
publication dans les journaux.
1ère publication 22 janvier 85 
2ième publication' 23 janvier 85

Ans est par tes présentes donné que 
le contrat de vents en date du 28 
juin 1984 à LA BANQUE TORONTO- 
DOMINfON de loulas dadas, ptéaan- 
tes ou tutures. payables é YVON 
FORTIN FAISANT AFAIRES SOUS 
LA RAISON SOCIALE ÉQUIPE­
MENTS SURVIE MARITIME ENR. a 
été enregratré au bureau d'enregis­
trement de la dhneion d'enregistre­
ment de Percé. Québec le 24e jour 
d'août 1984. sous le numéro 96180 
Ce8ejoiirde|anviar. 1985 
LA BANQUE TORONTODOMMION

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE 
Chambr* d* la Familla 

(Dlvorcat)
NO 500-12-134088842 
Le 15éme jour d'octobre 1964 
PRÉSENT L'HONORABLE JUGE 

PIERRE RIVARD 
MARCEL LEFEBVRE.

Part» requérante 
—c —

ALINE DESORMIERS.
Partie intimée

JUGEMENT CONDITIONNEL 
DE DIVORCE

ATTENDU QUE la partie requérante 
a formé une demandé an divorce 
contre la partie intimée,
ATTENDU QUE la partie intimée n'a 
pas comparu dans les délais prévus 
et que défaut a été enregistré contre 
elle,
VU la preuve faite et les pièces ver- 
sees au dossier.
CONSIDÉRANT QUE la requête est 
fondée,

PAR CES MOTIFS.
LA COUR PRONONCE un jugement 
conditionnel de divorce des parties, 
dont le mariage a été célébré le 16 
lévrier 1952. jugement qui deviendra 
irrévocable si demandé lui an est 
laite après l'expiration des délais et 
aux autres condibons prescrites par 
la Loi.
LE JUGEMENT devra être signifié 
par la voie des journaux

RÉALPLOURDE 
Regisbaire adjoint

AVIS DE LA PREMIÈRE 
ASSEMBLÉE

Dans l'attaire de la faillite de:

DENIS PERREAULT, jour­
nalier. demeurant et rési­
dant au 28. rue Bennett, 
Chambly. Québec J3L 
2J4

Failli

AVIS est par les présentes 
donné que DENIS PER­
REAULT a fait une cession le 
15e jour de janvier 1985 et 
que la première assemblée 
des créanciers sera tenue le 
4e jour de février 1985. à 9:30 
heures, au bureau du syndic 

Ce 22e jour de janvier 1985 

DENIS RÉMILLARD. C.GA 
Syndic

MOQUIN. MÉNARD. GIROUX. 
DAOUST INC 
85. rue St-Charles Ouest 
Bureau 101
LONGUEUIL (Québec)
J4H 3W7
Tél (514)875-6215/679-7020

La requérante. 136876 Canada Inc. 
s'adresse à la Commission des 
Transports du Québec afin d'étre 
autorisée é effectuer le service sui­
vant:
TRANSPORT RESTREINT - LON­
GUE DISTANCE — ROUTE RES­
TREINTE — CONTRAT 
De Gatineau et Trois-Riviére aux 
frontière Québec/États-Unis (tout 
port de sortie) pour le transport de 
papier journal et retour avec mar­
chandises refusées ou avariées, 
pour le compte de C.I.P. Inc. 
DESTINATION ET/OU ORIGINE. 
Tous les points dans les États-Unis. 
DROIT ADDITIONNEL: La requé­
rante sera autorisée à utiliser l'On­
tario comme droit de corridor pour 
donner les service ci-haut men- 
bonné.
La requérante invoque au surplus 
l'article 85 des règles de pratique et 
de régie interne afin que la décision 
devienne en vigueur à la date où elle 
sera rendue.
Tout intéressé peut Introduire une 
opposition ou une intervenbon dans 
les 5 jours suivant la deuxième pa­
rution dudit avis en s'adressant à la 
C T Q . au 505 esl. rue Sherbrooke, 
Montréal. Québec.
1ère publication: 21 janvier 1985 
2ème publication: 22 lanvier 1985 
PAR ME FRANÇaS PERREAULT 
PAQUETTE PERREAULT RIVET 
8 TRUDEAU 
200 St-Jacques. Suite 900 
Montréal. Québec. H2Y1M1

appel de propositions
Société 
d'habitation 
du Québec

LOGIPOP — PROGRAMMATION 1985-86
Programme d’aide au logement populaire 
(coopératif et sans but lucratif)

La Société d'habitation du Québec recevra jusqu'au 29 mars 1985 des pro­
positions concernant des projets d'habitation locative (coojoérative ou sans 
but lucratif) à réaliser dans le cadre du programme Logipop au cours de 
l'exercice financier 1985-86(1 avril 85 au 31 mars 1986).

Les propositions peuvent être présentées soit par des Groupes de ressour­
ces techniques (GRT), soit directement par les coopératives ou les organis­
mes sans but lucratif lorsqu'ils ne sont pas parrainés par un GRT.

La documentation et les formulaires de présentation des projets sont dispo­
nibles à l'un ou l'autre des deux bureaux régionaux de la S.H.Q.

Montréal:
Société d'habitation du Québec 
Programme LOGIPOP 
3, Complexe Desjardins 
Tour du Nord, 25e étage 
Montréal (Québec)
H5B 1E3 
(514) 873-8126

Québec:
Société d'habitation du Québec 
Programme LOGIPOP 
1039, de la Chevrotlére 
Édifice “G", 27e étage 
Québec (Québec)
G1R4Z3
(418)643-2574

Québec n n

a Hydro-Québec

APPELS D’OFFRES
ACZ.40594.F 
5 février 1985

163 000 RACCORDS 
ÉLECTRIQUES 

ALLIAGE 
D'ALUMINIUM 

Garantie de 
soumission:

40 000 $

ACZ.40605.F 
5 février 1985

1 878 600 
CONNECTEURS 

COMPRESSIBLES EN 
ALUMINIUM 
Garantie de 
soumission:

80 000 S

ACZ.40608.F 
5 février 1985

340 600 PINCES 
D'ANCRAGE POUR 

BRANCHEMENT

Garantie de 
soumission:

30 000 S

BCZ.50029.F 
12 février 1985

BOULONS HEXAGONES EN 
ACIER INOXYDABLE 

Garantie de soumission: 
20 000 S

EGT.40211.F 
5 février 1985

2 600 TRAVERSES EN FIBRE DE 
VERRE

Garantie de soumission:
20 000 S

Les conditions de chacun des appels d'offres sont définies dans un 
document qui peut être obtenu gratuitement, du lundi au vendredi in­
clusivement. de 8 h 30â 16 h. â l'endroit suivant:

HYDRO-QUÉBEC 
GROUPE EXPLOITATION 
Service Achats - Contrats 

Bureau 809
75 ouest, boul. Dorchester 
Montréal (Québec) Canada 

H2Z1A4
Les soumissions seront reçues jusqu'à 10h30 (heure de Montréal), à 
la date indiquée ci-dessus. Seules les personnes physiques ou 
morales qui ont une place d'affaires au Québec peuvent soumission­
ner après avoir obtenu le document d'appel d'offres directement de 
l'endroit susmentionné.
Les soumissionnaires doivent fournir une garantie égale au montant 
susmentionné ou à 10% au moins du grand total de leur soumission. 
La garantie pourra être sous la forme d’un chèque 
Hydro-Québec se réserve le droit de rejeter toute soumission.
Pour tout renseignement supplémentaire, on peut communiquer 
avec le service Achats â (514) 289-2895,
Le chef de service, Achats-Contrats 
Laurent Perreault

PRENEZ AVIS QUE. LES DÉMÉ­
NAGEMENTS 8 ENTREPOSAGES 
DE L’OUEST DE L'ILE INC., déten- 
tricé du périmé M-300623. aviéé la 
ConWMMn d« Traraporta du Qué- 
bac qu’ala a cédé aon ankapiiM to­
tale da tranipod sujal é l'approba­
tion da la Coinimiaion é 2312-8002 
QUÉBEC me., corporation qui lara 
alfairta nui la raison nciala LES 
DÉMÉNAGEMENTS 8 ENTREPO­
SAGES DE L'OUEST DE L’iLE 
(1985) an la vmnn anglain WEST 
ISLAND MOVING 8 STORAGE 
(1965) jmqu ’au changmiint du nom 
accordé par lanraa-psMntéi al ana 
damanda qu'à l'occason da la caa- 
tion da ca lyttéma de transport, M 
permit M-300623 nd rnouvilé n- 
Ira léi mams da la camonnaira.
Laa partial invoqua l'articla 85 dai 
régtoads pratiqua.
Tout intérosié peut introduiro uns 
opposition ou un# mtorvonbon dans 
les cinq (5) jours qui luivont la deu­
xième parxdion dudd avs an t'adraa- 
sant à la Commission dsi Trans­
ports du Québec. 505 est. rue Sher­
brooke. Montréal. Quélwe. H2L1K2. 
1ère publication: le 21 janvier 1985 
2iéme publication: lo 22 janvier *965 
PAQUETTE, PERREAULT, RIVET, 
TRUDEAU 8 ASSOCIÉS 
par Me Adrian R . Paquette 
Procureur

APPEL
D’OFFRES

RMN-85-19008 
pour 10 h 30 

heure de Montréal 
le mardi 12 lévrier 1985 
Région Manicouagan 
Centrale Bersimis 2 
Comté de Saguenay

TRAITEMENT 
ACOUSTIQUE ET 

TRAVAUX CONNEXES 
POUR L'INSONORISA­

TION DE LA 
CENTRALE

Admissibilité: 
Principale place 

d'affaires au Québec 
Garantie de 
soumission:

30 000 S

Toutes les conditions 
du présent appel d'of­
fres sont contenues 
dans le document qui 
est disponible peur 
examen et peut être 
obtenu contre un paie­
ment NON-REMBOUR­
SABLE DE 25 $ pour 
chaque exemplaire 
complet, chèque visé 
ou mandat payable à 
Hydro-Québec, du lun­
di au vendredi in­
clusivement de 8 h 30 
à 16 h à l'endroit sui­
vant;

HYDRO-QUÉBEC 
GROUPE 

EXPLOITATION 
Bureau 809 

75 ouest, boul. 
Dorchester 

Montréal (Québec) 
Canada 
H2Z1A4

Pour renseignements: 
Téléphone:

(514) 289-2895
La garantie de soumis­
sion susmentionnée 
doit être, au choix du 
soumissionnaire soit 
un chèque visé tiré par 
le soumissionnaire sur 
une banque à charte du 
Canada ou sur une 
caisse populaire ou un 
chèque officiel d'une 
banque à charte du 
Canada, payable à l'or­
dre d'Hydro-Québec, 
soit un bon de garantie 
de soumission, au 
montant indiqué.
Seules les personnes, 
sociétés et corpora­
tions qui auront 
obtenu le document 
d'appel d'offres 
directement du bureau 
sus-indiqué sont ad­
mises à soumission­
ner.
Hydro-Québec se 
réserve le droit de re 
jeter l’une quelconque 
ou toutes les soumis­
sions reçues.
Le chef de service, 
Achats-Contrats 
Laurent Perreault

PRENEZ AVIS que lé requérantè-cé- 
dante. HERBERT C. KAHN, e<-qua- 
Irté dé syndic é la laiUité dé HEMING­
WAY TRANSPORT. INC., et lé raqué- 
rante-cessionnatre. FRANKS 8 SON, 
INC, s'adressaront é la Comimssion 
des Transports du Québec dans la 
but d'obtenir l'autorisation dé trans­
férer à la requéranté-cassionnaire 
les certificats de permis M-302218- 
002 et 003, le tout contormément é 
l’article 41 de la Loi des Transports 
et à l’arbclé 30 du règlement concer­
nant les règles de pratiqua et de ré­
gie interne da le Cammiision des 
Transports du (Xiébec (AC 147 82) 
Les requérantes demandant de plus, 
contormément é l'arbcle 85 du régle­
ment concernant las réglas de pra­
tiqua et de régie interne de la Com­
mission (AC 147 82) que la décision 
prenne effet à la daté où elle sera 
rendue.
Toute personne intéressée é faire 
opposition à la présente demande 
devra le taire dans les cinq jours sui­
vant la dernière parution de cet avis 
en s'adressant à la Commission des 
Transports du Québec.
GUY G. BEAUDRY. MARTINEAU. 
WALKER
Procureurs de la requérante 
1ère parution 22 janvier 1985 
2ième parution 23 janvier 1985

Dent l'aKan de 11 laHH dé. Dépw-
neur Tillemont Inc . un corps poli­
tique et une corporation ayant été 
dûment incorporé selon la Loi M 
ayant son siège social al la princi­
pale place d'attairts situé au 2099 
rua TUtomont. dans la VWt et la Dit- 
Irict da Montréal. Provinct da Qué­
bec
Pranu avis par lat prétantos donné 
qua la compagnie susdite a dépoté 
une sannn la 18 jarmar 1988 al qua 
la premiért asaambléa des créan- 
ewrs tara Mnut la 31 janvitr 1965 à 
9:30 A.M. au bureau du syndic, 1 
WeMmount Square, suito 200. Mom- 
rési, OuétMC-
OaM da Montréal, ce 17ième KXir de 
|tnviar1965.
P.LMargtotdtAppMSCie. Inc.

CHANGEMENT DANS LA 
RÉPARTITION 
DES ACTIONS

PRENEZ AVIS que la compagnie Lo­
cation J.C. Baaulitu Inc. sise au 
3111 Bernard Pllan, Beloaé. Québec, 
perms C T.M. 601-251 s'adresse é la 
Commission des transports du Qué­
bec atin de l’aviser du changement 
dans la reparution des actions intor- 
venu au sein de la compjagnia, la 
tout contormément é l'articls 44 de 
la Loi sur Iss transpom.
La propriété des actions de la com­
pagnie est la suivante: 
avant transaction: Jaan-Caude 

I Beaulieu:I00%deeactions 
I après transaction: (xérard Cadiaux:
I 100%desactxxis.
I Tout intéressé peut faire opposition 

à cette demande dans les 5 jours de 
' la 2e parution de cet avis, 
i La demandareaae désire se prévaloir 
: de l'article 85 afin que la décition 
! devienne exécutoire é la data où aUe 
I sera rendue.
I Prsmiéra parution: 21 janvier 1986 
' Oeuxiéme parution: 22 janvier 1965

: AVIS est donné que les aebonnairas 
des Excavation Granby Inc, 648 rua

> Denison O. Granby, J2Q 6C6. de­
mande é la Commission des trans-

> ports du Québec da statuer sur la 
I maintien du permis M-S06637-104

région 05 é la suite du changement 
de conbOle qui a eu lieu le 13 janvier 
1981. dont les anciens aettonnairea 
étaient: M. Jules Taylor, 848 rue De­
nison O. Granby. J2G 8C6, Diane 
Corriveau, 848 rue Denison O, 
Granby et Marie Josée Arcouette,
184 rue Ouflerin, Granby, J2G 4X4 et 
le nouvel actionnaire est M. Jules 
Taylor du 848 rua Dtnison O. 
Granby J2G 8C6. le tout contorme 
aux dispositions de l'articls 44 de la 

j loi des traneports. 
i Tout intéressé peut introduire une 
! opposition ou une intervention dans 

Iss cinq jours qui suivent la derniers 
I parution.
: 1ère parution: lundi le 21 janvier 

1985
2ième parution; mardi le 22 janvier 
1985

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE
NO: 5004)54)00510«7 
CAISSE POPULAIRE ST-JOSEPH 
DE BORDEAUX,

—VS—
PIERRE LEFEBVRE

PAR ORDRE DE LA COUR; 
L'intimé PIERRE LEFEBVRE esl re­
quis de comparaître au gretle de 
cette cour dans un délai de 60 jours 
de la présente parution. Une copie 
de l’avis de 60 jours a été laissée à la 
Direction générale des Greffes au 
Palais de Justice de Montréal à son 
intention
A défaut par l'intimée de comparaî­
tre dans le dit délai un jugement par 
défaut sera alors pononcé contre lui 
avec les mêmes conséquence juri­
diques qu'à la suite d'un débat con­
tradictoire.
Montréal, le 18 janvier 1985

Gisèle De Maddelein, P.A. 
Mes Zarrini. L'Aglais et Ass.
360 St-Jacques s. 507 
MONTRÉAL. Québec 
Tél. 844-9361

PRENEZ AVIS QUE: le requérant, M. 
GABRIEL MAURICE, résidant au 209 
Des Erables à Calumet, Cté Argen- 
teuil, détenteur du permis no. 
M-505293-002. région 06, s'adresse 
à la Commission des Transports du 
Québec, dans le but d'obtenir l'au­
torisation de transférer son permis 
en taeur de MARSOLAIS EXCAVA­
TION ENR. ayant sa principale piece 
d'affaires au 146 Cazeneuve à l'As­
somption. région 06, conlormément 
aux dispositions de l'article 30 du rè­
glement sur les règles de pratique et 
de régie interne de la Commission 
des Transports du Québec.
Tout intéressé peut introduire une 
opposition ou une intervention dans 
les cinq (5) jours qui suivent la deu­
xième parution dans les journeaux, 
en s’adressant à la Commission des 
Transports du Québec, 505 est, rue 
Sherbrooke. Montréal. (}uébec.
1ère publication: 21 janvier 1985 
2eine publication: 22 janvier 1985 
Monbéal, le 17 janvier 1985 

I BELIVEAU ROUSSEAU 8 ASSOCIÉS 
j PAR: Daniel Vaillancourt 
i 505 rue Sherbrooke est 
I Suite 001 
i Montréal. Québec 
I H2L1K2

Les requérants, J.P. Dumont & Fils 
I (La Tuque) Inc., Jean-Paul Dumont.
I Lucienne Dumont et Jean-Marc Du­

mont donnent avis é la Commission 
des transports du Québec de l'ac­
quisition qu'ils ont lait de la totalité 
des certificats d'actkxis émis au sein 
de la compagnie Dubois Transport 
Inc. détentrice du permis 0-300082 
et en demandent le maintien.
Les requérants demandent égale­
ment à la Commission des trans­
ports du Québec de décréter suivant 
l'article 85 que la décision devienne 
exécutoire à la date oû elle aéra ren­
due.
Toute personne intéressée peut 
s'opposer ou Intervenir è la présente 
demande en s'adressant à la Com­
mission des transports du Québec, 
505 est. rue Sherbrooke à Montréal, 
dans Iss cinq (5) jours de la deu­
xième publicatian de cet avis. 
Première publication: 21 janvier 

I 1985
I Deuxième publication: 22 janvier 

1985
I CORBEIL.GROLEAU& DUFRESNE 

PrMureurs des requérants

; Prenez avis que la requérante.
1 134634 Canada Inc.. f'adrtHsné la 
' Comimexxidas transporta du Qué- 
j bac dana la but d'abMmr l'autoriaa- 

tion da ta vorr bansférsr laa droiti. 
titras, intérêts et privilèges faisant 

, partwdusyttémadtbanâpaftapért 
i an vartu du parmis M-305154 émit 

au nom da Transport KT Inc. al an 
damanda la maMitn.
La raquétantt damanda égtiamanté 
la Commistion dts transports du 
Québec de décrétar suivant l'trbda 

I 85 qua la décition devienne exécu- 
I tove à la dato quelle tara rendue.
I Toute personne intéressée peut 
t'oppottr ou intorvanir é la piéaanto 

! demande an s'adretaant i la Com- 
’ mitaion des transporta du Québec, 

SOS tst. rué Sherbrooke à Montréal, 
^ dans laa S jours da la dauxiéma pu- 
' bécationda cal avis.

Premiers publication: 21 janviar 
! 1965

Dauxiéma publication. 22 janvier 
1965
CQRBEIL. GROLEAU & DUFRESNE 

Procureurs de la raquéranls

DECES

I t ifxiAl I [

' K^KAir-jf
.K,

APPEL
D’OFFRES

Achat de deux cent vingt-deux (222) 
véhicules
Contrat 85-014-P
Toute soumission doit, pour être validement 
reçue, se trouver physiquement, sous pli ca­
cheté. entre les mains du Secrétaire, au 2, 

-Complexe Desjardins, 21e étage, Montréal, 
avant 12h00 le 5 février 1985, pour y être ou­
verte à 12h00 le même jour.
On obtiendra sans frais le dossier de soumis­
sion à la Section des achats de la Communauté, 
30, avenue Manseau, Outremont (téléphone: 
934-2403).

Les soumissions, pour être valides, devront être 
accompagnés d'un cautionnement de soumis­
sion ou d'un chèque visé équivalent à 5% du 
montant total de la soumission.
Le Stocrétaire,
Buxann* Jalbert
Montréal, Québec 
Le 22 janvier 1985.

ST-CYR, M. Romain 
(S.S.S.).—À la Fraternité 
de Val des Rapides, à ville 
LavaL le 20 janvier 1985, est 
décédé le père Romain St- 
Cyr (S.S.S.) de la congré­
gation du Saint-Sacrement. 
Né le 27 février 1895, à 
Sainte-Gertrude de Nicolet, 
de Arthur St-Cyr et Léonie 
Arcand, il a fait profession 
dans la communauté le 12 

i septembre 1914 et a été or- 
; donné prêtre le 29 janvier 
j 1922. Le père St-Cyr a été 
provincial à la commua- 
nuté de 1940 à 1949, puis as­
sistant général de la con­
grégation de 1949 à 1969. À 
son retour de Rome, il a 
vécu à Québec. Il laisse 
dans le deuil les religieux 
de la congrégation du Saint- 
Sacrement, et ses neveux 
et nièces, M. et Mme An­
gelo St-Cyr, M. et Mme Jac­
ques Bourque (Madeleine), 
Mme Rolande Serron et 
Mme Marie Lessard, ainsi 
que de nombreux cousins et 
cousines.
La dépouille est exposée au 
Salon Alfred Dallaire inc., 
528, rue Rachel est. Les fu­
nérailles auront lieu le 
mardi 22 janvier en l’église 
Notre-Dame du Saint-Sa­
crement à 14h. Inhumation 
au cimetière de la Côte-des- 
Neiges. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans 
autre invitation.
Le salon est fermé de 17h à 
21h.

Frère Gaston Caron 
Clerc de Saint-Vlateur 

1898-1985
Le Frère Gaston Caron, 
clerc de Sainl-Viateur 
de la Province reli­
gieuse de Joliette est 
décédé le 19 janvier 1985 
au Centre Champa- 
gneur de Joliette, à 
l’âge de 86 ans, dans sa 
68e année de profession 
religieuse.
Il naquit le 4 octobre 
1898 de Georges Caron 
et de Marie-Louise Car­
rières à Saint-Jérôme 
(diocèse de Montréal) ; 
il entra au Noviciat de 
Joliette le 5 janvier 1916 
et prononça ses voeux 
perpétuels le 24 juillet 
1929.
Le Frère Gaston Caron 
consacra plus de 49 an­
nées de sa vie de reli­
gieux enseignant aux 
petits du cours primaire 
dans nos multiples éco­
les de l’époque, comme 
professeur, sacristain, 
maître de cérémonies 
religieuses et responsa­
ble de la Croisade Eu­
charistique, dans la ré­
gion de Joliette, à l’A­
cadémie St-Viateur, à 
l'école St-Pierre, 
Fayard, Christ-Roi, 
Crabtree Mills; à Ber- 
thiervUle, au Collège St- 
Joseph, à l’école St- 
François et au Juvénat 
des Sts-Anges. À Mont­
réal, à l'Académie Quer- 
bes, à l’école Jean-Ta­
lon. À Rouyn, Amos et 
Roberval. Dans les vil­
lages de St-Timothée, 
de Saint-Denis-sur-Ri- 
chelieu de l’Epiphanie 
et de St-Eustache. De 
1959 à 1961, il fut récep­
tionniste au Scolasticat 
St-Charles de Joliette ; 
de 1961 à 1983, il se re­
tira à la Résidence pro­
vinciale de Joliette, au 
Foyer Desjardins de 
Berthierville, au Foyer 
Louis-Querbes à Pierre- 
fonds, à la Maison Char- 
lebois de Rigaud. En 
1983, il se retira au Cen­
tre Champagneur de Jo- 
lielte.
Outre sa famille reli­
gieuse, le Frère Gaston 
Caron laisse dans le 
deuil, Soeurs Marie- 
Paul et Gabrielle Caron, 
s.g.m. de Montréal, son 
frère Pierre-Auguste de 
Ville de Laval, ses cou­
sines, Mrs Eva McDe- 
vitt el Melle Denise 
Brunelle de Montréal. 
Mrs E.R. Whippde Ne- 
nominee, Michigan, Mrs 
Arthur Shanks de Chi 
cago et Sister Ursule 
Leannah de Waukezcha 
Wisconsin, ainsi que plu­
sieurs neveux et nièces. 
Le Frère Gaston Caron 
est exposé à la Maison 
provinciale des Clercs 
de Saint-Viateur de Jo 
Dette, 132 nord, rue 
Saint-Charles, où auront 
lieu les funérailles le 
mardi 22 janvier à 14 h 
39, suivies de l’inhuma­
tion au Cimetière de la 
Congrégation à Joliette.

LES ANNONCES CLASSEES
286-1200
■ AnllquMés

Beaux miublw québécoie é vendra, 
ceueedepift-273-3561. 2391-15

Vente 20% iur touMi anéquMc. Ou- i 
vert aueii le dmanclis de 13h à 17h. , 
Aux TrouvaMat, 4615 SI4)mi. MC 8 I 
VISA 2801-85 
Armoire Loud XM, autrei beaux msu- 
biee et pWonniara. Sor 525-1 
7156. 294)1-85

■ App/logemwits

ROSEMONT. 5e Avenue, prêt Launar. 
6K rénove, r. de c.. cour cWurés. 
chauttage électnque. 4t06/mod non- 
chauW. Libre 1er février. — 279- 
3038. 24411-85 
CHRISTOPHE4»LOMB/ST-JOS£PH, I 
4K. fénové, 1er lévrier, cudiniera, ré- 
fri^ateur. bxHs, chaulfge électrique. 
- 284-3303-18hé22h. 2601-85

FULLUM, jxés RadkHMbec. grand 
7H, 3 chambres ferméas. frais peint 
4758 - 527-5789. 304)1-85

Carré SI4.ouis, studio. 900 p.c., cham­
bre fermée, trais peint impeccable. 
475$. Libre immédiatement — 527- 
5769. 3001-85

Sous-locetion ter février — 31 mai. Ile 
des Soeurs, grand 3%. 442$ — 769- 
3890 284)1-85

■ Bureaux à louer

276 ST-JACQUES. 2525 p.c.. suite de 
bureaux pour protessronnels, bonne ü- 
nrtion, sous-locetion jusqu'en lévrier 
1987 Rensergnements Dons Bouchard 
849-7037. 7-02-65

Bureau i partager. 1,000 p.c., décoré, 
chauffe. Papineiu coin St-Josepb. — 
524-5957 ou 6n-6568. 2301-85

I Bureaux à louer

CENTRE VILLE
Édifice GIrardIn

805 à 6,805 p.c., près 
métro Berri Demonti- 
gny, occupation im­
médiate. Services 
d'entretien, de ciimati- 
sation, etc.

849-3856 / 849-3581

■ CoproprlétéB à vendre

CARRÉ ST-LOUIS. 3707 Drolet, étage 
à vendre, rez4le-chaussée, 715 réno­
vée, < baywindow >, murs de brique, 3 
s.b., cour intérieure, 63 000$ 277- 
2888. 231-85

Monsieur
ré-émallle votre baignoire 

blanche ou couleur sur place! 
Rien de brisé. Procédé 
européen d’origine -f 
réparation d'écaillures. 
Estmation gratuite:
336-1133 — 336-4945
980, Ouimet, Saint-Laurent

I Déménagement

À BAS PRIX, appelez Pierre Démena- 
gemenls. en tout genre, estimation 
gratuite. 937-9491. J.N.O.

DISPONIBLE en tout temps déména­
gements. Spécialité cuisinière, rélrige- 
raleur. Local, longue distance, embal­
lage, entreposage, assurance com­
plete. 2533275. J.N.O.

ACCEPTERAIS démenagments de 
tous genres Spécialrté appareils élec- 
Iriques. Assurances. Téléphoné 253 
4374. J.N.O.

I Gardiennea

Gardienne demandée pour 2 enfants 
(11 mois — 35 ans) non lumeuse, sec­
teur Outremont, de 8:30 à 17:30 h. — 
733-8746 (entre 9h et 1 Th). 064)2-85

I Hébergement

RÉSIDENCE pour persohnes égées. 
luxueuse, près église et parc, atmos­
phère familiale, surveillance 24h, 
chambre pnvée —7224211.
84)2-65

I Inatrumente 
d6 mualque

Orgue Hammond. 2 claviers el 25 pé­
dales. Prix à discuter. — 331- 
5164. 2501-85

ACHAT/VENTE de livres usagés. La 
Bouquinerie St4)enis Inc.. 3770 St4)e- 
nis — 799 Mont-Royal esl. 144)2-85

■ Logemanta à partager

Vous habitez l'extérieur de la métro­
pole, travaillez é Montréal 01 n'appré 
ciaz paa la voyagement. Vous cher­
chez un pied-é-terre du hindi au ven­
dredi, près métro Sauvé — non-hi- 
meur Téléphonez à: (514) 389- 
1190. 244)1-85

I Perdu/trouvé

Chien Labrador noir, mêle, perdu ven­
dredi 18 janvier, prés Univetsiie Mont­
réal — cote des Neiges. Récompense 
S.V.P.iei,: 731-9085 - 7354796, 29- 
01-85

LES ANNONCES CLASSÉES 
DU DEVOIR

Du lundi au vendredi de 9h à 16h30 
Pour modifier, annuler ou placer votre 
annonce, tél^onez avant 13h pour 

l’édition du lendemain.
Pour placer votre annonce par la poste: 

C.P. 6033, suce. Place d'Armes, MU, H2Y 386 

NOUS ACCEPTONS

PAR TÉLÉPHONE
286-1200

■ Ottret d’emploi* ■ Offres d’*m$ih>l*

Importante maison d’édition 
canadienne française

désire rencontrer professeur(s) oeuvrant 
dans le domaine du traitement de texte.
S. V. A envoyez votre curriculum vitae à:

Dossier 183
Le Devoir
C.P. 6033
Suce. Place d’Armes
Montréal, Oc H2Y 3S6

26-01-85

■ Offre* de eervice* ■ Propriété* à vendre

LAVAGE plafonds, tapis, murs, vitres, 
peinture, plomberie, ouvrage général 
2784909 J.N.O.

LAVAL: Bord de l’eau. Luxueuse ca­
nadienne, 8 pièces, loyer, garage, ter­
rain 11,500 p.c. Prix dênaixM 
225000$ fanna. — 687-5569 - 661- 
6533. 244)1-85

Consultant en micro-informatique/ 
communication. PremiSfe conaultalion 
gratuite. Apréi 18 haurae 322- 
7805. 2801-85 ______________

CONCEPTION DE TEXTES. Annoncée 
— déplianls — communiqués — let­
tres — discours — campagnes publi­
citaires — messages radio, TV — gra­
phisme et imprimerie — tous types de 
documents écrits. VIRGULE (X)M- 
MUNICATION, 6747 St-Denis: 270- 
2345. 264)1-85

OUTREMONT, cottage semMietache. 
3 C.C.. rue tranquille, proximité parce, 
écoles, entrés privée, grand jardin clé- 
turé. 179 500$. Sur rendez-vous: 271- 
0953. 11-02-85
Rue Berri. cottage style victorien, préa 
métro, totalement rénove. Ouvert saut 
chambres. 2 étages, soue-sol, cour, 
appareils étectro-ménagers compris. 
70 000$. Pas d'agents. Après 18h: 844- 
8789. 2501-85

■ Offre* d’wnpiol* ■ Rénovation

Secrétaire de notaire avec expérience. 
-7255201. 264)1-85

A bas prix, réparations générales. Me­
nuiserie, plombene, électricité, céra­
mique, etc... 8457647. 1502-85

Ou^mdt/vetty-ÉcAéL^L...
-&/-<(^â4X/RoCefüC< -Cti JuD

LES MOTS CROISES
12 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

Horizontalement
1— Homme d’État sovié­

tique (né en 1904).
2— Manifestation de ia 

voionté. — Son fruit 
est la figue de Bar­
barie.

3— Nouveau. — Car­
bonate naturel dou­
ble de calcium et de 
magnésium.

4— Amalgame d’étain 
qu'on applique der­
rière une glace. — 
Minéral brillant et cli- 
vable. — Interjec­
tion.

5— Souci, agitation 
d'esprit.

6— Sans inégalités. — 
Acide sulfurique par­
tiellement déshy­
draté.

7— Gros nuage épais. 
— Petite prairie. — 
Au Sahara, désert 
de pierrailles.

8— Se dit du cheval ou 
du chien qui n'a au­
cun poil blanc. — 
Coiffure militaire.

9— Pas ailleus. — Doc­
teur de la loi, chez 
les musulmans. — 
Rubidium.

10—En Bretagne, autre 
nom du dauphin. — 
Vin. — Deux.

11 —Principe odorant de 
la racine d'iris. — 
Saleté.

12—Ancienne mesure de 
capacité. — Aller en 
skis.

Verticalement
1—Relatif à la philoso­

phie de Kant. — Oi­
seau de l'ordre des 
échassiers.

2— Vaste étendue d’un 
seul tenant que 
forme l’eau marine 
recouvrant le globe. 
— Plaie sur un ar­
bre.

3— Se dit d'une per­
sonne ferme, maî­
tresse d'elle-méme. 
— Petite île.

4— Tellement. — Navi­
gateur espagnol qui 
a exploré la Floride 
en 1528. — Sans 
inégalités.

5— Nom donné en lin­
guistique à ia semi- 
voyelle (j). — Deux. 
— Contenu d'une 
auge.

6— Lutin. — Broya.
7— Grive.
8— Communique un 

vaccin. — Mois.
9— Errant. — Embarca­

tion.
10— Mèche de cheveux 

rebelle. — Rivière de 
France. — Telle­
ment.

11— Ville de Belgique. — 
Erreur,

12— Instrument qui sert à 
battre les céréales. 
— Nom générique 
des animaux que 
l'on chasse. 
Solution d’hier

2 3 4 5 6 7 1 9 10 K 13

LIBRE COMME L*A1R
PARTICIPEZ 

à la 10* semaine 
des non-fumeurs

17 au 23 janvier

ASSOCIATION PULMONAIRE DU QUÉBEC 
LE TIMBRE DE NOËL
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Alors que se poursuit le retrait des forces israéliennes du Sud-Liban

Un dirigeant sunnite est victime d’un attentat à Saïda
Israël n’était plus en mesure d’assurer le 
maintien de l’ordre au Liban, admet Rabin

SAÏDA (AFP, Reuter) — Un 
des principaux dirigeants mu­
sulmans de Saïda, M. Mous- 
tapha Saad, a été grièvement 
blessé hier en début de soirée 
dans un attentat à la voiture pié­
gée qui a fait une trentaine de 
blessé.

Tandis que les autorités liba­
naises s’efforçaient d’empêcher 
que des troubles n’accompa­
gnent le retrait israéUen qui se 
poursuit, l’attentat de Saïda, le 
chef-lieu du Sud-Liban, a créé 
une vive émotion.

Le premier ministre libanais, 
M. Rachid Karame, a affirmé à 
l’issue du conseil des ministres, 
réum en séance extraordinaire : 
« Ceci est un exemple de ce que 
nous crai^ons, mais nous som­
mes confiants que les agents 
d’Israël n’échapperont pas au 
peuple qui grâce a sa solidarité 
est capable de faire avorter tou­
tes les tentatives israéliennes de 
créer des troubles lors de son 
retrait afin de justifier son oc­
cupation. »

Agé de 34 ans, le visage rond 
et souriant, M. Saad, chef du 
« Mouvement des nassénens in­
dépendants », était à son bureau

et recevait des visiteurs, lors­
qu’une voiture piégée stationnée 
au pied de son immeuble a ex­
plosé. Il a été blessé à la tête et 
aux yeux.

L’explosion a détruit partiel­
lement les quatre étages du bâ­
timent, provoquant un début 
d’incendie. La femme et les 
deux enfants de M. Saad — un 
garçon et une fille âgés de 11 et 
12 ans — seraient légèrement 
atteints.

Dès l’annonce de la nouvelle, 
des centaines d’habitants de 
Saïda se sont massés devant 
l’hôpital où M. Saad a été hospi­
talisé.

Des ambulances ont parcouru 
la ville en demandant par hauts- 
parleurs de « venir donner son 
sang pour Moustapha Saad et 
ses enfants », ont rapporté des 
témoins.

Un incendie a bloqué les sur­
vivants dans les étages supé­
rieurs, alors que les forces is­
raéliennes bouclaient le quar­
tier.

Ancien membre du « Mou­
vement national » (gauche li­
banaise), M. Saad était resté 
dans sa ville où il jouissait d’une

large influence et s’était opposé 
inla^blement à l’occupation is­
raélienne.

Favorable à la coexistence 
entre chrétiens et musulmans 
dans cette région, M. Saad, un 
sunnite, avait participé aux 
nombreuses réunions qui 
avaient regroupé des notables 
des deux communautés pour 
tenter de prévenir les troubles 
qui pourraient suivre le retrait 
israélien.

n avait déclaré peu avant l’at­
tentat ; « Les Israéliens veulent 
déclencher des combats et pro­
voquer un exode des chrétiens 
vers la frontière. Nous nous ef­
forçons de déjouer leur plan 
mais la réussite de nos efforts 
dépend des chrétiens eux-mê­
mes. Tous les hommes des FL 
(Forces libanaises, milices ch­
rétiennes) ou de l’Armée du 
Sud-Liban (ASL, une milice 
créée, armée et financée par Is­
raël) qui ont tué, kidnappé, in­
sulte ou humilié des gens de la 
région doivent partir. S’ils refu­
sent, les projets israéliens se 
réaliseront et le résultat sera 
terrible. »

A Tel-Aviv, le ministre israé­

lien de la Défense, M. Yitzhak 
Rabin, a reconnu hier avou* pré­
conisé le retrait par étapes des 
forces israéliennes du Sud-Li­
ban, celles-ci n’étant pas en me­
sure d’assurer le maintien de 
l’ordre dans la région.

Les propos du ministre, rap­
portés par la radio d’Ëtat, ont 
été tenus devant la commission 
des Affaires étrangères et de la 
Défense de la Knesset.

M. Rabin s’est déclaré con- 
vamcu que les forces israéhen- 
nes au Sud-Liban (évaluées à 
quelque 10,000 hommes) n’é- 
taient pas en mesure d’assurer 
au Liban un mamtien de l’ordre 
aussi efficace qu’en Cisjordanie 
occupé.

Toujours selon la radio, le mi­
nistre a déclaré à la commis­
sion, dont les délibérations sont 
supposées être confidentielles, 
qu’israël ne tolérerait pas le re­
tour au Sud-Liban d’organisa­
tions « du type de l’OLP » après 
le retrait de ses forces.

Alors que les forces israéhen- 
nes poursuivent le démantèle­
ment de leurs équipements 
lourds du secteur de Saïda, 
qu’elles doivent évacuer d’ici le

HieMaMT AP
Yitzhak Rabin
18 février, les négociateurs mi­
litaires israéhens et hbanais doi­
vent se retrouver aujourd’hui à 
Nakoura pour éventuellement 
discuter d’une concertation en­
tre les deux pays à propos du re­
trait israélien et des forces ap­
pelées à les remplacer pour évi­
ter tout vide dans la région.

De Saïda, on rapporte de 
bonne source que l’armée israé­
lienne a commencé à établir de 
nouvelles lignes de défense au 
sud et à l’est de la ville appelées 
à constituer leurs nouvelles li­
gnes avancées après le 18 fé­
vrier.
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Des mesures de sécurité ex- Liban en juin 1982 (le dernier bi- 
trêmement strictes avaient été lan s’élève à 608 morts et 3,500 
prises par les Israéhens à Saïda, blessés parmi les troupes israé- 
où leurs forces ont subi de lour- liennes), â l’occasion du retrait 
des pertes depuis l’invasion du de la ville.

Un dirigeant de Popposition 
libérale rentre aux Philippines

Vaste affaire d’espionnage en Inde
Cinq autres responsables sont arrêtés

MANILLE (AFP) — L’ancien sénateur et oppo­
sant philippin, M. Jovito Salonga, est rentré nier 
matin à Mamlle, mettant ainsi fin à près de quatre 
ans d’exil volontaire aux Etats-Unis.

Plusieurs centaines de sympathisants l’ont ac- 
cueilh à l’aéroport.

M. Salonga, 62 ans, qui dirige l’une des tendances 
du Parti libéral, avait été impliqué avec 65 autres 
personnes dans une série d’attentats à la bombe en 
1980. Il avait été autorisé à quitter les Phillppmes en 
1981 pour suivre un traitement médical et il vivait 
aux Etats-Unis.

Vendredi dernier, un tnbunal de Manille avait an­

nulé les charges de subversion qui pesaient contre 
M. ' ■ 
prise,
dmand ] ,
du tnbunal de pas important vers la’ « réconciliation 
nationale ».

Au cours d’une conférence de presse hier, M. Sa­
longa a affirmé qu’il allait tenter une réunification 
de son parti et de toute « l’opposition démocrati­
que ». Il a par ailleurs affirme son opposition à laapa
présence des bases améncaines aux Philippines et 
a demandé une reconnaissance du Parti commu­
niste philippm (interdit).

opposii
[Philip

NEW DELHI (AFP) 
— Cmq rei^nsables au 
sem de l’administration 
mdienne ont été arrêtés 
hier, a annoncé l’a­
gence de presse in­
dienne PTI (Press 
Trust of India), ce qui 
porte à 15 le nombre to­
tal d’arrestations dans 
le cadre de l’affaire 
d’espionnage dévoilée 
vendredi dernier par le 
premier ministre, M. 
Rajiv Gandhi.

L’agence, citant des

sources proches des 
services de renseigne­
ments, affirme que 
parmi les cinq person­
nes arrêtées figurent 
des sous-secrétaires et 
secrétaires adjoints du 
département des ma­
tériels de défense, qui 
dépend du ministère de 
la Défense, et du minis­
tère des Finances et du 
Commerce.

Aucun chiffre officiel 
n’a encore été fourni 
sur le nombre d’arres-

Le « procès Popieluszko »

Le général Platek nie toute 
implication dans l’affaire

tâtions dans le cadre de 
cette affaire, mais les 
journaux indiens 
avaient fait état jusque 
là de 12 à 20 personnes 
arrêtées.

Ces nouvelles arres­
tations font suite aux 
déclarations du minis­
tre de l’Intérieur, M. 
S.B. Chavan, qui avait 
annoncé hier qu’un es­
pion étranger avait été 
prié de quitter le pays à 
la demande de New 
Delhi et que des person­

nes appartenant notam­
ment au cabinet du pre­
mier ministre et du mi­
nistère de la Défense 
étaient imphquées dans 
le réseau tf espionnage.

Le ministre n’a pas 
donné l’identité de la 
personne qui a dû quit­
ter le pays, mais la 
presse indienne a iden­
tifié le présumé espion 
comme étant le colonel 
Alain Bolley, attaché 
militaire adjoint de 
l’ambassade de France

à New Delhi et qui est 
arrivé hier en France.

Selon les sources ci­
tées par l’agence, les 
documents retrouvés 
dans les affaires des 
personnes arrêtées 
prouveraient que cel­
les-ci ont divulgué des 
plans de déploiement 
des troupes indiennes 
aux frontières et des 
codes utilisés par le mi­
nistère des Affaires 
étrangères.

TORUN (AFP) - Le 
général Zenon Platek, 58 
ans, suspendu de ses 
fonctions au ministère 
de l’Intérieur après 
r« affaire Popieluszko », 
a nié hier devant le tri­
bunal de Torun toute im­
plication dans l’enlè­
vement et l’assassinat 
du père Jerzy Popie­
luszko.

« Je n’ai jamais donné 
d’ordre pour entrepren­
dre quelque action que 
ce soit contre le père Po­
pieluszko », a affirmé à 
la barre l’ancien direc­
teur du département 
chargé des cultes au mi­
nistère de l’Intérieur, 
dont étaient membres 
les quatre policiers in­
culpés dans l’assassinat 
du prêtre. Appelé en 
quahté de témoin, le gé­
néral Platek avait été 
suspendu pour manque 
de supervision de son 
service. Immédiate­
ment après l’enlève­
ment, le 19 octobre, il 
avait été chargé de la 
commission d’enquête 
spéciale mise sur pied 
au ministère de l’Inté­
rieur.

Le général Platek a 
également rejeté les ac­
cusations de son subor­
donné, le colonel Adam 
Pletruszka, 47 ans, in­
culpé d’instigation et 
d’assistance au crime, 
selon lequel il aurait or­
donné de changer les 
plaques de la voiture des 
ravisseurs qui se trou­
vait le 20 octobre dans le 
parking du ministère de 
l’Intérieur. « Pietruszka 
ne m’a jamais parlé des 
plaques de la voiture qui 
avait été repérée à Byd­
goszcz», a-t-il dit.

Le général Platek a 
indiqué qu’il avait soup­
çonné le capitaine Pio- 
trowski, le principal in­
culpé, dès que les recou­
pements ont pu être 
faits sur la voiture des 
ravisseurs, le soir du 22 
octobre : « J’ai immé­

diatement convoqué 
Piotrowski pour lui de­
mander de rédiger un 
rapport sur son emploi 
du temps du 19 octobre. 
Le lendemain matin, j’ai 
lu dans ce rapport qu’il 
s’était rendu dans la ré­
gion de Torun pour*se 
reposer et aller cueillir 
des champignons, et dès 
lors mes soupçons ont 
grandi. Piotrowski de­
vait être arrêté le jour 
même. »

En revanche, le gé­
néral a affirmé qu’il n’a­
vait pas soupçonné le co­
lonel Pietruszka jusqu’à 
son interpellation le 2 
novembre. « Au début, 
a-t-il dit, je ne l’ai pas du 
tout suspecté et je lui 
donnais des ordres dans 
le cadre de la commis­
sion d’enquête. »

Avant le général Pla­
tek, le tribunal avait en­
tendu la secrétaire du 
capitaine Piotrowski, 
Mme Barbara Story, 36 
ans, qui a reconnu avoir 
fait un faux témoignage 
à la demande de son su­
périeur au début de l’en­
quête. Le capitaine Pio­
trowski lui avait de­
mandé de téléphoner 
anonymement à la mi­
lice de Varsovie pour 
dire qu’elle et son mari 
avaient vu le 19 octobre 
la voiture des ravis­
seurs, sur la route de To­
run, à plus de cent ki­
lomètres toutefois d’où 
elle se trouvait réelle­
ment alors.

En pleurs, la secré­
taire a expliqué que sa 
famille et celle du capi­
taine Piotrowski — « un 
bon patron » — étaient 
très liées et qu’elle ne 
pouvait pas imaginer 
qu’il puisse être mêlé à 
une telle affaire.

Mme Story s’est en 
outre déclarée certaine 
que le capitaine Pio­
trowski n’aurait pas pu 
agir sans le consente­
ment de son supérieur, 
le colonel Pietruszka,

qu’elle a présenté 
comme quelqu’un de 
dictatorial, irascible, et 
mesquin.

« Le colonel Pie­
truszka me faisait 
peur », a-t-elle ajouté en 
précisant que c’était 
cette peur qui l’avait 
conduit à cacher le fait 
qu’elle avait vu l’ordre 
de mission donné au ca­
pitaine Piotrowski, signé 
de la main du colonel. 
De même, elle avait ac­
cepté, sur ordre du co­
lonel Pietruszka, de 
gommer de sa déposi­
tion les éléments met­
tant en cause ce dernier, 
et notamment les mots 
du capitaine Piotrowski 
avant son départ pour 
Bydgoszcz : « Pie­
truszka sait où je vais et 
ce que je fais. »

Chypre : les négociations se poursuivront
NICOSIE (Reuter, AFP) — Les efforts de réu­

nification des communautés chypriotes grecque 
et turque se poursuivront, malgré l’échec diman­
che soir aux Nations unies des entretiens de leurs 
dirigeants, indiquait-on hier de source autorisée à 
Chypre.

À Ankara, un communiqué du gouvernement 
turc a fait porter sur la communauté chypriote 
grecque la responsabilité de l’échec, qu’il consi­
dère comme « un coup sérieux porté au règle­
ment du problème».

Le secrétaire général de l’ONU, M. Javier Pe­
rez de Cuellar, sous l’égide duquel avaient eu Ueu 
les entretiens entre le chef de l’État chypriote 
grec, M. Spyros Kjmrianou, et le leader chypriote 
turc, M. Rauf Denktash, est arrivé hier matin à 
Londres pour une visite de trois jours. Il doit s’en­
tretenir avec le secrétaire au Foreign Office, sir 
Geoffrey Howe, et avec le premier ministre, 
Mme Margaret Thatcher, de la question chy­
priote. La Grande-Bretagne est une des trois 
puissances garantes du statu quo aux termes de 
la constitution chypriote de 1960.

Dimanche soir, M. Perez de Cuellar avait dé­
claré que, malgré l’échec de leurs négociations 
sur un statut fédéral de Chypre, les deux parties 
étaient prêtes à entretenir des contacts directs. Il 
resterait en contact avec elles dans l’espoir d’or­
ganiser une nouvelle réunion avant la fin février.

avait-il ajouté.
Dans un communiquépubllé à l’issue des né­

gociations, M. Perez de (îuellar précise qu’il va 
rester en contact avec les deux hommes « afin 
qu’ils se rencontrent de nouveau (...) si possible 
avant la fin de février 85 ».

Le président Kyprianou s’est déclaré prêt à 
participer à cette rencontre dès que M. Perez de 
Cuellar l’invitera. En revanche, M. Denktash a 
exprimé sa surprise à la date avancée. « Je ne 
m’engage pas sur une date quelconque à ce 
stade », a déclaré le chef de la communauté chy­
priote turque.

Les divergences qui se sont manifestées au 
long des quatre jours de discussions semblent te­
nir au statut attribué au document de travail

Le document, rédigé à l’issue de trois rencon­
tres distinctes entre M. Perez de Cuellar avec 
chacun des deux hommes, exposait un projet vi­
sant à réunir les deux Etats ou provinces chy­
priote grec, d’une part, et chypriote turc, d’autre 
part, au sein d’un gouvernement central.

« Les deux camps sont partis sur la base de ce 
document, la partie chypriote turque a déclaré 
qu’elle acceptait pleinement ce projet d’accord », 
a déclaré M. PereaPerez de Cuellar.

En revanche, la partie chypriote grecque a fait 
savoir au secrétaire général que « conformément 
à ce qu’elle avait compris, elle acceptait le do­
cument soumis par le secrétaire génâ'al comme

une base de négociations ».
Pour M. Denktash, le document devait être si­

gné dans sa forme actuelle, en laissant les négo­
ciations ulténeures à des groupes de travail

M. Kyprianou, quant à lui, a souligné que ce 
projet d’accord était incomplet et nécessitait de 
nouveUes négociations.

Parmi les aspects non résolus les plus difficiles 
à régler, figure le problème de garanties inter­
nationales sur le statut de Chypre. M. Kyprianou 
est opposé à la formule de la constitution chy­
priote de 1960 qui faisait de la Grande-Bretagne, 
de la Grèce et de la Turquie les trois puissances 
garantes du statut de l’Ue. M. Denktash, lui, exige 
que la Turquie soit partie prenante à toutes ga­
ranties.

Selon des sources diplomatiques, les grandes 
luissances occidentales et notamment les Ëtats-
nis, la Grande-Bretagne et la France avaient 

multiplié leurs interventions ces derniers jours 
auprès des gouvernement d’Athènes et d’Ankara 
afin qu’ils encouragent MM. Kyprianou et Denk­
tash a faire preuve de souplesse. Visiblement, ces 
appels n’ont pas suffi.

Il n’est d’ailleurs pas certam, estiment les ob­
servateurs, qu’ils aient été entendus par les diri­
geants d’Athènes, dans la crainte de voir les 
Etats-Unis augmenter leur aide économique et 
militaire à la Turquie en cas d’accord à Chypre.

LE TRAVAIL GURDJIEFF
I* tr«v*ll — la concentration — fflouvenwnti tecrèt*

conférence et démonstration gratuite
donné* par M. Edouard Fanabarla étudiant da lau M. 
Joltn Q. B*nn«tt *t ax-diraclaur d* la aodété Claymont 
(Centra IntamaUonal d* tavall d* la 4* vola)
Pour paraonna* Intéraaaéaa au travail d* groupa. 
Quand? Le mercredi 23 janvier de 19h15 à 21h15
au CENTRE DES ARTS DE LA SANTÉ
2105, ru* Qray (coin Shorbrooka, 4 rua* à l'aat d* 

Décarld, à daux paa du métro Vandôma)
RarwaiÿrMniané*: 483-1319

ilÉM

><- 5 O'. ■•N-’- Pierre Bourgault
de19h45à22h45
du lundi au vendredi

Un appel au divertissement et à la détente avec musique, 
entrevues et propos saisissants.

CKAC^73
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ARTS ET SPECTACLES

Les théâtres francophones hors-Québec se regroupent
THEATRE
ROBERT LtVESOUE

Fin décembre, le groupe des 
théâtres professionnels francopho­
nes hors-Québec a pris la décision 
de se constituer en véritable asso­
ciation nationale. La première pré­
sidente, Brigitte Haentjens, qui di­
rige le Théâtre du Nouvel-Ontario 
à Sudbury, a fait savoir que cette 
décision avait pour but de créer un 
front commun qui défende les in­
térêts du théâtre professionnel 
francophone au Canada.

Échange de services, formation, 
assistance, promotion, tels seront 
les principales activités de cette 
nouvelle association qui veut 
« faire savoir et reconnaître que la 
vitalité culturelle nationale passe

par la survie et la vitalité des cen­
tres régionaux, du travail de déve­
loppement et de création qui s’y ef­
fectue, du pubhc qui peut s’y déve­
lopper ».

D’après Mme Haentjens, les 
théâtres francophones hors-Québec 
ont en commun un ensemble de ca-

phohe, en particulier « pour a^ir 
contre la politique de minorisation 
qui prévaut depuis quelques années 
de la part des agences gouverne­
mentales et spécifiquement de la 

retariat d’Ëtat et i

ractéristiques spécifiques. D’une 
aillent daipart, tous travaillent dans un con­

texte francophone minoritaire, le 
plus souvent dans des régions éloi­
gnées des grandes centres. D’autre
part, beaucoup d’entre eux doivent 

lultaassumer simultanément un mandat 
de création et de développement 
provincial et tourner dans des ter­
ritoires très vastes pour rejoindre 
la population francophone.

Ce front commun, dans le con­
texte économique et politique ac- 

■ • défi.....................tuel, tendra à défendre les intérêts 
des praticiens du théâtre franco-

part du Secrétariat d’Etat et du 
Conseil des arts et du ministère des 
Communications ».

Selon les animateurs de cette as­
sociation, « cette politique ou plutôt 
cette absence de politique qui re­
fuse d’établir des critères d’attri­
bution nationaux et de tenir compte 
des réalités spécifiques des théâ­
tres francophones hors-Québec 
contribue à risolement et à la mar­
ginalisation de toute l’activité théâ­
trale francophone hors-Québec 
dont on diminue l’importance artis­
tique et culturelle en la réduisant à 
un phénomène purement minori­
taire».

Le premier exécutif de cette as­

sociation théâtrale francophone, 
hors-Québec, est formé de Mme 
Brimtte Haentjens, présidente, de 
M. Roland Mahé du cercle Molière 
de Salnt-Boniface, vice-président, 
et de Mme Louise Olivier, de l’Es- 
caouette, trésorière. Leur adresse 
est à Sudbury en Ontario (case pos­
tale 022); le téléphone (705) 675- 
5606.

★ ★ *

tique du théâtre français à Ottawa, 
André Brassard, ces ateliers s’a­
dressent cette année à des écri­
vains ayant déjà une oeuvre à leur 
actif, et le nombre est limité à cinq
participants. Appelés à travailler 

jfiective

Cinq écrivain» avec 
René-Daniel Dubol»

en sessions collectives et indivi­
duelles, les cinq écrivains choisis 
(après évaluation) sont Michèle 
Comtois, Jean Guyot, Véronique 
Kaye, Claude Lavoie et Mireille 
Vallée.

Le dramaturge René-Daniel Du­
bois, auteur de Panique à Lon- 
gueuil et de Ne blâmez jamais les 
bédouins, prend la relève de Michel 
Garneau pour diriger les ateliers 
d’écriture dramatique du théâtre 
français au Centre National des 
Arts.

Une initiative du directeur artis-

Professeur à l’École nationale de 
théâtre, RDD est, en ce moment, le 
plus prolifique des auteurs de théâ­
tre québécois. En plus de Panique à 
Longueuil, qui l’avait fait connaître 
il y a quelques années. Dubois vient 
de donner, en 1984, le texte le plus 
intéressant de l’année avec Ne blâ­
mez jamais les bédouins, n a aussi
fait créer William (Bill) Brighton 
en 84, à la salle de L’Eskabel aux

Productions Germaine-Larose. Sa

Çièce 26 bis, impasse du colonel 
'oisy, qui devait être créée en 

mars au Quat’sous dans une mise 
en scène de Paul Buissonneau, ne 
le sera pas à la suite du retrait du 
metteur en scène et d’un différend 
avec la direction du théâtre au su­
jet du choix du metteur en scène 
devant remplacer Buissonneau.

★ ★★
Emily Mann au Quat’sous
Justement, le creux créé dans la 

saison du Quat’sous (la première 
saison de Louise Latraverse) par le 
retrait de la pièce de René-Daniel 
Dubois sera rempli par la produc­
tion d’une pièce américaine. Still 
Life, d’Émily Mann. Créée en fran­
çais à Paris cette saison-ci, cette 
pièce sera dirigée, au petit théâtre 
de l’avenue des Pins par le metteur 
en scène Yves Desgagnés.

CINEMA
ASTRE I: (327-5001)— "Braa-

klng 2alacMc boogakso” 6 
h 20. ShIO. 10 h 

ASTRE II: — “Mlaalng In ac­
tion" 6 h. 7 h 50. 9 h 50 

ASTRE III: — "La guana daa 
tuquaa” 6 h 15. 9 h 30 — 
“J'al ranconlré la Pèra 
No«l" 8 h

ASTRE IV: — “La momant da 
vérité’7 h 15. 9 h 30 

BERRI I: (288-2115) - "Ma 
'• tamma t'appalla lavlana" 1
' h. 2 h 45. 4 h 30. 6 h 15. 8 
' h. 9 h 50

BERRI II: — "La guarra daa
tuquat" 12 h. 1 h 50. 3 h 
40. 5 h 20. 7 h 10. 9 h 

BERRI III: - “Kaoa” 1 h 15, 4 
» h, 6 h 40. 9 h 20 
' BERRI IV: - Qabrlallla" 1 h 

30. 3 h 30. 5 h 30. 7 h 30, 9 
h30

BERRI V: - "La bal" 12 h 25. 
2h35, 4h45, 7h, 9h40

• BONAVENTURE I: (861-2725)
— "Braaking 2-Elactrlc 
boogaloo" 1 h, 3 h. 5 h. 7 
h, 9 h

BONAVENTURE II: - "Su-
• pargirl” 1 h 30. 3 h 30, 5 h 

30. 7 h 30. 9 h 30
BROSSARO I: (465-5906) - 

"MItaIng In action” 7 h, 9

paaslon" 1 h 10, 3 h 10. 5 h 
10, 7 h 10, 9 h 10 

CINÉPLEX IX: — "A aoMIar’t 
•tory" IhlO, 3h10 Sh 
10, 7 h 10. 9 h 10 

CINEMA MONTREAL I: (521- 
7870) — "La guarra daa tu- 
quaa"! h 15, 3 h, 4 h 45, 7 
h 50, 9 h 40

CINEMA MONTREAL II: - 
"PInocchIo/ la Noél da
MIckay" 12 h 40. 2 h 50, 5 
h, 7 h 10, 9 h 20 

COMPLEXE DESJARDINS 
l:(288-3141) — "La tranafuga” 
12h45.16h1S, 19h45 — 
“Au-dalè” 14 h 35, 18 h 05. 
21 h 35

COMPLEXE DESJARDINS II:
— “HIatoIra aana lin" 13 h, 
17 h 10, 21 h20 —"Supar- 
man 111” 14 h 55.19 h 05

COMPLEXE DESJARDINS III:
— "Innocanca Impudlqua” 
13 h 30. 16 h 15.19 h, 21 h 
45 — “Malaon pour

voyaura"12h05.14h50. 
17 h 35, 20 h 20 

COMPLEXE DESJARDINS 
IV: —"Vantl”12h05,16h 
30. 20 h 55 — "L’annéa da 
toua laa dangara" 14 h 30. 
18h55

CONSERVATOIRE D’ART CI­
NEMATOGRAPHIQUE: (879- 
4349) — "Plarrol la tou” 20 h 
30

CREMAZIE: (388-4210) - ’La 
momant da vérité” 7 h 10.9 
h30

DAUPHIN I: (721-6060) - 
"Amadaua’’ 1 h 20. 4 h 10, 
7 h. 9 h 50

DAUPHIN II: - “Mario" 1 h
30. 3 h 30. 5 h 30, 7 h 30. 
h30

DORVAL I: (631-8587) -
"That’a dancing" 7 h 15, 9 

h 15
DORVAL II: - " Flamingo kM ”

7 h 30. 9 h 30
DORVAL III: - 2010 ” 7 h 10. 

9 h 20
DECARIE I: (341-3190) - " Mla- 

Blng In action'" 7 h 15, 9 h

DECARIE II: - "Breaking 
2-Elaclrlc boogaloo" 7 h, 9
h.

ELYSEE I: (842-6053) - "Qul- 
lombo ” 7 h 05. 9 h 20 

ELVSEE II: - "Un dimancha 
A la campagna" 7 h 30, 9 h 
30

ESPACE 9: (272-1080) - 
"L’hlatoira aana lin” 7 )i 30 

FAIRVIEWI: (697-8095) - “Pro­
tocol’’7 h 15. 9 h 15 

FAIRVIEW II: - "Bovarly Hllla 
cop” 7 h 05. 9 h 05 

GREENFIELD 1: (671-6129) - 
"Giamllna” 7 h 20. 9 h 25 

GREENFIELD 2: - “Joyau- 
aaa PSquaa” 7 h 05,9 h 10 

GREENFIELD 3: - "Bavarly 
Hllla cop” 7 h 30. 9 h 40 

IMPERIAL: (288-7102) - 
"2010” 12 h 20. 2 h 35, 4 h 
50, 7 h 05. 9 h 20 

JEAN-TALON:(725-7000) - 
“S.O.S. lanlAmaa” 7 h 15, 9 
h 40

KENT l:(489-6707) - “Bavarly 
Hllla cop" 7 h. 9 h

KENT II: — "Johnny danga- 
roualy ” 6h 10. 7 h 50. 9 h 
30

CINEMA DU PARC 1:(844-

CINËMA DU PARC 11: - 
“Bavarly Hllla cop” 7 h, 9

CINEMA DU PARC III: - 
“Johnny dangaroualy” 6 h, 
7 h 45, 9 h 30

L’AUTRE CINEMA:(722-1451)
— “Koyaanlaqatal” 7 h 15.
— “L’amoHon dlaaonanta” 
7 h 30 — “L’avortomant- 
hlalolra aacréto al la JuaUca 
an procèa: l’altalra Mor- 
gantalor" 9 h 15 — “La 
baau marlaga” 9 h 30 (21 -

LAVAL l<688-7776) - ”2010” 7 
h 05. 9 h 20

LAVAL II: — Joyauaaa PS­
quaa” 6 h, 7 h 50,9 h 45

LAVAL III: — "Gramllna” 7 h 
05, 9 h 15

LAVAL IV: - "La Kimaau” 7 h
10,9 h 20

LAVAL V: - "Bavarly Hllla

SUR SCENE
BROSSARD II: (465-5906) - 

"La guarra daa tuquaa” 7 h
30. 9 h 30

BROSSARO III: - “Breaking 
2-eleclrlc boogaloo” 7 h
15, 9 h 15.

CINEMA CAPITOL: (849-0041)
— "Parla Taxaa” 1 h 40, 4 h
20. 7 h. 9 h 40

CARTIER-LAVAL: (663-5124) - 
“S.O.S. lantOmaa” 7 h 15. 9 
h 40

CHAMPLAIN I: (524-1685) - 
“S.O.S. lanlOinaa” 7 h 15, 9 
h 40

CHAMPLAIN II: - “La mo­
mant da vérité” 7 h, 9 h 30 

CINEMA DE PARIS: (875-1882)
— “Mlaalng In action” 1 h 
15,3h15,5h15,7h15.9 
h 15

CINEMA SEVILLE: 2155 oueat 
Ste^iathanne (932-1139) — “Tl-
bal: a buddhiat trilogy” 7 h 

.AGE: 1220.CINEMA DU VILLAGI
Ste-Cather{ne est (523-3239)
“A night at the Adonla” 13 
h.14h40.16h20. 18h:19 
h 40, 21 h 20

CINEMATHEQUE QUEBE­
COISE: (842-9763) — “NaUva 
land” 18 h 35 —“Laa dé- 
aaatraa da la guarra” et
"La bal Age” 20 h 35 

CINEPLEX I: (849-4518) - 
“Body double” 1 h 15, 3 h 
15, 5 h 15, 7 h 15, 9 h 15 

CINEPLEX II: - "PInocchIo” 
1 h 15, 3 h 15, 5 h 15. 7 h 
15,9h 15

CINEPLEX III: - "Chooaa 
ma"1 h25. 3h25, 5h25. 
7 h 25, 9 h 25

CINEPLEX IV: - "Tho fourth
man' 1 h 20. 3 h 20. 5 h 20. 
7 h 20, 9 h 20

CINEPLEX V: - Tho rivor” 2 
h. 4 h 30, 7 h, 9 h 15 

CINEPLEX VI: - "Gabrlalla"
1 h 30, 3 h 30, 5 h 30, 7 h
30.9 h 30

CINEPLEX VII: - “The tar- 
mlnator’’1 h15. 3h15. 5h 
15.7h15,9h15 

CINEPLEX VIII: - "Crtmaa ol

AQUARIUM DE MONTREAL:
La Ronde, Ile Ste-Hélène (872- 
4656) — Ouvert tous les jours de 
lOh à17h

AU FOU DU VERSEAU: 1200 
Sl-Hubert (843-4335) — . Le 
noeud • de Raymond Parent, m 
en s Marielle Léveillé, en prolon- 
gabon jusqu'au 2 lév

CAFE-CONCERT LA CHA­
CONNE: 342 est Ontario (843- 
8620) — Tous les mardis soirs, 
soirée Flamenco avec Sonia Del 
Rio et son guitariste Antonio Ro­
driguez, à 21 h

CAFE DE LA PLACE: PDA
(642-2112) — € La manoeuvre • 
de Lewis John Carlino. version 
française de Jean Leclerc, m en 
s Daniel Roussel, du 9 janv au 23 
lév lun au sam 20h 30

cafE-thEAtre quartier
LATIN: 4303 St-Denis (843-4384) 
— Spectacle de Pierre Prévost, 
auteur-compositeur, 23 au 27 
janv 22h

CAFE TIMEnES: 4857 ave du 
Parc (272-1734) — Film • Animal 
crackers > à 20ti 30 et 23h

LA CAVE A MOUSSE: 121 est 
rue Duluth (842-5524) — Virginie 
Rigoine et Mousse accompagnées 
de Bruno Deschénes. 22-23 janv

CINEMA DU VILLAGE: 1220 
est Ste-Catherine (523-3239) — 
Les Traiteurs Hélium présentent 
€ Audience • texte et m en s 
Qhislain Gagnon et Michel Hudon, 
du 24 janv au17tév du jeu au 
sam 24h , dim 20h 30

LE CLUB SODA: 5240 ave du 
Parc (270-7848) — Les Lundis des 
Ha'Ha' le 28 janv à 21 h — Soirée 
d'improvisation en danse 22 janv
21 h

THE DOME THEATRE: 3990 
ouest Notre-Dame (931-5523) — 
Le département de théâtre de 
Dawson College présente • The 
way of the work) > de William Con­
greve, m en s ViclorKnight. du
22 au 27 janv 20h 30. matinée le 
mer 14h30

ESPACE LIBRE: 1945 Fullum. 
Mtl (521-4191) —Omnibus pré­
sente • La dame dans l'auto avec 
des lunettes et un fusil • de Sé­

bastien Japrisot, du 24 janv au 17 
lev mar au sam 2lh. dim 15h

LES FOUFOUNES ELECTRI­
QUES: 97 est Ste-Catherine, Mtl 
— Film € Butch Cassidy • 22 janv 
20h entrée libre

HOTEL DE LA MONTAGNE:
1430 de la Montagne (288-5656) 
— Chris Medina, lun mar 21h â 
Olh .mer auven 17h à21h — 
Carol Parisien, mer au sam 21h 
à Olh

HOTEL REGENCE HYATT:
777 Université (879-1370) - Bar 
tour de ville Goldie Alexander 
quartetle, mar au dim de 20h à 
03h — Bar La Verrière piano-bar 
avec Roland Devèze mar au sam 
19h 00 à 00 00 — DIner-dansant 
avec pianiste Gerry Puca

JARDIN ZOOLOGIQUE: Parc 
Angrignon. 3400 Boul desTrini- 
taires (872-2815) — Féérie d'hiver, 
tous les jours de 10h à22h jus­
qu'au 10 fév

LA CROISETTE: 1201 0 Dor­
chester (878-2000) — Lambert au 
piano dim 16h à 21h , lun au 
ven de19h00à22h00

L’AIR DU TEMPS: 191 ouest St- 
Paul (842-2003) — Ouvert chaque 
jour à compter de 16h du lun au 
sam

L’ESKABEL: 1235 Sanguinet 
(849-7164) — • Mort accidentelle 
d'un anarchiste > de Dario Fo. du 
9 janv au 3 lév mar au sam 
20h30.dim 15h

L’IMPROMPTU: 1201 0 Dor- 
chesler (878-2000) — Lambert au 
piano de 17h 00 à 19h 00, Eddie 
Prophète de 21 h 00 à 02h 00 du 
lun au ven — Eddie Profihète de 
21h â02h sam

MCGILL PLAYERS: 3480 Mc-
Tavish, 3e étage (392-8989) — 
• Every good body deserves fa­
vour 1 de Tom Stoppard, avec la 
musique d'André Prévin, 22 au 26 
janv 20h

MAISON DE LA CULTURE 
DU PLATEAU MONT- 
ROYAL: 465 ave Mont-Royal est 
(872-2266) — Spectacle électro-
^p par le groupe Flash-Cube, le 

2Ôh22janv
PLANETARIUM DOW: 1000 St

Jacques ouest, (872-4530) — 
• Cap sur soleil > pèlerinage aux 
sources de l'énergie de notre 
étoile, du 9 janv au 3 mars, spec­
tacles français mar auven 13h
30.20 h30.sam 14h15.16h30. 
20 h 30. dim 13 h ,15 h 30.16 h
30.20 h30

RESTAURANT BUTCH BOU­
CHARD: 881 est Boul de Mai­
sonneuve (527-1221) — Spectacle 
de Janusz Wolny et de Magdalena 
Kowalewska, les ven el sam 
igh30elledim 16h30 

RESTAURANT LE COMMEN­
SAL: 680 ouest Ste-Catherine 
(871-1480) —Du jeu au dim con­
certs de luth et de guitare clas­
sique de 18h 30 à 22h 30

restaurant-thEAtre la
LICORNE: 2075 Boul St-Lau- 
rent (843-4166) — Les Produc- 
lions du Chariot présentent • Cen­
dres > de David Rudkins, â comp­
ter du 9 janv du mar au dim 
20h30

LES RETROUVAILLES: 1709 
St-Denis (849-9275) — John Bau- 
dine quartette (B&B) mer au sam 
de22h à 01 h — Sylvain L'Heu­
reux, chansonnier, du dim au 
mar de22h éOlh 

SALLE FRED UARRY: 4353 est 
Ste-Catherine (253-8974) — 
€ Jeanne D'Arc, les paradis n’exis­
tent plus • texte Alice Ronfard, m 
en s Claude Poissant, du 10 janv 
au 2 fév. mar au sam 20h 30 

SALLE GABRIEL CUSSON: 
100 est NotreJJame (873-4031) - 
Récital d'ondes de martenot, 
classe Jean Laurendeau, 22 janv. 
à20h

SALLE GERMAINE MALE- 
PART: 100 est Notre-Dame (873- 
4031) — Récital conjoint Sté­
phane Pichet, classe de tuba Alain 
Cazes et Manuel Fonte, classe de 
trombone Joseph Zuskin, 22 janv 
12h

SALLE WILFRID-PELLETIER:
PDA (842-2112) — OSM Grands 
Concerts, chef d'orchestre Char­
les Dutoit 22-23 janv 20h 

THEATRE CENTAUR: 453 St- 
François-Xavier (288-3161) — 
t Love is strange a courtroom ro­
mance > de Paul Ledoux et David 
Young du 3 au 27 janv mar au 
ven 20h dim 19h 

THEATRE FELIX-LECLERC: 
1456 est Ste-Cathenne (521-4650) 
— t Walter > de Pierre Légaré, du

10 au 27 janv, mar au sam 20h
THEATRE DE LA GRANDE 

REPLIQUE: 200 ouest Sher­
brooke (842-8836) — « Victor et 
Carmen ■ de Miguel Rétamai, m 
en s Jorge Fajardo, du 15 janv au 
2 lév, mar au sam 20h

THEATRE MAISONNEUVE: 
PDA (842-2112) — Les Tournées 
Jean Duceppe présentent € La 
grande opération > de Jean-Ray­
mond Marcoux, m en s Gilbert 
Lepage, du mar au ven 20 h. 
sam 17h et21h

THEATRE PORT-ROYAL: PDA
(842-2112) — La Compagnie Jean 
Duceppe présente f Un village de 
fous » de Neil Simon, m en s Gil- 
berl Lepage, à compter du 12 déc 
mar auven 20h , sam 17h et 
21 h

THEATRE DE QUAT’SOUS:
100 est ave des Pins.Mtl (845- 
7277) — t Théorème 1985 » créa­
tion danse-théâtre de Daniel Lé- 
veillé et Denis Marteau, du 15 janv 
au 17 fév, mar au sam 20h, dim 
15h

THEATRE DU RIDEAU VERT: 
4664 St-Denis (844-1793) — 
• Chacun sa vérité > de Luigi Pi­
randello. version française de 
Benjamin Crémieux, m. en s Da­
nièle J Suisse, du 15 janv au 10 
fév . mar au ven 20h , sam 17h 
et21h,dim 15h

THEATRE DE LA DAME DE 
COEUR: 611 rang de la Carrière,

cop” 7 h 25, 9 h 35.
LAVAL-ODEON I: (687-5207) - 

“Mleelng In action’’ 7 h 15, 
9h15

LAVAL-ODEON II: - “La mo­
mant da vérité" 7 h , 9 h 30.

LOEVrS I: (881-7437) - “’Thal’a 
dancing’’ 12 h 20. 2 h 10, 4 
h 05.6 h, 7 h 50. 9 h 40

LOEW’S II: - "Protocol’’ 1 h 
10,3h10,5h10.7h10,9 
h 15

LOEW’S III: - "Flamingo 
kid" 1 h 30, 3 h 30, 5 h 30. 
7 h 30, 9 h 30.

LOEW’S IV: - "City boat " 12
h 20, 2 h 10, 4 h, 6 h, 7 h
50,9 h 40.

LOEW’S V: - “Falling In
lova’1 h,3h05, 5h10, 7 
h 15, 9 h 20

MERCIER: (255-6224) - “In- 
dlanna Jonaa at la tampla 
maudit” 9 h — “La lau da 
la danaa” 7 h 15

OUIMETOSCOPE: (525-8600) 
— "Poaaaaalon” 7 h , 9 h 
30 — "La aacrat da Varo- 
nlkaVosa”7h15.9h15

OUTREMONT: (277-4145) - 
“La publicité ça c’aat du ci­
néma” 7 h 15 — “Laa nulta 
dalaplaina Iuna”9h30

PALACE I: (866-6991) - 
"Duna” 11 h 30. 2 h, 4 h 30. 
7 h, 9 h 35

PALACE II: - "Tha killing
flalda ”12h45, 3h30, 6h
15,9 h.

PALACE III: - "Bavarly Hllla 
cop”12h. 2h.4h,6h, 8h 

PALACE IV: - "Bavarly Hllla 
cop ” 1 h, 3 h. 5 h, 7 h, 9 h 

PALACE V: - "Bavarly Hllla 
cop" 12 h 30. 2 h 30, 4 h 
30.6 h 30. 8 h 30 

PALACE VI: - "Bavarly Hllla 
cop" 1 h 30, 3 h 30. 5 h 30, 
7 h 30. 9 h 30

PARADIS I: (866-6991) - “La 
momant da vérité” 7 h, 9 h 
15

PARADIS II: - "La guarra
daa tuquaa” 6 h 15,9 h 30 
— “J’al ranconlré la Pèra 
NoM” 8 h.

PARADIS III: - "Plnoc- 
chlo/la No« da MIckay ” 7
h, 9 h.

CINEMA PARALLELE: (843- 
6001) —Relâche

PAMSIEN I: (866-3856) - “Fort 
Saganna” 12 h 45, 4 h 30. 8 
h 15

PARISIEN II: - “Giamllna”
12h55. 3)1. 5h, 7h05, 9h

PARISIEN III: - ”U |umaau”
1 h 10, 3 h 15, 5 h 20, 7 h

PARISIE^IV: - “Joyauaaa 

Paquaa’’12h15, 2h05,3 
Il 55, 5 h 50. 7 h 50.9 h 50 

PARISIEN V: - “Indiana Jo­
naa al la lampla maudH” 12 
hIS. 2 h 30. 4 h 40. 7 h. 9 h 
20

PLACE LONGUEUIL I: (679- 
7451) - “S.O.S. lanlémaa” 7 
h 20,9 h 40

PLACE LONGUEUIL II: - ’U 
momant da vérité” 7 h, 9 h 
15.

PLACE VILLE-MARIE I: (866- 
0689) - "MickI and Maud” 
12h10, 2fi30, 4h50, 7h 
10.9)130

PLACE VILLE-MARIE II: - 
"Johnny dangaroualy" 12 h
15.2h05.3h5S,5h45.7 
h 35. 9 h 25

PLACE ALEXIS NIHON I: (935- 
4246) — "A paaaaga to In­
dia" 12 h 30.3 h 45. 7 h. 9 
h55

PLACE ALEXIS NIHON II: - 
"Tha cotton club" 12 h 15,
2 h 30. 4 h 50, 7 h 15. 9 h 
35

PLACE ALEXIS NIHON III: - 
”rharlvar”7h.9h15 

PLACE OU CANADA:(861-
4595) — "Amadoua” 7 h, 9 h 
50

SAINT-DENIS II: (845-3222) - 
“L'au-dalé” 12 h OS. 15 h 
10.18 h 20, 21 h30 —“Pa- 
radia pour brutoa anior 
pour famma” 13 h 40,16 h 
50. 20 h.

SAINT-DENIS III: - “Top aa- 
cral"14h1S, 17h40.21 h 
15 — “Laa pirataa da l’Ila
aauvago” 12 h 20.15 h 50, 
1Bh20

VERDUN: (768-2092) - "S.O.S.
lanl6moa”7h1S. 9h40 

VERSAILLES l:(3S3-7880) - 
“QramHna” 7 h 15.9 h 15 

VERSAILLES II: - "La )u- 
moau” 7 h 10.9 h 10 

VERSAILLES III: - "Joyau­
aaa Ptquaa” 7 h 15,9 h 10 

VILLERAY: (388-5577) - 
“S.O.S. iaiMinoa” 7 h 15,9 
h 40

WESTMOUNT SQUARE: (931- 
2477) - “Protocol” 7 h 15, 9 
h 15

YORK: (937-8978) - "Storman " 
12h30, 2h40, 4hS0. 7h, 
9 h 10.

TELEVISION

Upton (514-549-4617) — < La pe- 
i > de (Christian Bé-hte bougraisse i 

dard, en prolongation dull janv 
au 23 fév. les ven et sam à21h

GRAND théâtre DE QUÉ­
BEC: Québec — Salle Octave- 
Crémazie Le Théâtre du Trident 
présente • Une journée particu­
lière ■ de Ettore Scola, m en s 
Guillermo De Andrea, du 15 janv 
au 9 lév 20h — Sallé Louis-Fré- 
chette L'Orchestre Symphonique 
de Québec, au pupitre, Pierre Der- 
vaux,22janv 20h

CENTRE NATIONAL DES 
ARTS: Ottawa — Salle Opéra 
Ballet du XXe siècle 22 janv 
20h 30 — Salle Théâtre Vancou­
ver Arts Club Théâtre présente 
t Talking dirty > de Sherman Snu- 
kalITjanv au 2 lév sem 20h 
sam 14h et20h — Salle Studio 
> Avant la nuit > de Offenbach, 22 
au 25 janv 20h

12.00 Première édition
12.22 Télex Arts
12.30 AlléBouBou
13.30 Au jour le jour
14.30 Cinéma

• Ma femme est formida­
ble > Ir 51 avec Fernand 
Gravey et Sophie Desma- 
rets

18.00 Bobino
18.30 Minibus
17.00 L'incroyable Hulk
18.00 Ce soir
18.28 Les nouvelles du sport
18.33 Avis de recherche
19.00 Grand-Pajta
10.30 Le 101 ouest, ave des Pins
20.00 Monsieur le Ministre
20.30 Coup d’oeil
21.00 Dallas
22.00 Le Tétéjoumal
22.27 Le Point
23.00 La météo
23.04 Les nouvelles du sport
23.18 Télex Arts
23.25 Rencontres
23.55 Cinéma

8 Voyage chimérique >
can 70 avec Doug Mc* 
Grath, Paul Bradley et
Jayme Eastwood

Œ) CFTM
12.00 Le dix vous informe
12.15 Ciné”Ouiz

« Bonjour et au revoir • 
amér 70 avec Michael
Crawford. Geneviève Gilles 
et Curd Jurgens

14.30 Forum
15.30 Drôle de monde
18.00 La bande animée
10.30 Lessatellipopettes
17.00 Montréal en direct
18.00 Le 18 heures
18.30 Odyssée
19.00 Peau de banane
19.30 Shént, tais-moi peur
20.30 Une vie
21.00 RSVP
22.00 Hotel
23.00 Les nouvelles TVA

23.25 Le dix vous informe 
23.30 Les sports et la couleur du 

temps
23.45 Cinéma de lin de soirée

< Le rayon bleu > amér 77 
avec Zalman King, De­
borah Winters et Mark 
Goddard

RADIO-QUÉBEC
Passe-Partout 
Téléservice plus 
Tirage la Quotidienne 
Les travaillants la ferme­
ture
Arrimage
Ciné-Mardi
• L'étoile du nord > tr 82 
avec Simone Signoret. Phi­
lippe Noiret et Fanny Cot- 
tençon
Encyclopédie audiovisuelle 
du cinéma français la 
naissance du cinéma par­
lant
Tétéservice plus

13.00
14.00
15.00
15.30
18.00
18.30 
18.59
17.00
17.29
17.30
18.00
19.00
19.30
20.00 
21.00 
22.00 
22.25 
23.00 
23.20 
23.27 
23.57

Ail my children 
Dallas
Coronation Street 
Ail in thé family 
Do it for yourself 
The Edison twms 
Newswatch update 
Video hits 
Newswatch update 
Three's company 
Newswatch 
City Scapes 
"Three's a crowd 
The fifth estate 
Remington Steele 
The national 
The Journal 
Newswatch 
The national update 
Barney Miller 
CBC Late mght 
■ It's love I'm after > 1937 
avec Leslie Howard el Oli­
via de HaviNand

12.30
13.00
14.00
15.00
18.00
18.30

18.37
17.00
18.00
19.00 
19.30
20.00 
21.00 
22.00 
23.00 
23.21 
00.00

01.50

fB CFCF
12.00 The Flintslones

04.25

Pulse
The Don Harron show 
Another work)
General hospital 
Soap
Take a break with Matthew 
Cope
Family Feud 
The price IS right 
Pulse
Entertainment tonight 
Newwildemess 
The A Team 
Rtpbde
Crazy like a fox 
CTV National News 
Pulse 
Cinema 12
• Amazing grace > com 74 
avec Moms Mabley, Moses 
Gunn et Slappy White 
Second Feature 
< The naked and the 
dead • dr 58 avec CHff Ro­
bertson, Aldo Ray et Ray­
mond Massey 
Hart to hart

EE)
13.00 
14.15
14.30
15.30
18.30 
18.50
17.30
18.00
18.30 
18.50 
19.00

TVFQ(Câble)
Mardi Cinéma 
TéléCitéâGenevilliers 
L'empreinte de la caméra 
Le Théâtre de Bouvard

«

A ne pas manquer

Le village dans les nuages 
L'academie d

20.30
21.35

22.00

23.00
23.15

Ides neuf
Le Journal 
La bouteille à la mer 
Des chiffres et des lettres 
Clignotant
Les choses du mardi Amé­
rique Lakne 
Cinéma Onémas 
Villequier, mon amour, ma 
fille
Les mardis de l'informa- 

kon les homosexuels 
Le Ihéâtre de Bouvard 
Le Journal

O CBMT
12.00 Midday
12.57 Community announce­

ments

I/"

Ce soir à 20li30
"l'etoile du nord", un film de Pierre Granier- 
Deferre, tiré du roman "Le locataire" de 
Georges Simenon, mettant en vedette Simone 
Signoret et Philippe Noiret. Sà Radio 

QuébectélévËSionBANQUE NATIONALE DU CANADAEn coHoboroiion ovec:

LES PRISONS 
DE L’ESPRIT

(v.f. Captive Minds: Hypnosis and Beyond)

4 i
Un document de Pierre Lasry sur les 
méthodes de manipulation de l’esprit.

Le film a remporté une mention d’honneur 
au 27® Festival international 

du film de San Francisco et un 
troisième prix au Festival de 

l’audiovisuel québécois (ADATE).

ET
CAMÉLÉON

Un film d’animation de Stefan Anastasiu 
présenté en compétition lors du Festival 

des films du monde.

Des oeuvres de Stefan Anastasiu seront exposées 
dans le foyer du Cinéma.

LES MERCREDI ET JEUDI,
23 ET 24 JANVIER, À 19 H ET 21 H

i
f

AU .CINEMA ONF
DU COMPLEXE GUÏ-FAVREAU

20n boni Dorchester ouest (Metro Place d Armes) 
EntreeV 2 S

Office N.ilional
national du film Film Board
du Canada ol Canada

> •vAhéto» «.«toir..),
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ARTS ET SPECTACLES

Un portrait de Nelligan
PAUL LEFEBVRE

Émile Edwin Nelligan, un portrait 
par Michel Forgues. Maison de 
la Culture du Plateau Mont- 
Royal, 16 janvier : Maison de la 
culture Marie-Uguay, 23 janvier ; 
Maison de la Culture Notre- 
Dame-de-Grâce, 24 janvier.

À la base de ce portrait d’É­
mile Nelligan conçu et inter­
prété par le comédien Michel 
Forgues, il y a un postulat qu’il 
faut bien accepter si l’on veut 
jouir du spectacle. Ce postulat 
veut que des textes poétiques 
peuvent servir de support a un 
personnage. Et dans ce cas, le 
personnage est, évidemment, 
Nelligan lui-même.

Forgues, dans son iwrtrait du 
poète, s’est ménage plusieurs 
niveaux de jeu entre lesquels il 
voyage. Il y a d’abord celui du 
comédien lui-même, en che­
mise blanche et blue-jeans, qui 
annonce en entrant sur scène : 
« Émile Edwin Nelligan, un 
portrait pas Michel Forgues ». 
Il y a le Nelligan écrivain, celui 
dont un portrait du si beau et si 
connu visage gît déchiré en 
morceaux à l’avant-scène de­
vant un assemblage de têtes de 
lits métalliques qui forment les 
barreaux d’une cellule. Et U y a 
le Nelligan interné dont l’effi­
gie, cheveux ras et regard dur, 
domine le fond de la scène.

C’est de ce Nelligan interné 
que part Forgues pour cons­
truire, par touches apparem­
ment desordonnées, par frag­
ments, son portrait. Tiraillé en­
tre ses réminescences qui ra­
mènent son père, sa mère, des 
bribes de son oeuvre ou de celle 
de Rimbaud et les ingérences 
extérieures («Un autographe, 
s’il vous plaît, monsieur Nelli­
gan »), le personnage s’accro­
che à des mots épars pour ar­
river à se souvenir de ce qu’il a 
autrefois écrit et retrouver les

états émotifs qui ont suscité l’é­
criture.

Le montage des textes est 
bien pensé et arrive à créer une 
reconstruction plausible de la 
personnalité du poète et d’un 
rapport qu’il aurait pu avoir à 
ses textes. Forgues, qui a joué 
plus de cent vingt fois son Nel- 
ugan au cours des six dernières 
années, possède son spectacle 
en profondeur et donne à voir 
un excellent travail d’acteur. 
On peut néamoins être quelque 
peu agacé par le côté souvent 
trop platement illustratif de 
gestes qui, additionnés au texte, 
font pléonasme. Tout comme 
l’excessive psychologisation de 
certains poèmes pose pro­
blème : autant certains textes 
suscitent mal un trajet émotif, 
autant le travail sur les émo­
tions n’arrive pas à bien mettre 
en valeur la richesse de ces tex­
tes. Ces réserves exprimées, le 
spectacle de Forgues s’avère 
un portrait sensible et intelli­
gent de Nelligan, de son oeuvre 
et de son mythe.

Victor et Carmen. Texte et 
scénographie : Miguel Rétamai. 
Mise en scène : Jorge Fajardo. 
Éclairage : Paolo Castro-Lopes. 
Avec : Roch Aubert, Diane Blais, 
Anick La Bisonnière, Patricia 
Lazcano, Ann Morissette, Miguel 
Rétamai, Miguel Rétamai fils,
Guy Rondot, Neil Soumaillant, 
Marguerite Stoker et Jean 
Welburn. Une production du 
Théâtre expérimental Volcan 
présentée au Théâtre de la 
Grande Réplique jusqu'au 2 
février.

Victor et Carmen — dont le 
titre ne devrait être que Victor 
— tente de brosser un portrait 
des difficultés qu’un immigré 
chilien a pu connaître pendant 
les 10 premières années de sa 
venue au Québec à la suite du 
coup d’état de Pinochet. Le pro­
blème de la pièce est qu’elle

n’arrive pas à rendre compte 
de façon mtéressante de la i^- 
lité dont elle s’inspire.

Suite à une tentative de sui­
cide, Victor doit raconter à un 
psychiatre comment il en est 
arrivé là ; de son récit naissent 
les scènes (grises) de sa venue 
au Québec avec son épouse 
Carmen et des scènes (colorées 
et musicales) de sa jeunesse au 
Chili. Mais la pièce n’obéit à au­
cune économie interne et sem­
ble trop proche de la surface 
des réalités qu’elle veut dé­
crire. Quant a la langue, elle 
passe d’un niveau à l’autre sans 
crier gare.

La mise en scène de Jorge 
Fajardo varie, selon les séquen­
ces, entre le réalisme et la sty­
lisation burlesque. Mais la ca­
ricature qu’il apporte dans la 
représentation est souvent trop 
grossière et réduit le propos

Elutôt que de le mettre vérita- 
lement en lumière.
Le Théâtre expérimental 

Volcan a beau se présenter 
comme une compagnie profes­
sionnelle, le travail qu’on y voit, 
tant au point de vue scénogra- 
phique et technique que celui 
du jeu des comédiens, est net­
tement déficient. De la nom­
breuse distribution, seul Roch 
Aubert (Victor) fôurnit un tra­
vail d’acteur qui soit achevé.

Ce qui est regrettable, c’est 
que la pièce n’arrive pas à ren­
dre compte de son sujet. Ceux 
qui, comme moi, attendaient un 
travail théâtral sur l’immigra­
tion chilienne aussi fort que ce­
lui que Marco Micone a donné 
sur la communauté italienne, 
ont été déçus amèrement. Vic­
tor et Carmen reste à la sur­
face des choses ; on a beau 
soupçonner par moments tout 
ce qu’il y a de douloureux, de 
complexe et de profond dans 
les trajets humains dont s’ins­
pire la pièce, tout cela n’arrive 
pas à se transmettre sur scène.

Six tisserands représentent le pays 
aux expositions de Lausanne et Lodz

ECHOS
Claude Jean-Nesmy, 

moine bénédictin auteur 
de La Bible chrétienne, 
sera l’invité de l’émis­
sion Rencontres ce soir 
à 23 h 25 à la télévision 
de Radio-Canada. Le 
premier tome de cet ou­
vrage qui vient de paraî­
tre au Québec est ac­
compagné non seule­
ment de commentaires 
d’une trentaine de Pères 
de l’Église, d’auteurs 
médiévaux et contem­
porains mais aussi de 
textes bibliques mis en 
parallèle.

L’écrivain et spécia­
liste des problèmes cul­
turels, Fulvio Caccia, 
parlera de l’évolution de 
la communauté ita­
lienne au Québec au 
midi-causerie de la bi­
bliothèque de Saint-Lau­
rent, demain. On peut 
apporter son lunch et le 
café est une gracieuseté 
des hôtes. Renseigne­
ments: 744-7315.

■
La harpiste Lucie 

Gascon donnera un ré­
cital demain (mercredi)

à 20 h à la Maison de la 
culture du Plateau 
Mont-Royal.

■
Le chanteur-composi­

teur Sylvain Lelièvre 
présente un concert de­
main à 20 h à l’audito­
rium du Patro Le Pré­
vost, 7355 Christophe Co­
lomb.

Dans sa livraison de 
février, le magazine La 
Vie en rose propose un 
reportage sur les sages- 
femmes et un article-bi­
lan sur une décennie de 
féminisme, 10 ans après 
l’Année internationale 
de la femme en 1975. 
Cette livraison sera en 
kiosque le 26 janvier.

COPRODUCTION
GaiHE INSIlIUI MONTRÉAL 

ET SOCIÉTÉ DE MUSIQUE 
CONTEMPORAINE DU QUÉBEC

JAKOB LENZ
OPÉRA DE CHAMBRE 
DE WOLFGANG RIHM

VERSION ORIGINALE 
LIVRET PE MICHAEL ERÔHLING 

, D APRES LA NOUVELLE -LENZ- 
DE GEORG BÜCHNER

^ IfNZ
\ MICHEL DUCHARME

■ OBERUN
YVES SAINT-AMANT

KAUFMANN
1 DAVID DOANE

y / VOIX
Æ YVES DIONNE,

1 Æ ROLAND GOSSELIN,
// MADELEINE JALBERT,
f MARIE LAFERRIÈRE.

 ̂ HÉLÈNE MARTIN,
[ YOLANDE PARENT
\ FRANCOIS BEAUMIER.
\ DAVID LAFORTUNE
^ l'ENSEMBlE DE LA SMCQ 

DIRECTION MUSICALE 
SERGE GARANT 
MISE EN SCÈNE 

ALEXANDRE HAUSVATER 
MERCREDI 23 

S JEUDI 24 JANVIER 1985 
20 HEURES 

SAIU DE CONCERT POLLACK 
555 OUEST, RUE SHERBROOKE 

BILLETS $8 00 
(ÉTUDIANTS'ÀGE D OR $4 00)

;tton renseignements

ITRÉAL ET RÉSERVATIONS 
SIQUE 526-S117

JAKOB

LENZ

SELECTION OFFfCIELLE CANNES 64

QUILOMBO

35 MILTON 842-6053

Un Dimanche H 
à laCaLmpaigne H

ri O J K.\NI) i \\ } UN11
cLYobh/

SELECTIONNE
MEILLEUR
ÉTRANGER

PAR U CRITIQUE
•YORKAISE

MILTON 842 6053

UAMOURXAVENTURE-IA PASSION
7QMMnnrôbLgvsTWÉd

C&THniNI DENEUVE

Le PARISIEN 1 12.45. 4,30. 8.15.
«80 ST-CATHERINE O 866 3856 MCGILL

[VAdus n'aurez Jamais tant ri depuis
Cam aux Folles

BELMONDO

V«ruillcs 3. Sem.: 7.1S. 9.10 Pamm 4:13.1$. 2.0$, 3.$$. $.$0.7.S0,9.$0. Uni 2: Sim. 
Dim ; 12.». 2.1$. 4.10.6.00, 7.S0.9.4$. S«n.: 6.00,7.S0.9.4$. $im. dmitt 
11.30. GmnMd 2; Um.. Dim.: 1.00,3.00, $.00,7.0$, 9.10. S«n.; 7.0$. 9.10

Le PARISIEN 4 LAVAL 2
480 ST-CATHERINE O 866 3656 McGILL CENTRE LAVAL 686-7776

GREENFIELD PARK 2 I VERSAILLES 3
PL GREENFIELD PARK 671-6129 PLACE VERSAILLES 353 7880

PIERRE
RICHARD

. PIERRE 
‘RICHARD

PARISIEN: 1.10 
3.15, 5.20, 7.25 
9.30. LAVAL: 7.10, 
9.20. VERSAILLES; 
7.10,9.10.

5e SEMAINE480 ST-CATHERINE O 866 3856 McGILL

LAVAL 4 ■ VERSAILLES 2
CENTRE LAVAL 688 7776 PLACE VERSAILLES 353 7880 RAOISSON

CONSERVATOIRE DE MUSIQUE DE MONTRÉAL

CONCOURS P’.‘«OMISSION
ANNÉE SCOLAIRE 1985-1986

Disciplines principales
Piano, orgue, clavecin, violon, alto, violoncelle, contrebasse, flûte, 
haut'oois, clarinette, basson, saxophone, cor. trompette, trombone, 
tuba, harpe, percussion, guitare, ondes martenot, direction 
d’orchestre, art vocal, écriture, composition, analyse, histoire 
de la musique.

Date limite d’inscription; 
lundi 11 février 1985, 16 h 30

AUCUN FRAIS DE SCOLARITÉ
Renseignements:
Conservatoire de musique de Montréal 
100, rue Notre-Dame est 
Montréal, (Québec)
Tél.: (514) 87.V40.1I

I Gouvernement du Québec
Ministère des I Affaires culturelles

Six tisserands cana­
diens, dont cinq du Qué­
bec, ont été choisis pour 
représenter le pays à la 
12e Biennale de tapis­
serie de Lausanne, en 
Suisse, et la 5e Triennale 
de Lodz, en Pologne. Il 
s’agit de Michelle Héon, 
Gilles Morissette et Lau­
rent Roberge pour la 
Suisse, de Louise Bé- 
rubé, Andrée Marchand 
et de nouveau Gilles Mo­
rissette pour la Polo^e.

En Suisse, l’exposition

se tiendra au Centre in- 
ternatioanl de la tapis­
serie ancienne et mo­
derne (CITAM), de juin 
à septembre, sous le 
thème « Le textile en 
tant que sculpture ».

En Pologne, l’exposi­
tion se tiendra au Musée 
central de textiles à 
compter du mois d’oc­
tobre prochain jusqu’à 
février 1986.

La tapisserie et l’art 
textile ont acquis leurs

titres de noblesse au ni­
veau international puis­
que l’exposition itiné­
rante de la Troisième 
biennale de la tapisserie 
québécoise circulera en 
France dans les villes de 
Nantes, Brest, Paris et 
Tours le mois prochain 
jusqu’au.début de l’an­
née 1986. Les préparatifs 
de la Quatrième bien­
nale de tapisserie de 
Montréal vont bon train 
et déjà on est assuré que 
la section itinérante de

cet événement circulera 
surtout au Canada et 
aux États-Unis.

C’est à Lausanne en 
1961 qu’était fondé offi- 
cellement le CITAM 
dans l’intention de pro­
mouvoir l’îirt de la tapis­
serie. La principale ac­

tivité du Centre est l’or­
ganisation chaque deux 
ans d’une manifestation 
internationale baptisée 
Biennale internationale 
de la tapisserie qui soit 
une confrontation et une 
mise au point de l'évo­
lution de l’art textile.

Quelques concerts...
Pierre Dervaux sera 

au pupitre au concert de 
l’Orchestre sympho­
nique de Québec au 
Grand Théâtre, ce soir. 
La violoniste Emma­
nuelle Boisvert est la so­
liste invitée.

Le duo Seraphim, 
formé des chanteurs Va­
lérie Kinslow et Allan 
Fast, donne un récital 
vendredi et samedi, à 
20 h 30, à l’église Saint- 
Jean Évangéliste, avec 
le concours de l’orga­
niste Hélène Dugal et la 
violoncelliste Betsy 
Macmillan.

La pianiste Mimi 
Blais est l’invitée de la 
série Début le samedi 26

janvier à 20 h à la salle 
Pollack.

Le trio formé des 
trois soeurs Giguère, 
Claudine, 13 ans, alto, 
Nathalie, violoncelle, 15 
ans et Pascale, violon, 16 
ans, est l’invité de Sons 
et Brioches au Piano no- 
bile de la PdA, diman­
che prochain à 11 h.

Le trio Haydn se pro­
duira à la salle Claude- 
Champagne le vendredi 
25 janvier dans le cadre 
des Grands concerts de 
Radio-Canada. Cet en­
semble regroupe le vio­
loniste Martin Foster, le 
pianiste Henri Brassard 
et le violoncelliste Ri­
chard Naill.

Au bout de chaque 
cigarette
Un seul filtre: vos 

. poumons 6^

Brunsvick 
en tournée

M, Yves Brunsvick, 
secrétaire général de 
la Commission fran- 
çaise pour l’U- 
NESCO, professeur à 
la Sorbonne, fera une 
tournée de conféren­
ces au Canada du 28 
janvier au 16 février. 
11 est l’invité de la Fé­
dération des Allian­
ces françaises du Ca­
nada.

M. Brunsvick don­
nera une seule con­
férence à Montréal, 
le lundi 28 janvier à 
20 h au Méridien sous 
le titre : « Victor 
Hugo ou l’homme 
d’un siècle ». Rappe­
lons que l’on célèbre 
cette année le cen­
tenaire de la mort de 
ce géant des lettres 
françaises.
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UN CLAIR INSTANTANÉ
D

ans la routine des sondages qui se suivent 
et se ressemblent, il en est qui resteront des 
jalons importants, pour avoir posé les bon­
nes questions au bon moment.'Ainsi le sondage 

CROP-La Presse, rendu public à la veille du con­
grès révisionniste du Parti québécois, donne-t-il 
une image saisissante des revirements de l’opi­
nion publique québécoise tant à l’égard du statut 
constitutionnel du Québec que des choix du pro­
chain rendez-vous électoral.

Alors que des «orthodoxes» péquistes, dont un 
ancien ministre, racontaient encore il y a deux 
mois que l’option souverainiste ralliait quelque 
40% de la population, on apprend qu’elle plonge 
vers ses niveaux historiques les plus bas. On ne 
trouve plus que 4% de partisans de «l’indépen­
dance» toute franche, auxquels s’ajoute un maijgre 
15% de convaincus de la souveraineté-association. 
Le verdict est amer, mais il faut prendre garde en 
l’interprétant. Les thèses constitutionneUes peu­
vent se comporter aussi comme des modes et les 
orthodoxes n’ont pas totalement tort de croire que 
le silence, tombé comme un chape sur «l’option» 
depuis le référendum de 1980, a contribué à son 
impopulanté.

Mais il ne peut tout expliquer, de ces convic­
tions par trop changeantes. Un regard rétroactif 
sur les soubresauts de «l’option» montre que son 
sommet de 40%, rejoint en mai 1980 lors du réfé­
rendum même, tenait aussi du coup de fièvre. Le 
nombre de souverainistes et d’indépendantistes 
avait progressé de 10% en moins d’un an, et c’est 
le OUI stratégique à la question référendaire qui 
gonflait artificiellement le groupe. La méfiance 
quant aux intentions constitutionnelles de l’ancien 
premier ministre, Pierre Trudeau, et de son 
équipe, a fait place depuis à une confiance, sans 
doute exagérée comme le révèle aussi le sondage, 
en la future générosité de l’équipe conservatrice 
de M. Mulroney. La mince adhésion à «l’option» 
ressemble ainsi à une sorte de retour à la normale 
québécoise, c’est-à-dire à un nationalisme af­
firmé, mais qui craint toute forme de rupture.

Certaines réponses aux enquêteurs auront 
même fait croire que les formes les plus modé­
rées du nationalisme, les plus traditionnelles, 
s’évanouissent actuellement. Appelées à choisir 
un statut pour le Québec dans la Confédération, 
52% des personnes interrogées préféreraient 
«faire du Québec une provmce comme les autres» 
tandis que seulement 23% se rallient à l’option si 
tranquille du «statut particulier». Selon des ex­
perts, les termes mêmes de la question ont pu 
faire problème; on a rarement employé, dans les 
sondages, cette terminologie de la «province 
comme les autres», et des répondants ont pu 
croire que ce serait enlever quelque chose au 
Québec, ne pas lui donner un statut au moms équi­
valent, que de lui refuser cette égalité avec «les 
autres». Car 59%, à une autre question, affirment 
au contraire vouloir des «pouvoirs spéciaux pour 
le Québec», et seulement 29% s’y opposent. Cette 
enquête aurait pu donner les mêmes résultats il y 
a 20 ans; elle ne signe pas l’arrêt de mort du natio­
nalisme, elle le ramène à ses manifestations les 
plus classiques, les plus permanentes aussi.

Ainsi s’explique la remontée du Parti québé­
cois, comme choix électoral. À partir du moment 
où il se débarrasse de son option souverainiste, il

retrouve toute la force nécessaire pour combattre 
le Parti libéral. Avec M. Lévesque à sa tête, il 
réduit l’écart, qui était de plus de 30 points il y a 
un an, à 14 points, si une élection avait lieu de­
main. La recherche d’une troisième voie, qui s’ex­
primait par une remontée artificieUe de l’Union 
nationale, s’évanouit au profit du Parti québécois. 
Enfin si M. Lévesque laissait sa place à M. Pierre- 
Marc Johnson, les deux partis se retrouveraient 
nez à nez, et le PQ aurait toutes les chances de 
l’emporter, à cause de la forte concentration ré­
gionale des appuis libéraux.

C’est moins à MM. Lévesque et Johnson que ce 
sondage confirme un important enseignement, 
mais bien à M. Robert Bourassa. Car le leader pé- 
quiste et son dauphin n’ont plus qu’à décider le 
moment du déclenchement du processus de suc­
cession. Leur scénano, si l’épine orthodoxe ne les 
agace pas trop longtemps, doit être déjà bien fi­
gnolé. M. Bourassa voit pour sa part se dérober sa 
stratégie la plus simple et, s’il est loin d’envisager 
la défaite, il lui faut repenser sa bataille. Il re­
trouve sur sa route les dilemmes mêmes qui fu­
rent ceux de son prédécesseur, Claude Ryan: 
comment gagner l’appui de la majorité franco­
phone de la province, dans un parti dont un fort 
^oupe regarde avec suspicion même le fédéra­
lisme accommodant de M. Mulroney? Et M. Bou­
rassa ne peut compter sur sa popularité person­
nelle pour colmater les brèches. Il n’est pas, il n’a 
jamais été un leader charismatique. SMI manie 
mieux que M. Ryan les intrigues de la vie publi­
que, il refait surface à une époque où le style de 
leadership change et lui échappe : de Reagan à 
Mulroney, en passant par l’étoile montante 
Johnson, l’ère est aux politiciens aimables et dé­
tendus. La nouvelle image agressive qu’a voulu se 
donner le chef libéral détonne dans ce décor, 
comme on a pu le voir lors de ses récentes appa­
ritions publiques. Elle renvoie à une autre épique, 
et ce sera là son talon d’Achi^e, surtout s’il ne 
réussit pas à enrichir vraiment son équipe.

Le phénomène Johnson, bien sûr, est en partie 
surfait. Comment l’opinion peut-elle lui accorder 
pareil crédit, alors qu’on devine mal où ü se situe, 
sauf pour son entendement général de la question 
constitutionnelle? On décèle plutôt là une soif de 
renouveau, de changer de génération de politi­
ciens. Ce goût de rajeunissement s’exerce d’ail­
leurs aux dépens memes de M. Lévesque. Alors 
que le degré de satisfaction à l’égard de sa perfor­
mance reste encore très élevé, pas moins de 47% 

^es Québécois souhaitent maigre tout qu’â démis­
sionne. Une sorte d’adieu dans l’honneur, en 
somme, mais un adieu quand même, dont on peut 
désormais penser qu’il est irréversible.

À tous égards donc, cet instantané de l’opinion 
québécoise sonne la fin d’une époque, du rêve sou­
verainiste et du départ prochain de celui qui l’a in­
carné dans sa version la plus plausible. Mais la 
photo n’est pas terne, malgré la nostalpe qu’elle 
eveUle: on y trouve aussi tous les mgrédûents d’un 
réveil démocratique qui trouvera à se manifester 
pleinement dans quelques mois, et un désir de re­
nouveau, garant de la vitalité politique qui a tou­
jours fait, avec ou sans protection constitutionnel­
le, la force du Québec.

— LISE BISSONNETTE

Un livre blanc iconoclaste
AFIN de conjurer la tempête qui 
s’est abattue sur lui et se mettre à 
l’abri de la foudre des ayatollahs de 
la sacro-sainte universalité, le gou­
vernement fédéral réitérait la se­
maine dernière, avec une solennité 
exceptionnelle, son engagement à ne 
pas toucher aux allocations famiha- 
les ou aux pensions de vieillesse — m 
directement en supprimant ces pres­
tations à partir d’un certain seuil de 
revenu, ni indirectement en impo­
sant une surtaxe sur les sommes 
ainsi versées à des personnes qui ne 
sont pas « dans te besom ».

Cette même semaine, le gouver­
nement du Québec rendait pubüc un 
livre blanc sur la fiscahté des parti­
culiers qui, au premier abord, paraît 
se situer aux antipodes en préten­
dant remettre en question « avec 
beaucoup de pertinence et d’acmté » 
le même pnntipe d’umversalité.

Deux paragraphes de ce docu­
ment sont à cet égard particulière­
ment sigmficatifs.

— Les auteurs du bvre blanc con­
statent d’abord que « des ménages 
bien nantis et qui sont amplement 
capables de subvemr à leurs besoins 
essentiels reçoivent des transferts 
dont ils n’ont aucunement besoin et 
qu’ils se paient eux-mêmes dans une 
certaine mesure en versant des im­
pôts et des taxes » (à la page 19 du 
Document de présentation).

— Et, à la page 26' « les familles à 
revenu moyen ou celles dont les re­
venus sont suffisants pour qu’elles 
soient assujetties à l’impôt ne de­
vraient pas recevoir de transferts de 
l’État pour subvenir à leurs besoins »

Ces deux phrases, il est vrai citées 
ICI hors contexte, auraient pu, dans le 
climat hysténque du débat enfiévré 
qui a sévi à Ottawa, suffire à faire 
pendre son homme. Mais le chef du 
gouvefnement très social-démocrate 
issu du Parti québécois n’avait-il pas 
lui-même fait scandale à la mi-no- 
vembre dernier en disant qu’en effet 
il était « légitime » de se poser la 
question et que le Québec accepte­
rait « d’en parler ».

Et c’est ainsi que le gouvernement 
du Québec relance la discussion sur 
un problème qu’au même moment le 
gouvernement Mulroney s’efforce 
d’aiguiller sur une voie de garage.

On ne peut affirmer catégorique­
ment que le livre blanc québécois 
laisse tomber le principe de 
l’universalité des programmes so­
ciaux, mais le moins qu’on puisse 
dire c’est qu’il en fait une « applica­
tion» jusqu’ici tout à fait médite.

Le livre blanc choisit de poser le 
problème de la pauvreté en termes 
de besoins essentiels. Il s’en dégage 
trois principes:

— Le gouvernement se reconnaît 
d’emblée la responsabihté d’assurer 
à tous les citoyens sans exception la 
satisfaction de leurs besoins essen­
tiels grâce, notamment, à l’mstaura- 
tion aun programme de garantie ab­
solue d’un revenu de base.

— Aucun citoyen ne sera assujetti 
à l’impôt aussi longtemps que son re­
venu ne sera pas suffisant pour sub­
venir à ses besoins essentiels, à court 
et à long termes.

— En revanche, désormais aucun 
citoyen dont les revenus sont jugés

suffisants pour payer des impôts ne 
touchera de paiements de transfert.

C’est à partir de ces principes que 
le hvre blanc échafaude tout un nou­
veau système qui met à l’abn du fisc 
tout revenu correspondant aux be­
soins essentiels, qui garantit un cer­
tain niveau de revenu par des paie­
ments de transferts, versés même à 
des personnes qui ont un revenu 
d’emploi, et le complète par des cré­
dits d’unpôt.

Il s’ensuit, comme résultat, que le 
« seuil d’imposition nulle » (à partir 
duquel le contribuable commence à

Edes impôts) serait relevé de 
spectaculaire, passant de 

$ 12,000 qu’il était en 1983 à $ 16,000 et 
même à $ 19,000 (selon l’option rete­
nue) pour un couple marié ayant 
deux enfants âgés de 6 à 11 ans et 
dont un seul conjoint est sur le mar­
ché du travail.

Ce seuil marquerait également le 
point à partir duquel un citoyen ne 
recevrait plus de prestations socia­
les. (À l’exception cependant des al­
locations familiales actuelles qui 
pourraient continuer de s’appliquer 
« pour les couples qui le désirent » 
mais dont les montants seraient pris 
en compte dans le calcul des autres 
prestations reçues ou des impôts 
payés par le ménage.)

Il appartiendra aux Québécois, 
dans les mois qui viennent, de dire si 
cette réforme « ambitieuse et stimu­
lante » pose avec suffisamment « de 
pertinence et d’acuité » le principe 
sacro-saint de l’umversalite.

— JEAN FRANCOEUR

Après l’offre, la demande
LES DÉTENTEURS de permis de 
taxi du centre-ville de Montréal ont 
rejeté, dimanche, dans un scrutin 
sans équivoque, un plan de rachat 
qui visait à rentabibser cette indus­
trie en limitant son « offre » de ser­
vice.

L’acceptation de ce projet malthu­
sien aurait entraîné le retrait de 1,000 
à 2,000 voitures dans un secteur qui 
en compte actuellement 5,218.

Paradoxalement, ce plan de ra­
chat avait été élaboré dans des mi­
lieux plus prompts, d’habitude, à van­
ter les mérites de la concurrence et 
les vertus du marché libre.

Le ministère des Transports, sans 
désavouer cette imtiative dont il re­
fusait de faire les frais, ne partageait 
pas la perspective mise de l’avant 
par ses promoteurs. C’est un tout au­
tre langage que tenait le livre blanc

de juin 1982 (De nouvelles avenues 
pour le taxi). On y lisait notamment 
que, dans cette industrie « où le pro­
tectionnisme économique est la rè­
gle depuis longtemps », il importait 
d’abord de « favoriser un change­
ment d’attitude face à la concur­
rence et à Tespnt d’mitiative ».

Plutôt que de limiter !’« offre », es- 
timait-on a Québec, il faut accroître 
la « demande », en supprimant « les 
barrières réglementaires qui empê­
chent actuellement les propriétaires 
de taxi d’offrir à la population des 
services plus diversifiés que le taxi 
traditionnel ». Le livre blanc propo­
sait quelques « avenues » nouvelles 
dont certaines ont commencé à être 
exploitées. C’est à cette « philoso­
phie » que nous ramène le refus des 
détenteurs de permis.

À priori, les usagers devraient s’en

réjouir. Le retrait du tiers des per­
mis actuellement en circulation se 
serait fatalement traduit par une 
moindre disponibilité de voitures- 
taxi dans les rues de la ville et des 
temps d’attente plus longs, comme 
en témoigne l’expénence des agglo­
mérations urbaines où le taux de voi­
tures par mille habitants est sensi­
blement plus faible qu’à Montréal.

Mais la tentation « protection­
niste » couve toujours. Lmdustrie du 
taxi reviendra sûrement à la charge 
pour réclamer de nouvelles hausses 
des tarifs. Vaine tentative pour re­
trouver une rentabilité illusoire, cha­
que augmentation de tarifs entraî­
nant une réduction correspondante 
de la clientèle. On n’aura réussi qu’à 
réenclencher un cercle vicieux trop 
famiher.

— J.F.

La lumière au bout du tunnel
LIBRE
OPINION
PIERRE LAPLANTE

POUR CEUX d’entre nous qui s’m- 
téressent à la paix et au désar­
mement, le communiqué de la ré­
cente rencontre Schultz-Gromyko 
à Genève est arrivé comme une 
heureuse surprise J’ai personnel­
lement sursauté en écoutant le se­
crétaire d’État américain nous dé­
clarer que « l’objectif des négocia­
tions consistera à réaliser des ac­
cords effectifs destmés à prévenu- 
une course aux armements dans 
l’espace et à mettre fin à cette 
course sur terre, à limiter et à ré­
duire les armes nucléaires » tout en 
ajoutant que « les efforts faits pour 
réduire les armes devraient abou- 
tu à l’éhmmation totale des armes 
nucléaires où que ce soit ». Voilà 
une déclaration qui ne manque ni 
de clarté ni de candeur de la part 
de deux diplomates aussi expéri­
mentés que Schultz et Gromyko.

On me dira qu’il ne s’agit là que 
d’une simple déclaration de prin­
cipe au sujet de négociations qui 
sont à peine amorçées. Mais ce 
communiqué devient très signifi­
catif lorsqu’on le rapproche des 
propos que tenait en décembre der­
nier le président de la US National 
Institute for Secunty affairs (G.H 
Wittman dans Far Eastern Eco­
nomic Review du 27 décembre), 
dont VOICI un bref aperçu.

Reagan: deuxième terme
Le président des États-Ums, qui 

ne pêche pas souvent par excès de 
subtilité, a déclaré qu’il avait deux 
objectifs fondamentaux pour son 
deuxième terme : celui de réduire 
la dette astronomique de son gou­
vernement et celui de conclure une 
entente sur le désarmement. Ces 
deux objectifs sont étroitement re- 
hés, comme on n’a pas de peme à le 
deviner, et M. Reagan se fie à ses

adjoints pour les réaliser. « So go 
out boys and do it ! » ajoute ironi­
quement M. Wittmaa

Il semble bien que M. Reagan et 
ses associés ont finalement com­
pris trois choses durant leur pre­
mier terme. D’abord que leur 
énorme arsenal nucléaire est de­
venu un éléphant blanc qui ne sert 
même plus à la « dissuasion » vu 
que tout le monde sait qu’une 
guerre nucléaire aboutirait au sui­
cide collectif de l’humanité. En­
suite que la course aux armements 
devient de plus en plus coûteuse et 
qu’on ne peut pas espérer réduire 
la dette américaine, qui paralyse 
l’économie, à moins d’amver à une 
entente sur le désarmement qui 
permettrait de réduire le budget de 
la « défense » sans compromettre 
la « sécurité ». Finalement, on se 
rend compte que la « course aux ar­
mements dans l’espace » ouvre une 
boîte de Pandore qui conduirait 
peut-être à une modification de Té- 
quilibre stratégique mais entraî­
nerait sûrement des investisse­
ments énormes qu’on préfère, pour 
le moment, garder sur la glace — 
tout en laissant les chercheurs 
poursuivre leur exploration de 
« science-fiction ».

La gérontocratie soviétique
De son côté l’URSS, comme on le 

sait, est un colosse aux pieds d’ar­
gile qui mamfeste des sirâes de las­
situde. À l’Ouest, ses allies du pacte 
de Varsovie, dont la Pologne, la 
Tchécoslovaquie, la Hongrie ou 
l’Allemagne de l’Est, ne sont pas 
très enthousiastes pour partir en 
guerre contre leurs voisins euro­
péens. À TEst, la Chine maintient 
ses distances et se permet de flir­
ter avec ses nouveaux amis capi­
talistes. À l’intérieur même de 
l’URSS, la nouvelle génération 
manque de ferveur pour le régime 
marxiste et s’mtéresse davantage à 
améliorer son mveau de vie.

La gérontocratie soviétique est 
elle-même préoccupée de la lour­
deur du régime. Elle se rend bien

compte du fait que le budget de la 
défense contnbue à l’essouflement 
de l’économie. Elle ne voit pas 
comment elle pourrait relancer son 
économie tout en accumulant des 
dépenses mibtaires toujours crois­
santes.

N’oublions pas non plus que les 
Russes ont perdu 20 miUions d’hom­
mes dans la Dermère guerre mon­
diale ; et ils n’ont pas du tout envie 
de se relancer dans une autre aven­
ture du même genre.

Coïncidence d’intérêts
À bien y penser, le communiqué 

Schultz-Gromiko n’aurait pas dû 
nous surprendre. C’est assez évi­
dent que l’arsenal nucléaire de part 
et d’autre est devenu un éléphant 
blanc. C’est non moins évident que 
la « guerre des étoiles » ne ferait 
qu’ajouter une nouvelle dimension 
à l’absurdité de la situation. Et 
c’est plus évident encore que la 
course aux armements ne sert qu’à 
mener les uns et les autres au bord 
de la banqueroute.

Au fond, ce qui nous a surpris, ce 
n’est pas que les deux camps se 
rendent enfin à l’évidence. C’est 
peut-être qu’ils l’admettent avec 
autant de candeur.

Quoi qu’il en soit, on ne peut que 
se réjouir de ce que les négocia­
tions s’engagent avec une volonté 
manifeste d’aboutir à des résultats 
significatifs. Ce dont il faut se ré­
jouir encore davantage c’est peut- 
etre qu’on est en soit arrivé à un 
point où les deux camps réalisent 
que la technologie moderne rend la 
guerre désuète. Du moins on sem­
ble déjà le réaliser en ce qui a trait 
à la guerre nucléaire et celle des 
étoiles.

De là à vouloir remplacer sys­
tématiquement les interventions 
armées par des mécanismes plus 
efficaces de résolution pacifique 
des conflits internationaux, la 
marge n’est pas si grande. Ce n’est 
peut-être pas pour demain; mais 
cela s’inscrit dans une logique qui 
m’apparmt méluctable.

■ Une médaille 
pour le ministre !

MFIRCREDI dermer à l’émission 
Présent à l’écoute, diffusée au 
réseau AM de Radio-Canada, le 
mimstre des Finances du Québec 
défendait le bvre blanc sur la fis­
calité. Il avait le ton un peu con­
descendant, jusqu’à ce qu’une au­
ditrice lui pose la bonne ques­
tion . « M Duhaime, ne seriez- 
vous pas malade avec $ 160 par 
mois ’’ »

J e n’avais pas tant ri depuis si 
longtemps. Notre cher mimstre a 
l’esprit vif et il comprit, presque 
aussitôt, qu’on faisait allusion aux 
prestations du Bien-Être social, et 
surtout, à cette curieuse chasse 
qu’on s’apprête à faire au moins 
de 30 ans qui sont déclarés inap­
tes au travail. Le ministre eut 
tout de même un instant d’embar­
ras, ne sachant pas trop s’il devait 
considérer le problème des assis­
tés sociaux dans son ensemble, ou 
s’il devait s’imaginer lui-même vi­
vant avec $ 160 par mois. Il se dé­
cida finalement à envisager la 
question d’un point de vue 
général.

Pauvre ministre, la vie poli­
tique est bien dure Elle com­
mande parfois des subterfuges 
auxquels notre conscience répu­
gne. Il ne pouvait pas dire, en 
toute smcénté, que $ 160 par mois 
peut rendre malade n’importe 
qui. Quelques instants aupara­
vant, il soutenait le contraire. À 
l’aide d’un graphique, il avait ex- 
pbqué que le taux d’inaptitude au 
travail des moins de 30 ans attei­
gnait 55 % et, passé cet âge, il 
chutait à 32 %. De ces « éloquen­
tes statistiques », selon son ex­
pression, il concluait un taux 
anormalement élevé de malades 
dans notre belle jeunesse qui, par 
ailleurs, est signe de joie de vivre 
et de bonne santé. Cela justifiait 
amplement à ses yeux la mise sur 
pied de cbniques spéciales, com­
posées de médecins attachés au 
gouvernement et grassement 
payés, pour débusquer les 
fraudeurs.

Vraiment, j’ai beaucoup ri 
Cela me rappelait cette histoire 
encore récente du député fédéral 
qui s’élevait hautement contre l’é­
rection de la statue Bolivar, dé­
nonçant demère ce geste des mo­
tifs sournoisement nationabstes, 
complotés par le gouvernement 
du Parti québécois. Ce même dé­
puté acceptait avec honneur un 
an plus tard la médaille Bolivar, 
décernée à celui qui a le mieux 
contribué à répandre le nom et la 
cause de Bolivar. Je crois que ce 
député fédéraliste et notre mal­
heureux M Duhaime ont commis 
la même ineptie. Ils ont l’un et 
l’autre éclairé in contrario la vé­
rité, en dénonçant ce qui leur ap­
paraissait au début comme de la 
propagande ou de la fraude.

On devrait décerner à son tour 
une médaille à notre brave minis­
tre. Il la mérite. Grâce aux élo­
quentes statistiques nous savons 
maintenant, hors de tout doute, 
que 1160 par mois sqjfit à rendre 
malade n’importe quel jeune jus­
que-là bien portant. Le seul re­

mède et la seule consolation qu’on 
puisse apporter à notre jeunesse 
moribonde est encore de lui per­
mettre un revenu à peu près dé­
cent Le graphique est là pour 
l’attester Bravo pour M Du­
haime, notre bon ministre des 
Fmances !

— PIERRE SAVOIE
MontréaL 16 janvier

■ Avec vous on va 
de l’avant!

J>AI EU LE PLAISIR de lire la 
position de Provigo au sujet de la 
consigne ou plus particuüerement 
de la récupération des canettes, 
puisque c’est là que réside le vé­
ritable problème, dans LE 
DEVOIR du 15 janvier.

On peut résumer la position de 
Provigo à ceci; si la récupération 
des canettes ne permet pas de 
réabser un profit supplémentaire, 
cela ne les mtéresse pas.

Mais Provigo le dit autrement, 
premièrement, Provigo demande 
qui paiera la gobeuse? Alors que 
celle-ci n’est qu’un gadget de plus 
pour attirer la cbentèle; ce n’est 
pas tous les jours qu’un consom­
mateur peut mettre un produit 
dans une distributni^ et récu­
pérer son argent'

Cependant, il est évident que 
quiconque récupère les canettes 
devra se doter d’une presse pour 
comprimer les canettes en un for­
mat compact. Autrement le 
transport sera d’un coût prohibi­
tif

Le commerce de l’eau embou­
teillée est florissant mais le com­
merce de Tair est très peu déve­
loppé pour le moment!...

Ensuite, Provigo dit: nous ne 
savons pas encore si « officielle­
ment » on nous remboursera la 
consigne sur les canettes écra­
sées Cela n’a aucun sens parce 
qu’il y a deux raisons pour im­
poser la consigne sur les canet­
tes — permettre la production et 
l’emballage de produits dans des 
contenants d’aluminium; — ré­
cupérer les canettes pour empê­
cher que celles-ci ne se retrou­
vent dans les poubelles, et dans 
les sites d’enfouissement.

Le seul profit que Provigo doit 
pouvoir es^rer de la récu^ratm 
des canettes, c’est qu’il tire profit, 
justement, des fluctuations du 
prix de l’aluminium sur le mar­
ché, ou qu’il attire plus de clien­
tèle avec la vente de produits en 
canettes.

Troisièmenent, Provigo dit qu’il 
n’a pas d’espace pour récupérer 
et entreposer les canettes. S’ils 
n’ont pas d’espace pour récupérer 
les canettes, ils n’ont pas d’espace 
pour vendre des canettes d’alu- 
minium dans leurs supermar­
chés'

Quatrièmement Provigo dit 
qu'ils ne sont pas payés pour la 
manutention et l’entreposge des 
canettes usées Mais Provigo ne 
« donnera » sûrement pas « ses » 
canettes aux embouteiUeurs; cela 
serait un beau cadeau pour ceux- 
ci mais c’est peu probable que 
Provigo soit aussi généreux. Au­
trement SI Provigo recevait une 
compensation pour la consigne 
qu’il offre à ses cbents, cela équi­
vaudrait à subventionner Provigo 
en plus des profits qu’il peut tmer 
de la vente des canettes usées. II 
ne faut pas oublier que la valeur 
de l’alummium se situe à environ 
$900 à $1000 la tonne. En tant que 
représentant d’un groupe com­

munautaire de récupération, je 
SUIS prêt à récupérer les canettes 
moi!

De plus, nous sommes prêts à 
accepter toutes les contributions 
de votre entreprise. Et au mi- 
nistè-re de l’Environnement, je 
dis d’aller de l’avant avec ce pro­
jet de consigne des canettes d’a- 
luminium par les détaillants; 
parce qu’il n’y a pas de groupes 
communautaires dans toutes les 
régions du Québec, et qu’autre- 
ment les canettes prendront le 
chemin de la poubelle et du site 
d’enfouissement.

— SYLVAIN PILON, 
directeur. Mouvement écologique 

de St-Jérôme 
St-Jérôme, 17 janvier

■ Une Maison de 
rOSM...privée

Lettre adressée à M Jean Drapeau 
EN 1976, les Montréalais ont pu 
jouir des jeux olympiques. En 
1984, la visite papale. Et on pour­
rait aussi ajouter Québec Mer et 
Monde Mais à quel prix?

Il me semble qu’à chaque fois 
que l’administration municipale 
s’impbque dans un projet majeur, 
on se retrouve déficitaire. Le 
stade nous coûte encore des mil­
lions. Le pape est reparti à Rome 
et on va payer encore. Dans le cas 
de Québec Mer et Monde, eh bien, 
ce sont les Québécois qui vont 
payer puisque le gouvernement 
s’en est mêlé

N’allez donc pas faire la même 
erreur avec la salle de concert de 
roSM La compagnie Cadillac 
Fairview a proposé un projet qui 
a été révisé pour plaire à Tadmi- 
nistration municipale et aux au­
tres parties concernées. Ce projet 
s’avère moins coûteux que celui 
que vous proposez pour l’avenue 
Bern. L’entreprise privée s’inté­
resse à constuire une salle pour 
roSM, eh bien, pourquoi ne pas 
leur laisser le projet et éviter un 
autre déficit que les Montréalais 
devront payer.

— SIMON GIRARD 
Montréal, 18 janvier
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CAMBODGE : l’échec de la vietnamisation
BUDDHI KLOK

M. KIok était administrateur sous 
le gouvernement du prince 
Norodom Sihanouk

Le Vietnam socialiste élabore 
sa stratégie politico-militaire 
sur trois fronts depuis la si­
gnature du traité de paix avec 

l’URSS en 1979 : rendre irréver­
sible la vietnamisation du Cam­
bodge, durcissement de politique 
extérieure à l’égard de la Chine, 
colmater toute résistance interne 
au Sud-Vietnam.

Pour parer à la pression mili­
taire de la Chine à la frontière du 
nord. Hanoï doit concrétiser sa vo­
lonté de durcissement par un main­
tien de 300,000 soldats en alerte re­
fusant ainsi toute forme de dia­
logue pouvant mener à des règle­
ments pacifiques. Cette hostilité 
ouverte est accompagnée quoti­
diennement d’arrestations et d’e-

nes soldats recrutés dans le sud 
pour la guerre du Cambodge et la 
montée croissante des foyers de ré­
sistance en plein coeur de Ho Chi 
Minh ville (ex Saigon), Hanoï se 
voit forcée d’étaler sur la place pu­
blique une facette de la crise in­
terne dans l’epoir de récupérer en 
vain la crédibilité auprès de jour­
nalistes occidentaux ; les tribu­
naux, montrant d’une manière 
théâtrale le déroulement de plu­
sieurs procès dont on savait d’a­
vance l’issue, n’ont pas permis à 
l’opinion internationale de recon­
naître quelques formes minimales 
de la démocratie pour laquelle le 
peuple vietnamien a lutté avec pa­
tience et souffrance.

xécutions sans procès de plusieurs 
milliers de sud-vietnamiens d’ori-

n reste donc l’opération militaire 
au Cambodge. Le mois de janvier 
corre^nd a l’anniversaire de l’oc­
cupation militaire vietnamienne au 
Cambodge depuis 1979 et à la sai­
son sèche propice à toute recon­
naissance aérienne des activités de 
la résistance et au déploiement de 
chars d’assaut.

gine chinoise soupçonnés à tort ou 
à raison d’appartenir à des mou­
vements « contre-révolutionnai­
res ».

Le secret entourant l’opération 
de colmatage à l’intérieur du Sud- 
Vietnam a été très bien gardé 
grâce à de multiples campagnes de 
désinformation systématique dont 
la diplomatie de Hanoï est passée 
maître d’une part et d’autre part 
grâce à des opérations de diver­
sions autour de la guerre du Cam­
bodge : dénonciation du régime de 
Pol Pot, démonstration d’un retrait 
partiel de troupe vietnamienne du 
Cambodge sous les caméras de la 
télévision française, attaque des 
camps de réfugiés sous protection 
de la résistance Khmer, etc...

Depuis les deux dernières an­
nées, devant la désertion des jeu­

Les opérations préparatoires ont 
commencé depuis le mois de no­
vembre par les attaques sporadi­
ques et les bombardements ponc­
tuels pour aboutir à la grande of-

La famine-génocide 
en Ukraine 1932-33
LU

est apparue en 1932, deux ans après 
la d&(.................................. .

JOSÉE LEGAULT

* Vassili GROSSMAN Tout passe. 
Paris, Julliard, collection « L'.^ge 
d'Homme », 1984, 234 pages

IL aura fallu 20 ans pour que le 
magnifique roman de Vassili 
Grossman nous parvienne. Au­
teur russe, né en 1905 dans une fa­

mille juive de Berditchev, il vient 
aujourd’hui nous livrer un impor­
tant témoignage sur la période sta­
linienne.

Dans ce roman autobiographi­
que, l’auteur se rappelle et nous fait 
mieux comprendre le mécanisme 
des déportations, dénonciations et 
délations qui ont envoyé à leur 
mort des millions de femmes et 
d’hommes innocents. Mais ce sont 
les chapitres consacrés à la famine 
ukrainienne de 1932-33 qui nous tou­
chent le plus. Grossman n’hésite 
pas à tenir Lénine responsable de 
cette famine artificielle, ainsi que 
des procès et des déportations. Ces 
crimes ne furent en fait que la con­
tinuation du processus général d’é­
puration politique du pays déjà en­
tamé au lendemain de la révolu­
tion.

La nature même de l’État totali­
taire ainsi que les leviers mis en 
place par Lénine (NKVD, système 
a parti unique, etc.) ont permis à de 
tels crimes d’être commis. Staline 
apparaît donc comme l’incarnation 
de cet État, et non l’inverse. Ce fut 
l’étouffement de toute liberté hu­
maine et politique qui mena le pays 
droit aux enfers de la famine et des 
procès.

En Occident, on voit encore la fa­
mine ukrainienne comme un résul­
tat de la collectivisation et de la dé- 
koulakisation; explication qui sem­
ble justifier ces « sacrifices » au 
nom du socialisme. Grossman ré­
fute et précise ; « Non, il n’y a pas 
eu de famine au moment de la dé- 
koulakisation. Seuls les chevaux 
ont péri. La famine (ukrainienne)

ékoulakisation » (page 137).
Une fois la collectivisation ache­

vée, les autorités soviétiques exi­
gèrent des paysans ukrainiens le 
respect de quotas de blé trop élevés 
et, de ce fait, le NKVD vint tout 
leur arracher jusqu’à leurs fonds 
de semences. « Et de nouveau, 
comme pendant la dékoulakisation, 
les hommes sont devenus des bêtes 
féroces (page 147). La déshumani­
sation des victimes étant une cons­
tante des régimes totalitaires, 
Grossman compare l’attitude so­
viétique considérant les paysans 
comme des « cochons » (page 139) 
à celle des nazis considérant les 
Juifs comme des « parasites ».

C’est le bourreau qui, de cette fa­
çon, se déshumanise, tandis que sa 
victime, même morte, demeure 
toujours un être humain. Grossman 
devient ici la voix de ces 6 millions 
de paysans ukrainiens et nous ré­
vèle la cruauté même du processus 
meurtrier d’une famine-génocide.

Cette méthodologie soviétique 
d’extermination par la faim d’une 
opposition pourrait bien renaître 
aujourd'hui de ses cendres et ce, en 
Afghanistan. Selon un rapport ré­
cent, près de 300,000 personnes y se­
raient en danger de famine, surtout 
dans les provinces où l’on retrouve 
la plus forte résistance

Tous les éloges vont donc à l’au­
teur, mais notons que quelques re­
proches doivent être faits à l’édi­
teur. Les dates et les lieux n’y sont 
pas suffisamment précisés, laissant 
le lecteur non-averti un peu démuni 
devant ce monstre qu’est la chrono­
logie historique. Une nouvelle édi­
tion avec l’ajout de notes explica­
tives serait souhaitable. Notons 
aussi que la préface d’Efim Etkind 
est nettement inférieure et insuffi­
sante comme cadre à une oeuvre 
aussi riche.

Cet ouvrage est donc absolument 
à lire car il nous fait « participer » 
au calvaire de toute une nation et 
contribue à cultiver en nous le sou­
venir de cette tragédie de l’histoire 
ukrainienne.

LETTRES
AU
DEVOIR

et riez donc un peu des autres et 
surtout de vous même. Sinon la 
vie n’en vaut pas la peine.

L’humour est le 
sel de la vie

« L’HUMOUR EST le sel de la 
vie » et comme disaient les CY­
NIQUES, dans le temps : « Qui ne 
vaut pas une farce ne vaut rien ».

11 faut comprendre que, si l’on 
accepte d’agir sur la scène publi­
que, il faut s’attendre à se voir 
critiquer, à se voir caricaturer, 
s’attendre à ce que l’on se moque 
de nos traits de caractères ; de 
plus, par l’humour on prouve que 
l’on aime bien quelqu’un puisque 
l’on en parle ; l’adage dit ; « Par­
lez de moi en bien ou en maL mais 
parlez-en ».

D’accord avec vous, certaines 
parodies ont peut-être « exa­
géré », mais soyez de votre temps

Comme le dit si bien une autre 
lectrice en ces pages, Mme Clau­
dine Rudolph, à propos de Natha­
lie Pétrowski : « Un regard cri­
tique ne peut être que porteur de 
CHANGEMENT. Le sens de l’hu­
mour est la dernière arme qui 
nous reste pour transpercer la ca­
misole de force que les médiocres 
veulent passer à tout le monde ».

Comme le dit si bien Albert 
Brie dans cette page, « L’admira­
tion des foules va aux médiocres ; 
elles ont ce que l’on peut appeler 
le culte des « ZÉROS ».

Espérant, Monsieur que vous 
saurez vous moquer un peut de 
vous même et lisez donc Croc et 
le Mots du silencieux d’Albert 
Brie pour mettre un peu de sel 
dans votre triste vie...

PAUL M. STEIN.

Laval-des-rapides, 7 janvier 85.

cepte mal son engagement profond 
auprès de la coalition tripartite du 
Kampuchéa démocratique présidé 
par le prince Sihanouk.

Dans l’autre guerre dont Hanoï a 
été la victime, les agresseurs ont 
reçu l’ordre de tirer sur tout ce qui 
bouge. Les soldats vietnamiens 
n’hésitent pas à recourir aux mê­
mes pratiques au Cambodge ; ef­
fectivement, les blindés et les artil­
leries s’en prennent à n’importe 
quelles cibles de la résistance ; les 
hôpitaux, les baraquements de 
femmes et d’enfants, les écoles, les 
réserves de nourriture. Les atta­
ques d’une rare violence des camps 
peuplés de civils ressemblent plus 
a l’assassinat du type génocidaire 
qu’à la guerre d’une armée socia­
liste.

La cause profonde de cette es­
calade provient plutôt de l’échec ir­
réversible de la vietnamisation du 
Cambodge tant sur le plan adminis­
tratif que politique. L’espoir de Ha­
noï de conquérir le peuple cambod- 
pen par l’exploitation des divisions 
internes s’est évanoui ; pour en fi­
nir tous les moyens sont bons, y 
compris le génocide d’un peuple 
non asservi.

La diplomatie de Hanoï n’a

rupture brutale avec Pékin ; ajou-
olttez à cela les mauvaises récoltes 

sur le sol appauvri créant de mul- 
tqiles problèmes sociaux insurmon­
tables : malnutrition, corruption, 
déliiK)uance.

rieurs, échecs très mal reçus par 
oï. L’é-

Sur le plan diplomatique, le Viet- 
am est isolé et dépend de plus er 
lus de l’Union Soviétique pour fi-

l’état major général d’Hanoï. 
chiquier Khmere continu de hanter 
les réunions du bureau politique du 
Nord-Vietnam car le succès mili­
taire est loin d’être accompU selon

nam
plus de l’Union Soviétique pour 
nancer la guerre au Cambodge qui 
gruge plus de 50 % du produit natio­
nal orut. Ses voisins de l’Asie du 
Sud-est le considèrent comme bel­
liqueux et expansionniste liés à l’in­
térêt soviétique, dangereux pour la 
paix et la stabilité de la région. Ces 
anciens amis du tiers-monde ont 
retiré toute confiance à chaque oc­
casion de vote aux Nations-Unies

le plan prévu par les successeurs 
de Ho Chi "Minh.

depuis les cinq dernières années ; 
etfo"....................... ..l’offensive de janvier 1985 mettra

La stratège de la résistance qui 
consite à fuir devant les attaques 
massives de l’ennemi n’est pas nou­
velle. Le harcèlement nocturne des 
grandes villes par la guérilla ex- 
lique le couvre-feu et la loi martiale 
imposée au Cambodge dejiuis l’ar­
rivée des soldats de Hanof L’on es­
time à l’intérieur du pays en 
moyenne 1000 à 1500 confrontations 
armées quotidiennement impli­
quant des unités variant de 50 à 100

encore davantage la diplomatie 
tionded’Hanoï dans la position de plus en 

■ ble.

guérilleros pour chaque opération. 
.......... • de f

fensive des camps de maquisards 
(et&de Rithisène et de Ampile. Les ob­

jectifs de relation pubhque demeu­
rent présents dans l’esprit de l’état 
major vietnamien au Cambodge, 
car c’est à la frontière de la Thaï­
lande où tous les correspondants de 
presse sont présents. Il est d’une 
importance capitale de montrer au 
pays de TASEAN le contrôle d’ini­
tiative militaire réel dont possède 
encore Hanoï, et minimiser par le 
fait même la capacité de la résis­
tance à survivre devant les tanks et 
les avions de l’URSS.

connu qu’échec sur échec depuis
- - - - .f.jl’occupation du Cambodge ; l’es­

poir de voir l’opinion internationale 
favorable diminue de jour en jour. 
Ces échecs diplomatiques répétés 
constituent un obstacle grave à 
tout décolage économique à court 
et à long terme, décolage qui dé­
pend uniquement de l’aide exté­
rieure qui, jusqu’ici, fait défaut à 

'lien

Le deuxième objectif vise à in­
timider la 'Thaïlande dont Hanoï ac­

cause du problème cambodgien.
En ordonnant cette offensive 

d’envergure. Hanoï prend plusieurs 
ligues politiques, diplomatiques et 
militaires dont l’issue demeure in­
certaine ; sur le plan politique, l’i­
mage d’une direction unie est de 
plus en plus compromise depuis la

plus inconfortabu
Tandis que sur le plan militaire, 

si Ton regarde l’ensemble de l’opé­
ration en territoire Khmère, Tof- 
fensive meurtrière manquant la si­
xième année d’occupation du Kam­
puchéa ne touche qu’une partie de 
la résistance ou plus précisément 
25 % de l’effectif globm de l’ensem­
ble de force de la guérilla anti-viet­
namienne estimée à plus de 66,000 
hommes bien équipés. Certaines 
provinces entières sont tombées 
dans les mains de la résistance Kh­
mère, qui demeure très active par­
tout à l’intérieur du pays.

L’on a confirmé de source sûre le 
contrôle de la province de Koh 
Kong et de plus de la moitié du ter­
ritoire entourant le grand Lac par 
la résistance Khmère depuis le dé­
but de l’offensive. Certain stratège 
militaire estime que Tétat-major 
de Hanoï au Cambodge se trouve 
dans l’obligation de faire la dé­
monstration militaire à la frontière 
de la Thaïlande à cause de plu­
sieurs échecs sur des fronts inté-

La bataiUe de frontière est une des 
batailles psychologiques sympto­
matique des difficultés militaires 
éprouvées durant toute la saison 
des pluies passée et le début de la 
saison sèche.

Perspective de solution
Le test militaire du Vietnam 

dans le conflit cambodgien indique 
et confirme l’expérience acquise 
depuis toujours selon laquelle au­
cune armée étrangère ne résiste à 
la résistance d’un peuple déterminé 
à survivre. Si la chance du succès 
total sur le plan militaire de la ré­
sistance est improbable (1), la per- 
pective vietnamienne « du fait ac­
compli militaire » demeure inexis­
tant ; le temps travaille contre la 
politique d’expansionnisme de Ha­
noï. À moyen terme, seule la négo­
ciation avec retrait de force sans 
condition peut arrêter l’escalade 
menaçant la paix en Asie du Sud- 
Est. Les conditions sont réunies si 
Ton en croit certaines analyses ef-

comité sénatorial des affaires ex­
térieures de Washington selon les­
quelles le Vietnam ne se retirera 
du Cambodge qui si le résultat de la 
vietnamisation (2) au Kampuchéa 
sera négatif, c’est-à-dire ;
1 — L’échec dans l’installation d’un 
gouvernement et une administra­
tion locale acceptée par les Kh- 
mèrs.
2 — L’échec dans la création d’une 
armée autochtone capable de con­
tenir la résistance.
3 — L’échec sur le plan militaire 
sur le terrain par l’armée d’Hanoi

Fidèles à la tradition stalinienne, 
les dirigeants du Nord-Vietnam 
peuvent encaisser officiellement 
plusieurs échecs, sauf l’échec mili­
taire. À court terme, il faut donc 
s’attendre à d’autres envois de jeu­
nes recrues du Sud-Vietnam au 
Cambodge, à l’accélération de l’im­
plantation des civils vietnamiens 
dans les provinces frontalières du 
delta du Mékong et au resserre­
ment sans précédent de l’opposi­
tion interne dans le sud en passant 
outre les droit de l’homme et tout le 
respect des droits fondamentaux.

Certaines évolutions probables 
dans les relations sino-soviétiques 
et soviéto-américaine précipiteront
le bureau politique de Hanoï dans 

)ie plus raisonnable désiréeune voie pli 
par le peuple vietnamien, et l’at­
taque meurtrière des civils à la 
frontière thaïlandaise constitue 
alors un prélude du commence­
ment d’une fin non voulue par les 
vieux dirigeants du Nord-Vietnam.

fectuées par un groupe de spécia- 
nericairlistes américains pour le compte du

Références: I — Daniel Burstein, 
Dans le maquis avec les Khmer 
rouges dans l’Express no 1701,17 fé­
vrier 1984, pp. 52-53.
2 — Vietman 's future policies and 
role in Southeast Asia, Commitee 
on Foreign Relations, United States 
Senate, Washington, 1982.

Qui profitera de la décentralisation ?

f

Michel Clair Jacques Parizeau René Beaudry

REPLiaUE
CLAUDE BARITEAU

L’auteur est professeur agrégé au 
département d’anthropologie de 
la faculté des sciences sociales de 
l’Université Laval.
RÉCEMMENT, certains commen­
tateurs ont loué les vertus futures 
d’une décentralisation des pouvoirs 
au Québec car, à leurs yeux, elle as­
surerait Téclosion de dynamismes 
qui, sous l’effet centralisateur de la 
Révolution tranquille, auraient été 
neutralisés.

Du même souffle. Us ont considéré 
que la réforme du ministre Clair 
dans les négociations du secteur pu­
blic comme l’approche du commis­
saire Beaudry en matière de rela­
tions de travail annonçaient un re­
tour de balancier générateur d’un 
équilibre nouveau susceptible de ren­
dre plus humaine la gestion des ser­
vices et de faciliter la participation 
dans les entreprises.

Au Québec, cette idée de décentra­
lisation, inspirée en grande partie 
par l’auteur de Small is beautiful, sé­
duit donc de plus en plus. Elle est 
même devenue une sorte de solution 
magique à plusieurs problèmes qui 
nous assaillent.

Un tel engouement pour ce genre 
d’approche est toutefois un phéno­
mène constant dans les contextes de 
crise économique. Le repli est alors 
perçu comme une valeur des plus sû-

de cette idée va de pair avec des pro­
jets gui remettent en cause Tuniver- 
salite des programmes sociaux, at­
taquent les forces syndicales, valo­
risent l’entreprise privée et la priva­
tisation des services publics, etc.. 
Ton peut se permettre de penser que 
sa mise en application viendra con­
solider le pouvoir d’une bourgeoisie 
québécoise, maintenant existante, et 
de ses alliés fraîchement créés.

Depuis plusieurs années, des ef­
forts importants ont été consacrés, 
sans trop de publicité, à la constitu­
tion d’une bourgeoisie québécoise. 
L’ex-ministre Jacques Parizeau en a 
été la cheville ouvrière et, en 1983, 
devant des anglophones canadiens, il 
ne cachait pas sa joie de pouvoir af­
firmer que cette bourgeoisie québé­
coise avait maintenant pignon sur 
rue.

Alors que la crise économique ré­
duisait la marge de manoeuvre du
gouvernement du Québec et que plu-

ell(

res et, dans la plupart des pays qui 
‘déroulne contrôlent pas ce qui se déroule à 

l’échelle internationale, c’est parfois
la seule voie imaginée par les déten- 

r. A cet égard, le Qué-

sieurs entreprises, y compris celles 
appartenant à des sociétés d’État, 
connaissaient des difficultés nor­
males de parcours, une stratégie de 
renflouement de cette bourgeoisie is­
sue du terroir fut mise de l’avant à 
même les économies réalisées par 
des lois spéciales qui ont légitimé 
une ponction importantes prises sur 
les salaires des employé(e)s de la 
fonction publique.

Cette ponction n’a pas servi à ren­
flouer le contrôle collectif des tra­
vailleuses et travailleurs sur l’éco­
nomie québécoise. Bien au contraire. 
L’entreprise privée québécoise fut 
choyée et ses actionnaires retrouvè­
rent dans l’État leur ange-gardien 
préféré.

Ces nouveaux actionnaires sont en 
grande partie des membres de la 
nouvelle petite bourgeoisie qui, au­
paravant, tiraient avantage des re­
tombées des luttes syndicales dans 
les secteurs public et privé. Aujour­
d’hui, détenteurs d’actions acquises 
sans douleur de compagnies bien de 
« chez nous », ils sont devenus les 
nouveaux alliés de la bourgeoisie 
québécoise et assurent à cette der­
nière un ancrage social inédit.

Que peuvent désirer ces derniers 
comme les membres de la bourgeoi­
sie québécoise sinon des conditions 
propices à leur assurer mutuelle­
ment des rendements élevés sur les 
capitaux qu’ils détiennent. Ces con­
ditions, ne sont-elles pas celles que 
Ton entend de plus en plus fréquem­
ment, à savoir la valorisation du ca­
pital, la neutralisation des forces 
syndicales, la privatisation et la dé­
centralisation des pouvoirs ?

N’est-ce pas un peu ce qui se dé­
roule devant nous. Plus que jamais 
au Québec, le capital est devenu un 
objet sacré. Même LE DEVOIR y 
consacre la moitié de ses pages. Pa­
rallèlement, le mouvement ouvrier, 
valorisé au moment où il concentrait 
ses énergies dans la fonction publi­
que pour faire payer la bourgeoisie 
« anglophone » et « étrangère », est

plus visant à favoriser l’emprise so- 
uébécoiseetciale de la bourgeoisie qué 

de ses alliés.
Dans l’ensemble du Québec 

comme dans les régions ou les loca­
lités, ces derniers contrôlent les ins­
titutions et les entreprises, possèdent 
aussi en commun un discours ho­
mogène et ont les movens pour le dif- 

ganises que toutes les

décrié et pris à partie. Il est même 
U, che

teurs du pouvoir, 
bec ne saurait faire bande à part.

Un processus de décentralisation, 
cependant, ne se déploie pas dans 
l’abstrait. Partout où il a cours, il se 
lie aux forces en présence et en ac­
centue parfois les pouvoirs.

Comme, au Québec, la résurgence

Qui plus est, à même des exemp- 
itflr ‘tions tf impôt, ces mêmes actionnai­

res ont vu leur nombre et, par con­
séquent, leur force augmenter de fa­
çon substantielle grâce au régime 
d’épargne action dont on vante en­
core les hauts taux de rendement 
causés tout simplement par des mé­
canismes de deduction d’impôt.

devenu, chez certains ténors locaux 
du nouveau libéralisme, la cause 
même des problèmes de la société 
québécoise. D’ailleurs, pour ces der­
niers, la correction de ces problèmes 
passerait par la dissolution des insti­
tutions issues de la Révolution tran­
quille, principalement celles où se re­
trouvent les travaUleuses et travail­
leurs syndiqué(e)s.

Dès lors, dans un tel contexte idéo­
logique, tout projet de décentralisa­
tion, jumelé comme c’est le cas pré­
sentement à l’évaluation du mou­
vement syndical de la dynamique so­
ciale du Québec — ce que vise fon­
damentalement le projet du ministre 
Clair —, ne peut être qu’un moyen de

fuser. Mieux orga 
autres classes sociales nos recher­
ches à Plessisville, Saint-Georges et 
Thetford Mines en témoignent — ils 
se manifesteront rapidement au sein 
des organismes issus de la décentra­
lisation et, comme les autres cla^s, 
possèdent un faible niveau de cohé­
sion et demeurent fortement impré­
gnées des pressions du milieu, se ser­
viront de ce nouveau levier pour con­
solider leur propre pouvoir sur Ten- 
semble du Québec.

Pour ces motifs fort simples, tout 
projet de décentralisation, s’il ne 
s’accompagne pas d’une ouverture à 
l’organisation des travailleuses et 
travailleurs à la fois localement, 
dans les régions et à TécheUe du Qué­
bec, n’assurera qu’un renforcement 
de la bourgeoisie québécoise comme 
de ses alliés et, par eux, du capital 
« étranger » avec lequel ils sont in­
vités à s’associer, encore grâce au 
support de l’État dont nous finançons 
tous collectivement les activités.

Pire. Si cette décentralisation se 
réalise telle qu’elle est conçue pré­
sentement, elle contribuera à étouf­
fer des aspirations comme des dy­
namismes nouveaux qui prennent 
forme chez les travailleuses et tra­
vailleurs du Québec.

Un tel recul est à éviter à tout 
prix. Une telle usurpation, encore 
plus. La décentralisation doit s’effec­
tuer avec ceux et celles qui ont le 
plus contribué à la centralisation. 
Agir autrement, c’est nier vin^ ans 
d’histoire qui ont semé les germes 
d’une société différente dont le pa­
rachèvement ne saurait se faire sans 
choc majeur sur les baæs du capital, 
fut-il d’ici.
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SUITES
DE
LA PREMIERE 
PAGE
^ La polyvalente
1977, sa clientèle a commencé à bais­
ser et, à sa fermeture, eUe ne comp­
tait guère plus que 400 élèves 

L’école Emile-Nelligan a en fait 
fermé ses portes il y a deux ans Sa 
clientèle s’est dirigée en partie à la 
polyvalente Jeanne-Mance, située à 
l’angle des rues Rachel et Papineau 

Pour sa part, l’Ecole de techno­
logie supérieure a entrepris des tra­
vaux importants de quelque % 4 mil­
lions pour rendre les locaux confor­
mes à ses besoins L’ETS est affihée 
à rUmversité du Québec

^ La Curatelle
mation, M Marcel Pépin, de pro­
duire ce document devant la Com­
mision pour étude Le procureur du 
ministère avait en effet fait valoir 
devant le juge Lesage le 15 novem­
bre dernier — jour même où M Jac­
ques Parizeau annonçait sa démis­
sion — que ce rapport d’enquête in­
terne appartenait en propre au mi­
nistre des Finances et non à un or­
ganisme public, et qu’à ce titre, la 
CAI n’avait aucune juridiction sur le 
document

La Commission d’accès à l’infor­
mation ne s’attend pas à recevoir le 
rapport avant l’expiration des délais 
d’appel II n’est pas dit d’ailleurs 
qu’elle rendra public ce document, 
expliquait hier une adjointe de M 
Pépin, Mme Nicole McKinnon, mais 
elle pourra au moins en prendre con­
naissance comme le prévoit la loi sur 
l’accès à l’information avant de ren­
dre sa décision dans la cause qui op­
pose le groupe de défense des droits 
des malades mentaux Auto-Psy au 
ministère des Fmances 

Le groupe Auto-Psy cherche à ob­
tenir ce rapport d’enquête sur la ges­
tion des placements du Curateur pu- 
büc depuis qu’il a été hvré par le con­
trôleur des finances au mimstre Pa­
rizeau en mai dernier La Curatelle 
pubhque gère les biens de 11,000 per­
sonnes au Québec Un jugement ré­
cent de la Cour supérieure porté à la 
connaissance du Groupe Auto-Psy 
indiquait clairement que la Curatelle 
laissait de l’argent dans un compte 
de banque «rapportant 8% % alors 
qu’elle pouvait en obtenir facilement 
5 % ou 6 % de plus» De là son intérêt 
pour le rapport d’enquête que le mi­
nistère des Finances lui a refusé Le 
groupe a porté la cause devant la 
Commission d’accès à l’information 
à la suite de ce refus 

Le juge Lesage a réfuté l’argu­
ment principal du ministère des Fi­
nances, à savoir que la Commission 
n’avait aucune juridiction sur le do­
cument recherché parce qu’il était 
propnété du ministre Panzeau (à ti­
tre de ministre responsable de la Cu- 
rateUe pubhque) et non du ministère 
des Finances « Il ne s’agit pas d’un 
document de caractère politique, 
mais de caractère administratif Le 
mandat confié au contrôleur des fi­
nances, le 24 août 1983, en témoi­
gne », écnt le juge Lesage, qui ajoute 
plus loin « les documents du minis­
tère sont les documents du minis­
tre », puisqu’il ne s’agit pas d’un do­
cument privé mais bien d’un docu­
ment intéressant la gestion d’un or­
ganisme de l’État 

M Jacques Parizeau n’était pas 
dispomble pour livrer ses commen­
taires hier sur le jugement Lesage 
Encore ministre des Finances en no­
vembre dernier, il avait écnt un long 
article, paru dans LE DEVOIR cinq 
jours après sa démission, dans lequel 
il affirmait qu'il « attendrait un suth 
poena avant de fourmr le document 
Et puisque comme ministre je dois 
obtempérer aux lois de mon pays, je 
hvrerai bien sûr alors le document », 
ajoutait-il dans son article.

M. Panzeau affirmait en outre que 
les ministres seraient dans une « si­
tuation appréhendée de soit-disant 
scandale à tout bout de champ » si 
les médias avaient accès à toutes les 
enquêtes qu’ils commandent sur 
leurs appareils administratifs La 
conséquence première de cette sur

veillance constante du pubhc, exph- 
quait-ü, serait qu’il « n’y aurait plus 
d’enquêtes ministénelles » et que les 
ministres se contenteraient de rap­
ports verbaux jusqu’à ce que le « de­
gré de puanteur » d’une admmistra- 
tion commande une enquête poli­
cière ou une commission royale d’en­
quête. Quant aux cas moins sérieux, 
ajoutait-il, < ce qui est mal fait res­
tera mal fait Je ne vois pas l’mtérêt 
que le pubhc peut avoir a semblable 
résultat »

Dans le cas précis de la Curatelle 
publique, M Parizeau avait com­
mandé au contrôleur des finances de 
son mimstère, M Guy Langlois, une 
enquête parce qu’il entretenait des 
doutes sur la quahté des placements 
effectués par le Curateur pubhc, pla­
cements qui n’auraient rapporté au­
cun intérêt à leurs bénéficiaires, 
comme en témoigne le mandat qu’il 
donnait à M. Langlois en août 1983 
La lettre mdiquait également que M 
Parizeau n’aurait pas été satisfait 
des explications que lui auraient 
fournies le Curateur public. Me 
Rémi Lussier, à ce sujet à l’époque. 
L’enquête a duré neuf mois

^ Clark
actuellement nettement insuffisan­
tes pour refuser cet appui au pro­
gramme américain IDS. « L’Initia- 
tive de défense stratégique, a-t-il 
ajouté, ne contrevient m aux dispo­
sitions du traité de 1967 sur l’espace 
extra-terrestre, m aux dispositions 
du traité de 1972 sur les missiles anti- 
missiles balistiques, deux traités 
auxquels le Canada accorde son 
ferme appui

« Etant donné les progrès impor­
tants réalisés par les Soviétiques, a 
exphqué M Clark, dans la recherche 
anti-missiles balistiques et le dé­
ploiement d’engins de défense contre 
les missiles balistiques, la prudence 
dicte à l’Ouest de se tenir au courant 
de la faisabihté de tels projets. »

Pour le leader libéral, M. John 
Turner, appelé à commenter en 
Chambre ces déclarations du secré­
taire d’Etat, il s’agit-là d’un dange­
reux retour en arrière dans la poli­
tique canadienne. « En fait, a-t-il dit, 
le Canada semble maintenant tolé­
rer, sinon supporter complètement, 
l’idée d’une guerre des étoiles que les 
précédents gouvernements cana­
diens ont toujours rejetée.»

Selon lui, il ne peut y avoir d’élé­
ment plus déstabilisateur dans l’es­
calade des armements nucléaires 
que cette imtiative bien particuhère 
des Etats-Unis.

De son côté, le député libéral 
Lloyd Axworthy a rappelé que cette 
décision du gouvernement conser­
vateur vient en flagrante contradic­
tion avec ce que le secrétaire d’Etat, 
M Clark, déclarait en décembre de­
vant l’Assemblée des Nations-Umes 
lorsqu’il a condamné Tutilisation de 
l’espace à des fins mihtaires.

« En appuyant ce jeu de rattra­
page entre les deux superpuissances, 
a ajouté M. Axworthy, en accordant 
son appui au programme de recher­
che de 125 milliards du gouverne­
ment américain, est-ce qu’il ne dit 
pas du même coup aux Soviétiques 
d’aller de l’avant avec un pro­
gramme identique pour qu’ils puis­
sent rattraper eux aussi les Améri­
cains’

« En un mot, a-t-il conclu, com­
ment le secrétaite d’Etat aux Affai­
res extérieures du Canada peut ré- 
conciher l’incroyable élément d’ins- 
tabihté que l’IDS réprésente avec le 
séneux problème de relations entre 
les deux superpuissances? »

Mme Pauhne Jewett, cntique néo- 
démocrate des Affaires extérieures, 
a pour sa part souhgné que le secré­
taire d’Etat canadien a tout simple­
ment adopté aveuglément la poli­
tique américaine lorsqu’il parle 
d’une hypothétique utilisation de l’es­
pace à des fins mihtaires.

« Est-ce que le mimstre, a mdiqué 
Mme Jewett, croit smcèrement que 
les Etats-Unis vont arrêter leurs re­
cherches advenant une négociation 
fructueuse avec l’URSS? Est-ce qu’il 
ne sait pas encore que les Améri­
cains ont déjà procédé à des essais 
sur des éléments du système IDS’ 
Est-ce qu’il croit vraiment qu’il n’y a 
eu jusqu’à maintenant que des re­
cherches? »

A ces objections, le ministre Clark 
a opposé la défense de la liberté 
« Nous ne vivons pas dans un monde

AUJOURD’HUI
I.'école de danse Les Sortilèges re 

prend ses activités les mardi et mercredi 
soirs de chaque semaine à compter de 
maintenant 274 5655

a
Pour vous inscrire aux activités de la 

session d'hiver du Centre multi ethnique 
St-Louis, il faut vous rendre au 3553 ces 
mardi, mercredi et jeudi de midi à 21 h et 
le 26 de 10 h à 13 h La session se dérou 
lera du 28 janvier au 6 avril 842 8836

B
Session de sensibilisation à la poésie 

thérapie, à 19 h 30. en compagnie de l’a 
nimateur Noel André Delisle, poète et 
psychologue 725 9234

B
Dans le cadre des cours du Gesu, deu 

xième d'une série de six cours sur le 
thème « La justice sociale comme Bonne 
Nouvelle » intitulé « Le chômage et l'in 
nation vus par nos évêques », par Albert 
Beaudry, s j Rendez vous à 19 h 30 au 1202 
de Bleury 866-2305

B
L'équipe de sexualité planning du CLSC 

Longueuil Ouest offre une soirée d’infor 
mation et de discussion sur le thème le 
désir sexuel chez l’homme et la femme, 
parlons-en Rendez-vous à 19 h au 201 
ouest Curé Poirier à Longueuil 651 9830

B
Un cours de relations parent adoles 

cent aura lieu à compter du 22 janvier au 
Centre des Femmes de Rivières des 
Prairies Ce cours est d’une durée de 10 
semaines et tes frais d’inscriptions sont 
de $5 64S-1030

B
Asthmaction invite les gens intéressés 

à une conférence du docteur John Weis- 
nagel, allergiste intitulé « L’asthme vu 
par un allergiste », à 19 h 30, au Centre 
hospitalier de Saint-Laurent, 1275 Côte 
Vertu 781 3902

B
La Société d’étude et de conférence 

vous convie à une conférence sur la Rus 
sie intitulée « Pourquoi aller si loin’' » que

parfait, a-t-il conclu. Nous vivons 
dans un monde divisé non seulement 
par des affrontements entre les na­
tions, mais aussi par des conflits au 
sujet de certaines valeurs. Ces con­
flits sur les valeurs ne laissent pas le 
Canada mdifférent. Nous nous ran­
geons du côté de la défense de la li­
berté. Nous jouons notre rôle avec 
nos alliés dans la défense de la li­
berté.

« Nous sommes prêts à accepter 
nos obligations dans la défense de la 
liberté comme nous sommes éga­
lement prêts à accepter nos obliga­
tions face au contrôle des arme­
ments et à la promotion du désar­
mement. »

Pour M. Clark, il n’y a aucune con­
tradiction entre le recherche de la 
paix, d’une part, et la hberté, d’autre 
part.

4 Les orthodoxes
dantiste tout en demeurant à l’inté­
rieur du PQ et provoquer de nouvel­
les démissions de députés et hbéraux 
d’autres sièges de l’Assemblée natio­
nale, en espérant que le premier mi­
nistre préférera dissoudre le Par­
lement et déclencher des élections 
générales plutôt que de tenir de mul­
tiples partielles.

Le député de Trois-Rivières, M 
Denis Vaugeois, professeur et histo­
rien, avait été élu à l’Assemblée na­
tionale en 1976 II a été mimstre des 
Affaires culturelles et des Commu­
nications de 1977 à 1979. Une pre­
mière fois, en décembre, il avait déjà 
exprimé le désir de quitter la poli­
tique mais le premier ministre Lé­
vesque avait réussi à l’en dissuader 
M Vaugeois a indiqué hier au DE­
VOIR qu’il n’avait pas revu son chef 
depuis son retour de vacances. Quoi 
qu’il comprenne, en terme de réabté 
^htique, le virage que M. Lévesque 
a voulu imprimer au parti, Denis 
Vaugeois ne reconnaît plus le PQ au­
quel il avait adhéré et il ne saurait 
s’y sentir confortable

« Je ne quitte pas la pohtique, je ne 
déchire pas ma carte de membre du 
parti mais je renonce à mon man­
dat », a-t-il déclaré hier, soulignant 
que s’il demeure associé au parti, 
c’est en espérant qu’il pourra éven­
tuellement contribuer à une cam­
pagne au leadership II reconnaît 
avoir été déçu que le premier mims- 
tre n’ait pas jugé bon de le rémtégrer 
au sein du conseil des ministres. Il lui 
a adressé hier sa lettre de démission 
et lui a confié les problèmes du 
comté Trois-Rivières Entre-temps, 
il continuera de s’en occuper et con­
sacrera toutes ses énergies à trouver 
une solution pour prévenir les mises 
à pied à la compagme Wabasso, dont 
la fermeture partielle est prévue tôt 
ce printemps II compte sur son ex­
collègues Yves Duhaime et sur la vo­
lonté politique du gouvernement 
Mulroney d’agir avec célérité

L’mtention de démissionner du dé­
puté de Rivière-du-Loup, M Jules 
Boucher, n’étonne pas en ce qu’il est 
un ami de M Vaugeois, dont il s’est 
inspiré depuis le début'de la crise qui 
secoue le PQ A l’instar de M Vau­
geois, M Boucher a mdiqué hier qu’il 
ne se sent plus à l’aise au sem du PQ 
mais qu’il y reviendra probablement 
SI un authentique mdépendantiste en 
assume le leadership D’ici là, il sou­
haite que la pression se fera suffi­
samment forte sur M Lévesque pour 
qu’il décide de déclencher des elec­
tions générales

4 Reagan

donnera Mme Jeannette Boulizon, profes 
seure Rendez vous à l’auditorium de la 
Banque Royale du Canada, 1, Place Ville 
Marie, mezzanine 2 737 9605

B
La Fondation de la rétinite pigmentaire 

vous convie à une rencontre qui aura lieu 
à 19 h 30 à l’amphithéâtre de l’hôpital de 
Montréal pour enfants, 2300 rue Tupper

B
Dans le cadre de la campagne de finan 

cernent 85, l’Association hbérale de Cho 
medey recevra M Robert Bourassa, chef 
du Parti libéral du Québec à l’occasion 
d’un cocktail bénéfice au Sheraton Laval, 
sous la présidence d’honneur de madame 
Lise Bacon, députée de Chomedey 687 
2030

B
Soirée d’introduction à l’atelier « Vivre 

sa créativité » par l’exploration gestuelle 
et sonore Rendez vous au Lotus, 10055 
Papineau à 19 h 387 9663 ou 9174

B
L’Association québécoise des parents 

et amis du malade mental invite les per 
sonnes intéressées à sa conférence qui 
aura lieu à 20 h, au pavillon Mailloux de 
l’hôpital Notre-Dame On y parlera des 
droits et recours des malades mentaux en 
compagnie de M Jean Marc Joly, gref 
fier adjoint à la cour^rovinciale 524-7131

Avez vous du temps à consacrer aux 
touts petits’’ Si oui. Les Grands-Parents 
bénévoles sont intéressés à vous connat 
tre Si vous êtes âgés de 50 ans et plus et 
êtes disponibles pour rencontrer des en 
fants sur une base mdividuelle ou collée 
tive afin de partager leurs activités, té 
iéphonez au 866-4110

B
Le Conservatoire d’expression fran 

taise de Montréal, 1655 Promenade 
Fleury offre des séances gratuites sur la 
maîtrise de la parole par le contrôle cor 
porel, et pour les personnes .souffrant de 
bégaiement 388-7941

pour le procham exercice fiscal, qu’il 
présentera le 4 fevner au Congrès et 
qui comprendra un gel des dépenses ■ 
de l’État, constituera un premier pas 
dans ce sens.

M Reagan a également réaffirmé 
son intention de procéder à une ré­
forme fiscale pour simplifier le sys­
tème d’impôts, le rendre plus juste et 
diminuer les taux d’imposition pour 
tous ceux qui travaülent.

« Notre nation est vouée à la gran­
deur, a ajouté M Reagan avec solen­
nité. Nous sommes en tram de créer 
une Amérique nouvelle, une nation 
en plem essor, de nouveau vibrante, 
robuste et vivante. »

« Avec nos alliances renforcées, 
avec notre économie qui mène le 
monde à un nouvel âge d’expansion 
économique, nous avons devant nous 
un avenu- riche de possibilités », a-t-il 
conclu.

« Il n’y a pas de limite à la crois­
sance et au progrès humain quand 
les hommes et les femmes sont li­
bres de smvre leurs rêves », a ajouté 
M. Reagan en faisant preuve du 
même optimisme qui avait marqué 
son amvée au pouvoir, en 1981.

Dans la soirée, accompagnée de 
son épouse Nancy, M. Reagan était 
attendu par ses partisans enthousias­
tes dans les neuf bals organisés dans 
les hôtels de la capitale fédérale A 
chacun d’eux. Ronald et Nancy de­
vaient faire l’honneur de quelques 
pas de danse

D’autre part, près de deux Amé­
ricains sur trois approuvent la poli­
tique du président Reagan, selon un 
sondage réalisé par le New York Ti­
mes et la chidne de télévision CBS

Selon ce sondage, 62 % des 1,534 
personnes mterrogées approuvent la 
gestion de M. Reagan, contre 29 % 
qui la désapprouvent. Cette cote de 
popularité rejoint presque les 67 % 
d’approbation qu’avait connus M 
Reagan après l’attentat qui avait 
failli lui coûter la vie en mars 1981, 
souligne le Tunes.

Un sondage semblable publié di­
manche dans le Washington Post 
donnait également à M Reagan une 
popularité inégalée depuis mars 
1981 68 % d'approbation contre 
28%.

Quelques centaines de personnes 
ont toutefois bravé le froid hier à 
Waslungton pour manifester leur op­
position au président Reagan

« Les États-Unis hors d’Amérique 
centrale, des Caraïbes, du Proche- 
Orient, d’Afrique », proclamait une 
banderole derrière laquelle ont dé­
filé moins de 300 personnes

Les mamfestants, partis de la col­
line du Capitole, ont descendu Penn- 
sylvama Avenue, l’artère par où de­
vait passer le défüé traditionnel des 
cérémonies d’investiture, qui a été

Déneigement: priorité aux 
piétons, réclame le RCM
ALAIN DUHAMEL

Le Rassemblement des citoyens et 
citoyennes de Montréal (RCM) es­
time que l’administration municipale 
ne peut invoquer une accumulation 
de circonstances défavorables pour 
justifier les retards considérables 
dans le déblaiement des trottoirs au 
début de janvier, après la tempête de 
verglas et de neige du jour de fan.

«L’administration doit revoir les 
pnontés de déneigement de manière 
a assurer une sécurité maximale aux 
piétons» a dit M. Abe Limonchik, 
conseiller municipal du RCM, en rap­
pelant que près de 60 % de tous les 
déplacements, selon les enquêtes 
Origme-destination de la Commis­
sion de transport de la Communauté 
urbaine de Montréal (CTCUM), ont 
lieu à pied ou en transport en com­
mun dans la vielle de Montréal.

Dans plusieurs quartiers de la 
ville, l’opération de déneigement a 
mis beaucoup plus de temps à se réa­
liser que ne permettaient les con­
trats municipaux. Dans certains 
quartiers, il a fallu attendre plus

d’une semaine non seulement pour 
enlever la neige dans les rues, mais 
aussi pour déblayer les trottoirs.

À sa défense, l’administration mu- 
mcipale invoque un concours de cir­
constances défavorables ; congé du 
temps des fêtes, accumulation en 
quelques heures de verglas et de 
neige abondante et un important li­
tige jundique avec les camionneurs 

L’administration municipale se 
trouve devant des obbgations juri­
diques contradictoires. Sa charte lui 
impose Tobhgation de lancer des ap­
pels d’offre publics pour le dénei­
gement et d’accorder le contrat au 
meilleur prix possible. Une loi qué­
bécoise a institué à l’égard des ca­
mionneurs artisans un système de 
courtage et de tarifs avec lequel l’ad- 
ministration mumcipale devrait trai­
ter, même si les tarifs demeurent 
plus élevés que ceux du marché. La 
Ville de Montréal paierait $500,000 de 
plus par année si elle consentait à dé^ 
roger à sa loi municipale pour se 
plier aux exigences du poste de cour­
tage de la région métropohtaine 

Les motifs mvoqués peuvent s'en­
tendre dans l’opération d’enlèvement

de la neige mais, selon le RCM, ils ne 
peuvent plus être invoqués lorsqu’il 
s’agit de déblayer, de de^cer et de 
sabler les trottoirs puisque, dans 
cette opération essentielle, le pro­
blème de la dii^xinibilité des camions 
n’intement pas.

Au leader du RCM, M. Jean Doré, 
qui reprochait à l’admimstration mu­
mcipale de n’avoir rien fait pour rè-

fler cette affaire bien qu’elle en ait 
té mformée bien avant les premiè­

res chutes de neige, le président du 
conuté exécutif, M. Yvon Lamarre, a 
répliqué que l’administration mum­
cipale, dès 1980, avait souligné le pro­
blème au gouvernement québécois 
L’automne dernier, elle a réclamé 
des titulaires du ministère des 
Transports, M. Jacques Léonard puis 
M. Guy Tardif, une mterventioa 

Pour l’heure, le problème reste en­
tier et suit son cheminement habi­
tuel dans l’appareil juridique.

Dans les quartiers où les entrepre­
neurs privés n’ont pu respecter les 
délais décrits dans les contrats, l’ad- 
mimstration mumcipale se propose 
d’imposer les pénahtés prévues

Lortie refuse d’assister au 
visionnement des bandes vidéo
LIA LÉVESQUE

QUEBEC (PC) — Le jury aupro- 
cès du caporal Denis Lortie a nna- 
lement pu visionner hier, les deux 
bandes vidéo illustrant une partie de 
la fusillade du 8 mai 84 à l’Assemblée 
nationale

Fait pour le moins inusité dans les 
annales de la justice canadienne, 
l’accusé, Denis Lortie, a personnel­
lement demandé au juge l’autorisa­
tion de ne pas assister au visionne­
ment des violents événements

C’est donc sans la présence de 
l’accusé que le visionnement, soit 
l’exposition d’une partie de la preuve 
de la Couronne, a eu heu

Le Code crimmel prévoit que l’ac­
cusé doit en tout temps assister à son 
propre procès et aux preuves présen­
tées, afm de pouvoir contribuer à sa 
propre défense avec ses procureurs.

annulé du fait du froid glacial ré­
gnant à Waslungton.

Samedi, le pasteur Jesse Jackson, 
ancien candidat à l’investiture du 
Parti démocrate pour la dernière 
élection présidentielle, avait déjà 
conduit une marche de protestation 
qui avait attiré environ 750 person­
nes.

^ Dévelopement
avec les provmces, précise M. Biron.

Cette entente pourrait porter, se­
lon les mdications données par le mi- 
mstre Biron, sur les programmes de 
subventions aux entreprises L’en­
tente définirait les grandes pnontés, 
les onentations ainsi que les budgets. 
A la lumière de ce cadre, le Québec 
serait celui qm recevrait les deman­
des d’aide, les étudierait et décide­
rait. On éviterait ainsi le dédouble­
ment du travail de deux équipes de 
fonctionnaires différentes qui font 
les mêmes études alors que les en- 
trepnses auraient l’avantage du gm- 
chet unique Elles n’auraient plus 
qu’un seul formulaire à remplir. 
Parmi les priorités, le mimstre cite 
la recherche et le développement, le 
financement des entrepnses, l’amé­
lioration de la gestion et de la main 
d’oeuvre

Ce type d’entente vaudrait dans un 
premier temps pour le secteur des 
petites et moyennes entreprises. Il 
est probable que dans le cas des mi­
nes Seleine, Québec aurait pu dé­
cider seul d’aller de l’avant, assure 
M Biron. Il précise toutefois qu’il va 
de SOI que le gouvernement fédéral 
se garderait toute hberté pour ce qui 
est des subventions aux grandes in- 
dustnes. Lorsqu’on parle de subven­
tion de $ 25 millions par exemple, il 
est normal que le gouvernement fé­
déral veuille mener ses propres étu­
des, explique M Biron.

Cette idée de laisser les provinces 
être le maître d’oeuvre du dévelop­
pement régional pourrait inspirer 
certams éléments d’une entente que 
doivent signer dès cette semaine les 
gouvernements québécois et cana­
dien Il s’agit d’une sous-entente à 
l’entente-cadre du développement 
économique régional signée il y a 
quelques semâmes par les deux gou­
vernements. Cette sous-entente por­
tera sur le développement mdustnel. 
De l’avis du ministre québécois, 
cette entente mamfestera plus d’ou­
verture, et sigmfiera aussi plus d’ar­
gent que l’entente précédente, à l’é­
gard de ce qu’il appelle le « dévelop­
pement structurant » et l’aide à l’im- 
plantahon de grandes entrepnses

Depuis trois ans et demi qu’il est 
mimstre, M Biron assure n’avoir ja­
mais vu d’ouverture aussi grande en­
vers les provmces. Le changement 
majeur est que désormais on est prêt 
à définir des stratégies de dévelop­
pement qui misent sur les « oppor- 
tumtés » des régions et des provmces 
plutôt que sur leurs forces Aupara­
vant, on voulait asseoir le dévelop­
pement sur les forces de chaque pro­
vmces, ce qui accentuait toujours les 
avantages de l’Ontario. Maintenant 
le dynamisme de chaque région 
pourra s’expnmer, dit-iL

Cette nouvelle approche mspirera 
un certam nombre de recommanda­
tions que feront les ministres pré­
sents à la réunion d’hier à leurs pre­
miers ministres respectifs. Le déve­
loppement régional figurera à l’or­
dre du jour de la conférence écono­
mique des premiers mimstres à Re­
gina à la mi-février.

Le Code cite cependant certames ex­
ceptions où ce « droit mahénable » de 
l’accusé peut être adapté aux situa­
tions qui se présentent, dont celles 
« que la Cour juge à propos »

Le juge n’a pas précisé devant le 
jury les raisons de cette absence du 
caporal Lortie lors de la projection 
des films.

Les deux bandes vidéo relatent les 
mêmes événements. Sur une cas­
sette manquent les cinq premières 
minutes de film, alors que sur l’au­
tre, il manque cinq minutes de son. 
Le jury a donc dû visionner en en­
viron une heure les deux bobines (la 
seconde seulement en partie) pour 
apprécier la totahté des événements.

Les images restent saisissantes et 
même irréelles durant les preimères 
mmutes. On croirait à un film.

On y voit Lortie, essoufflé, extrê­
mement nerveux, qui trône sur le 
siège du président en habit de ca­
mouflage. Il charge sa mitraillette et 
ajuste ses armes. Il enlève son béret 
et le pose sur le microphone du pré­
sident et projette son dentier au sol. 
Il vise et tire rafales sur rafales, de­
vant lui et vers la gauche (côté du 
gouvernement).

Avant la mitraillette, ce sera le 
pistolet n pointe devant lui et tire 'in 
coup çn ne sait où.

Ces événements ont été filmés par 
les caméras commandées à distance

Ear le service de télédiffusion des dé- 
ats de l’Assemblée nationale. On y 
voit Lortie, son échange avec le ser­

gent d’armes et, à une reprise, on en­
trevoit les blessés que Lortie laisse 
sortir. La caméra joue aussi avec les 
« zooms » sur les mains de Lortie, 
son havresac, les traces de projec­
tiles sur les murs et une caméra mu­
rale mise hors de service.

Le son est de mauvaise quahté On 
entend le jeune caporal crier, blas­
phémer à mamtes reprises. Dès qu’il 
s’assied et tire, on entend: « Shoot, ti- 
rez-moi, j’suis prêt. Ca va y goûter en 
tab. . . J’suis plus capable. »

On rate cependant la majorité de 
l’échange avec le sergent d’armes 
René Jalbert.

On entend surtout des bribes du 
long échange avec un agent de la 
paix posté dans les galeries et que 
Jalbert et Lortie tentent de convam- 
cre de sortir. « Hey en haut, fermez 
la porte J’suis écoeuré. Allez-vous 
en J’tirerai pas, promis. Reviens

dans une demi-heure. T’as ma paro­
le, j’utihserai pas mon arme. Fais ça 
vite. Si t’as confiance en moi. »

La conversation de Lortie avec le 
major Jalbert ne parvient que par 
bribes; « Qu’est-ce que tu fais U? 
Pourquoi tu fais ça ?» Et Lortie de 
répondre: « J’peux pas te le dire 
C’est pas moi, c’est ma tête. Fais-toi 
en pas, assied-toi là. Faut que le 
monde commence à se réveiller. 
C’est les politiciens qui mènent le 
monde »

Par bnbes, on entend aussi Lortie 
s’excuser d’avoir blessé des gens 
lorsque les blessés sortent du Salon 
bleu.

Il répète fréquemment des phra­
ses telles « c’est la vie » ou « ça c’est 
la pohtique».

Et quand le sergent d’armes veut 
partir seul à son bureau, parce qu’il 
ne peut convaincre Lortie de l’y sui­
vre, on entend le jeune militaire le 
prier de rester: « Non, reste, par res­
pect pour ce drapeau-là (drapeau du 
Québec). »

Ces bandes ne pourront être re­
transmises par les médias. Le juge 
Ivan Mignault en a refusé la remffu- 
sion hier, parce qu’il n’est « pas dans 
l’intérêt pubhc » m dans l’intérêt de 
l’administration de la Justice que 
soient publiées ces images de vio­
lence.

Le juge a précisé que la projecüon 
pubhque de ce film « pourrait être 
susceptible d’entraîner des risques 
que personne ne peut à ce moment 
évaluer ou prévoir ».

Le visionnement des bandes vidéo 
a causé un prolongement inhabituel 
de l’audition de la cause. Le jury a dû 
siéger jusqu’à 19 h 00 lundi. Ce vision­
nement a cependant permis de clore 
la preuve présentée par la poursuite 
dans ce dossier.

Jusqu’à présent, près d’une cin- 
quantame de témoins ont comparu à 
la barre.

La défense a demandé un ajour­
nement à mercredi matin afin de 
pouvoir présenter sa preuve d’un 
bloc. EDe entend faire twnoigner une 
dizaine de personnes, dont des psy­
chiatres et autres spécialistes

Près de 400 curieux s’étalent pré­
sentés aux portes de la plus grande 
salle du Palais de justice de Québec, 
hier après-midi, pour visionner le vi­
déo. Les gardiens ont dû refouler 
près d’une centame d’entre eux.

Publicité fédérale: la 
GRC enquête sur le 
contrat de Média-Canada

OTTAWA (PC) — Aux prises 
avec les attaques de l’opposition, 
qui accuse le gouvernement d’a­
voir enfreint ses propres règles 
sur l’attribution des contrats, le 
ministre Harvie Andre a déclaré 
lundi aux Communes que la Gen­
darmerie royale du Canada exa­
mine actuellement le contrat ex­
clusif accordé à Média-Canada 
pour la publicité du gouverne­
ment fédéral

Mais le ministre des Approvi­
sionnements et Services devait 
plus tard refuser de confirmer 
qu’une enquête de la GRC est en 
cours et a dit qu’il avait volontai­
rement remis une copie du con­
trat controversé aux forces de po- 
hce.

R^^oint par la suite, un porte- 
parole de la GRC n’a pu confir­
mer ou infirmer qu’une enquête 
était effectivement en cours

Le ministre a également dé­
claré en Chambre, au grand amu­
sement de maints députés, qu’il 
n’était pas inhabituel d’accorder 
un contrat sans avoir procédé à 
un appel d’offres préalable parce 
que la pubhcité “ne fait l’objet de 
soumissions nulle part au monde, 
dans le monde libre disons, c’est- 
à-dire où la publicité existe".

Les critiques de l’opposition 
portent sur une entente qui attri­
bue l’entière responsabilité de la 
distribution des contrats de publi­
cité du gouvernement fédéral à 
une firme, Média-Canada, formée 
par MM Roger Nantel, de Mont­

réal et Peter Simpson, de To­
ronto Tous deux ont occupé des 
postes clés dans l’orgamsation de 
la campagne électorale des to­
ries

L’existence de ce contrat a été 
révélée au cours de la période des 
fêtes, alors que les députés du 
Parlement se trouvaient en va­
cances.

Aucune demande de soumis­
sion n’a été formulée avant l’ad­
judication du lucratif contrat, 
d’une valeur de $125,000 par mois, 
signé le 18 janvier dermer

Pour les députés de l’opposi­
tion, c’est là un exemple flagrant 
du genre de favoritisme que le 
premier ministre Mulroney s’é- 
tait engagé à éhmmer.

Selon Topposition, les conser­
vateurs seront ainsi en mesure 
d’exercer de la discrimination à 
l’encontre de médias qui auraient 
le malheur d’être en mauvais ter­
mes avec le gouvernement

Le député néo-démocrate Mi­
chael Cassidy a réclamé du mi­
nistre Andre qu'il lance un appel 
d’offres sur une base compétitive, 
ajoutant que les règles du Conseil 
du trésor stipulent que tous les 
biens et services gouvernemen­
taux doivent faire l’objet d’une 
telle procédure.

Le libéral John Nunziata, de 
son côté, a dénoncé le favoritisme 
conservateur tout en admettant, 
sous les huées néo-démocrates, 
que son propre parti avait déjà eu 
recours a cette pratique
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LES AFFAIRES
...EN QUELQUES LIGNES
SYLVAIN BLANCHARD

■ Forte hausse du bénéfice de Nor-Te!
Northern Telecom Limitée a annoncé hier que son chiffre d’affaires 

consolidé de l’exercice 1984 a enregistré un gain de 32,5 % rapport à 
1983 et que son bénéfice net (applicable aux actions or^naires) a pro­
gressé de 39,8 %. Le chiffre d’affaires consolidé de 1984 s’est inscrit à 
$4.3 milliards, contre f 13 milliards en 1983. Le bénéfice net (ai^licable 
aux actions ordinaires) a atteint $317.5 millions ($ 2.76 par action ordi­
naire), contre 1227.1 millions (| 2.05 par action) avant gain extraordi­
naire en 1983. Un gain extraor^naire de 141,3 millions de dollars ($ 0.37 
par action ordinaire) avait porté le bénéfice net de 1983 à $ 68.4 millions 
($ 2.42 par action). Ce gain tenait à une réduction d’impôts sur le revenu 
provenant de l’utilisation de pertes fiscales subies par une filiale au 
cours d’exercices antérieurs. Tous les reports de pertes prospectifs ont 
été utilisés en 1983. Les résultats du quatrième trimestre ont aussi at­
teint des niveaux intégrais. Le chiffre d’affaires consolidé s’est inscrit à 
$ 1.4 milliard, soit un gain de 44,2 % par rapport à $ 974,2 millions à la pé­
riode correspondante en 1983. Le Mnéfice net applicable aux actions or­
dinaires) a atteint $ 114,6 millions ($ 0,99 par action ordinaire), soit une 
progression de 69 % par rapport à $ 67,8 milions ($ 0,60 par action) avant 
gain extraordinaire en 1983. Le gain extraordinaire de $ 16,7 millions 
($0.14 par action) avait porté le bénéfice net du quatrième trimestre de 
1983 à $ 84.5 millions ($ 0.74 par action). « Malgré une concurrence ac­
crue dans la plupart des gammes de produits, les résultats financiers de 
Northern Telecom ont amplement dépassé nos objectifs. Le chiffre 
d’affaires, le bénéfice net et les nouvelles commandes ont atteint des ni­
veaux record. Nous avons en outre augmenté sensiblement nos investis­
sements au Canada, aux Ëtats-Unis et dans certains pays d’outre-mer. 
Ces investissements en commercialisation, en immobilisations et en re- 
cherche-dévelo(^ment contribueront à la réalisation de notre objectif 
de croissance (râur 1985 et les années qui suivront, soit une procession 
annuelle com{râsée du chiffre d’affaires et du bénéfice par action ordi­
naire de 20 % ou plus », a expliqué hier le président et chef de la direc­
tion, M. Edmund B. Fitzgerald.

■ Le profit d’Alcan en baisse
La baisse des prix durant la seconde moitié de 1984 a contribué à une 

diminution de près de 60 % du profit d’Alcan Aluminium Ltd au qua­
trième trimestre de l’an dernier.

La compagnie a annoncé hier que le profit au cours des trois derniers 
mois de l’année a été de $20 millions, comparativement à un profit net 
de $55 millions durant la même période en 1983. Tous ces chiffres sont 
en dollars américains.

Pour l’ensemble de 1984, le bénéfice net d’Alcan s’est établi à $253 mil­
lions, contre $73 millions en 1983.

Les revenus nets des activités d’Alcan en Europe, bien que solides 
n’ont pu compenser pour les résultats moins bons enregistres en Amé­
rique du Nord.

Aluminum Co. of Canada Ltd a déclaré un bénéfice net de $14 mil­
lions pour le quatrième trimestre, contre $46 millions un an plus tôt. Le 
bénéfice pour l’ensemble de 1984 est de $1^ millions, comparativement 
à $80 millions en 1983.

Les ventes et revenus d’exploitation consolidés au quatrième trimes­
tre ont été de $1.29 milliard, contre $1.39 milliard pour la même période 
en 1983.

Pour toute l’année 1984, les ventes et revenus d’exploitation ont at­
teint $5.46 milliards, au lieu de $5.21 milliards en 1983.

Les ventes de lingots se sont chiffrées à 158,000 tonnes au quatrième 
trimestre et à 577,600 tonnes durant l’année (En 1983:173,000 et 728,000 
tonnes, respectivement).

Les dépenses d’immobilisation et d’investissement en 1984 se sont 
élevées à $427 millions environ, au regard de $382 millions l’année pré­
cédente.■ Montreal Trust abaisse ses taux

Montreal Trust a annoncé hier des réductions immédiates de un 
quart de 1% sur ses taux hypothécaires de un et trois ans. Les taux d’un 
an baissent ainsi à 10.75% et ceux de trois ans à 11.75%. Les autres taux 
demeurent inchangés, soit ceux de deux ans à 11.25%, de quatre ans à 
12.15% et ceux de cinq ans à 12.5%.

■ ... Tout comme la Banque T.-D.
La Banque Toronto Dominion a également réduit ses taux hypothé­

caire d’un quart de point.
Les taux d’une durée d’un an passe à 10.75 %, tandis que ceux de 3 4 

et 5 ans baissent respectivement à 11.25 %, 11.75 % et 12.25 %.

■ Du Pont accorde d’importants contrats
Du Pont Canada a annoncé hier qu’elle avait accordé des contrats à 

divers entrepreneurs du Québec, de l’Ontario et de l’Alberta pour la 
construction de son usine de peroxyde d’hydrogène d’envergure mon­
diale à Maitland (Ontario). L’nfrastructure est maintenant terminée et 
les installatios d’une valeur de $ 100 millions entreront en service pen­
dant le deuxième semestre de 1986. Lotepro Plants Limited de Calgary 
construira l’usine d’hydrogène qui approvisionnera l’usine de peroxyde 
d’hydrogène ainsi que les autres installations de Du Pont à Maitland qui 
fabriquent les produits chimiques qui entrent dans la composition de la 
fibre de nylon. L’usine d’hydrogène entrera en service dès l’automne de 
1985. Bedarco McGruer de Montréal et Bolger Steel Fabrication de 
Cornwall (Ontario) fabriqueront les récipients d’acier inoxydable uti­
lisés pour la fabrication.■ 1984 fut excellente pour Airbus

1984 a représenté un tournant dans l’histoire du consortium européen 
Airbus Industrie avec notamment le lancement, en mars, d’un nouvel 
avion, le A-320 de 150 places, et la signature d’une lettre d’intention en 
septembre avec Pan Am.

Pour Airbus, le total des commandes et options, et des déclarations 
d’intention de 1984 s’élève à 158 appareils (82 fermes et 76 options), soit 
plus de cinq fois le volume des commandes de 1983, selon la dernière let­
tre mensuelle, publiée hier à Paris.

Airbus Industrie qui fêtait également l’année dernière le dixième an­
niversaire de la mise en service du A-300, le premier avion de la famille 
Airbus, souligne que 1984 a été décisive pour l’avenir à long terme du 
consortium.

Selon Airbus, en s’en tenant aux seuls contrats définitifs signés avec 
des compagnies aériennes l’année dernière, les chiffres (portant sur 58 
appareils) restent encore très substantiels et permettent à Airbus In­
dustrie de s’assurer le tiers du marché des avions gros-porteurs et les 
deux tiers du marché des biréacteiars à deux couloirs.

Au 31 décembre 1984, Airbus Industrie qui regroupe l’Aérospatiale 
pour la France, Messerchmitt-Bolkow-Blohm pour la RFA, British 
Aerospace pour la Grande-Bretagne et Casa pour l’Espagne, comptait 
411 commandes fermes émanant de 50 compagnies sans compter les dé­
clarations d’intention.

Pan Am a pris livraison en décembre dernier de ses quatre premiers 
Airbus sur les seize qu’elle compte louer. La lettre d’intention qui n’a 
toujours pas été concrétisée par un contrat définitif, prévoit l’acquisi­
tion de douze A-310 et seize A-320. Pan Am a pris en outre des options 
sur treize A-310 et trente-quatre A-320.

Pour Airbus Industrie, 1984 a été également l’année où la priorité a 
été donnée pour le développement futur d’un quadriréacteur très long- 
courrier TA-11. Cet appareil pourrait voir le jour au tout début des an­
nées 1990.

■ Ford se positionne en Europe
La compagnie Ford a rapporté hier qu’elle semble avoir rapporté, 

pour la première fois de son histoire, la course dans les ventes de véhi­
cules en Europe. «Les derniers raj^rts indiquent que la différence des 
ventes entre Ford et la compagnie en deuxième place. Fiat, se chiffrait 
à quelque 4,000 véhicules sur un marché de 10 millions, a rapporté le 
président de la compagnie Ford en Europe, M. Robert Lutz. La com­
pagnie Volkswagen, d’Allemagne de l’Ouest, arrive en troisième place, 
suivie par Peugeot, de France; General Motors, des États-Unis, et Re­
nault, de France.

Entreprises Bell Canada tentent une 
OPA de $ 150 millions sur DAON
PAUL DURIVAGE

Entreprises Bell Canada Inc. 
(BCE) a annoncé hier son intention 
d’acquérir la Corporation d’Aména­
gement Daon, une société de déve­
loppement immobilière de Vancou­
ver qui se relève de difficultés finan­
cières importantes.

BCE a offert $ 3 pour chacune des 
actions ordinaires qui lui seront ten­
dues d’ici au 13 février prochain. 
L’offre représente un coût total pos­
sible de près de $ 150 millions.

« Les Entreprises étaient à la re­
cherche d’experts pour gérer son 
portefeuille immobilier, par ailleurs 
en forte croissance. Or, nous avons 
été fortement impressionné par les 
derniers résultats de Daon qui dé­
montraient une réelle amélioration 
et des attraits certains », a expliqué 
au DEVOIR un porte-parole de la so­
ciété, M. David H. Oit.

Daon est une compagnie de déve­
loppement immobilier particuliè­

rement active en Californie, en Co­
lombie Britannique et en Alberta. La 
dernière récession a fortement ré­
duit la valeur des propriétés de 
l’ouest canadien. Elle était venue 
près d’être déclarée insolvable après 
avoir perdu plus de $ 85 millions en 
1982.

L’administration devait cependant 
réagir adéquatement en se départis­
sant de certaines propriétés aux 
États-Unis, qui profitaient encore 
d’une bonne cote, et en restructurant 
sa dette bancaire. Résultats: l’entre­
prise a réalisé un bénéfice net de 
$ 50.1 millions ou 82 cents l’action 
pour l’exercice terminé le 31 octobre 
1984, soit un important retournement

Ear rapport à la perte de $ 35.7 mil- 
ons ou 99 cents l’action essuyée l’an­

née précédente.
Avant même l’annonce officielle 

de l’offre publique, BCE était as­
surée du contrôle effectif de l’entre­
prise convoitée. Un certain nombre 
d’importants actionnaires lui ont en 
effet assuré de leur intention de dé­

poser leurs actions en sa faveur. Les 
engagements de ces actionnaires 
portent sur un total de 10.4 millions 
d’actions ordinaires, soit 30.3 % des 
actions de Daon. BCE a de plus ob­
tenu du conseil d’administration de 
Daon une option lui permettant d’a­
cheter du tresor jusqu’à concurrence 
de 13 millions d’actions au prix uni­
taire de $ 3.00.

Parmi les actionnaires ayant 
donné leur appui au projet d’acquisi­
tion, figurent notamment, MM. John 
Poole, président et chef de la direc­
tion ainsi que fondateur, et Graham 
Dawson, président du conseil d’ad­
ministration. Les dirigeants de l’en­
treprise ont d’ailleurs suggéré aux 
actionnaires d’accepter de même 
l’offre des Entreprises.

« Le conseil d’administration de 
Daon a conclu que les termes de l’of­
fre sont justes et raisonnables et 
qu’elle représente une opportunité 
attrayante pour les détenteurs d’ac­
tions ordinaires », explique-t-on dans 
un communiqué. M. Poole n’a pas pu

être rejoint pour commenter.
Notons que l’offre ne vise à acqué­

rir que 98 % des actions de Daon (né- 
sentement en circulation. BCE en­
tend en effet, une fois l’offre menée à 
terme, conserver le caractère dis­
tinct de sa nouvelle filiale, en faisant 
en sorte que ses actions continuent 
d’être inscrites en bourse. Daon est 
inscrite à la cote des Bourses de To­
ronto, de Montréal, de Vancouver, de 
l’Alberta et de Londres.

De fait, BCE a déclaré qu’elle ne 
projettait pas d’apporter de chan­
gement majeur aux activités et af­
faires, à l’organisation, à la direction 
ou au personnel de Daon Elle entend 
par contre solliciter une représenta­
tion au conseil d’administration de 
l’entreprise immobilière.

BCE a d’ailleurs manifesté une 
grande confiance dans la direction 
actuelle de l’entreprise immobilière 
en affirmant que « La présence de M. 
Poole comme président et chef de la 
direction, et sa volonté d’y demeurer. 
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Le COPEM et Montréal partent en 
campagne pour Via Rail et Bombardier
ALAIN DUHAMEL

La Ville de Montréal et le Comité 
de promotion économique de Mont­
réal (COPEM) multiplieront les dé­
marches au niveau politique pour 
s’assurer de la construction d’un ate­
lier d’entretien des trains Via Rail 
dans le quartier Pointe Saint-Charles 
et de la bonne réputation des trains 
LRC (Légers, rapides et conforta­
bles) fabriqués par la société Bom­
bardier.

Dans un mémoire conjoint remis 
hier au Comité sur l’avenir du ser­
vice ferroviaire voyageurs au Ca­
nada, l’administration municipale, la 
Chambre de commerce et le Bureau 
de commerce pressent le gouver­
nement canadien de ne plus retarder 
la mise en chantier de l’atelier d’en­
tretien de Via Rail et, dans l’immé­
diat, de confier l’entretien des trains 
LRC à Bombardier.

«Il est extrêmement important 
que Montréal conserve un centre 
d’entretien si l’on veut qu’elle de­
meure la plaque tournante du trans­
port ferroviaire» a dit M. André Val-
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M. Yvon Lamarre

lerand, directeur de la Chambre de 
commerce, quelques minutes après 
avoir défendu le mémoire conjoint. 
«C’est vital aussi pour Bombardier».

egom
stitué, il y a quelques semaines, un 
comité sur l’avenir de Via Rail et du 
transport des voyageurs, mieux 
connu sous le nom de comité Homer, 
du nom de son président, M. Hugh 
Homer.

Dans sa politique de compressions 
des dépenses, le gouvernement ca­
nadien a incité Via Rail à remettre à 
plus tard, dans cinq ans au mieux, la 
mise en chantier de son atelier d’en­
tretien majeur, un projet évalué à 
près de $140 millions, ou se concen­
trerait aussi tout l’effort de recher­
che technologique de la société fer­
roviaire. Le report de ce projet, pour 
lequel Via RaU a déjà obtenu un per­
mis municipal d’une valeur de $70 
millions, préoccupe particulièrement 
le milieu montréalais lorsim’il rap­
pelle que, dans la région de Toronto, 
Via Rail inaugurera dans quelques 
semaines un nouveau centre d’entre­
tien construit au coût de $90 millions.

Récemment, les rapports de la 
Commission canadienne des trans­
ports sur la performance du LRC ont 
mis en cause la réputation de Bom­
bardier. Le manufacturier estime

logie ferroviaire nouvelle et ait les 
moyens de l’entretenir. La Ville de 
Montréal et le COPEM soutiennent 
cette démarche qu’ils jugent essen­
tielle à la démonstration de la per­
formance optimale du LRC. Si Bom­
bardier devait être privé d’une occ- 
casion de prouver les qualités de son 
train, sa situation concurrentielle en 
souffrirait et avec elle, l’économie 
montréalaise.

Le président du comité exécutif, 
M. Yvon Lamarre, qui, dans cette af­
faire, rappelle le role historique de 
Montréat jugeait cordiaux les entre­
tiens d’hier. «Notre mémoire a été 
bien perçu et nous pensons que c’est 
dans la bonne voie».

L’administration municipale a, 
tout au moins, obtenu l’assurance 
que le siège social de Via Rail de­
meurera et se développera à Mont­
réal.

Dans la région montréalaise se 
concentrent 56.3 % des 2,900 experts 
canadiens en recherche et en déve-
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Métro-Richelieu prêt à se battre sur tous les terrains
CLAUDE TURCOTTE

Le Groupe des épiciers unis Métro- 
Richelieu Inc., qui a connu en 1984 
« une année de rationalisation et de 
patience », dans un contexte de très 
vive concurrence qui se continuera 
en 1985, mise pour l’avenir d’abord 
sur ses membres traditionnels et sur 
une expansion en quelque sorte natu­
relle de ses marchés, mais il n’hési­
tera aucunement à se lancer dans la 
guerre des marchés de très grande 
surface, si cette orientation lui ap­
paraissait éventuellement comme 
un moyen d’assurer une rentabilité 
accrue et permanente.

Comme s’il voulait donner plus de 
crédibilité ou de poids à cette déter­
mination qu’on a voulu exprimer 
dans une conférence de presse hier, 
Métro-Richelieu a annoncé aussi une 
entente de principe avec la Coopé­
rative des consommateurs de Mont­
réal en vue de l’achat de deux ma­
gasins Coop à Montréal. Ensemble 
ces deux magasins ont un chiffre 
d’affaires de $20 millions.

Les ventes au détail des magasins 
Métro-Richelieu, qui sont de l’ordre 
de $2 milliards, ont connu une aug­
mentation d’environ 6 % en 1984, ce 
qui apparemment a été juste assez 
pour maintenir leur part du marché 
aux alentours de 27 %, au second 
rang après Provigo, qui détient à peu 
près 33 % du marché québécois de 
l’alimentation au détail.

La direction de Métro-Richelieu a 
fait connaître certaines mesures 
concrètes qui confirment son inten­
tion de riposter à l’évolution des con­
sommateurs et à l’assaut des maga­
sins de très grande surface.

Mais pour ce qui est de Métro-Ri­
chelieu, la guerre de l’alimentaiton 
au détail se poursuit encore selon la 
technique de la guérilla, comme les 
Vietnamiens pendant leur guerre 
contre les Américains et les bombar­
dements des B-52. Ce sont alors les 
plus petits qui ont gagné. L’image est 
de M. Robert ClouUer, vice-préâdent 
au marketing de Métro-Richelieu.

En pratique, cela veut que pour les 
épiciers indépendants, qui forment le 
réseau de Métro-Richelieu, on livre 
une guerre de tranchée, quartier par 
quartier, rue par rue et maison par 
maison. Avec son services spéciaU- 
sés, Métro-Richelieu est cependant 
en mesure de fournir un appui pré­
cieux, en élaborant des stratégies et

Pour Métro-Richelieu, la conquête ou la reconquête du marché de l’a­
limentation commence dans des petits magasins comme celui-ci. On ap- 
peiie cela « un magasin sur mesures ».

en menant des expériences pilotes, 
comme on l’a fait avec l’épicerie Ga­
gnon au carrefour des rues St-Denis 
et Gounod à Montréal.

On y a appliqué un nouveau con­
cept dans ce petit magasin de moins

mesures». Cette combinaison a 
donné des résultats inespérés. En 
l’espace de six semaines les ventes 
moyennes hebdomadaires du ma­
gasin sont passées de $23,500 à 
$46,500. Il y a eu une évolution sen-

Un 3ème Super Carnaval
Super Carnaval ouvre demain ma­
tin un troisième magasin géant 
dans la région de Montréal. Il sera 
situé sur le boulevard Taschereau 
à Greenfield Park. Les deux pre­
miers sont à Longueuil et à St-Léo- 
nard.

Le président de la Ferme Car­
naval Inc., M. Michel Robin, a con­
firmé que trois autres Super Car­
naval seront ouverts dans la région 
métropolitaine en 1985, dont l’un

dans le West Islant, à un endroit 
qu’il refuse de préciser davantage.

M. Robin a indiqué par ailleurs 
que les deux premiers Super Car­
naval dans la région montréalaise 
ont connu des résultats satisfai­
sants, bien que leur croissance soit 
moins rapide comparativement 
aux magasins de Québec. Il expli­
que cela notamment par une réac­
tion plus rapide de la part des con- 
curents Provigo et Steinberg.

de 5,000 pieds carrés de surface et 
sans aucun terrain de stationnement. 
L’idée était de limiter l’étalage à 
trois lignes de produits maieurs, épi- 
cierie, viandes, fruits et légumes et 
d’offrir une spécialité, selon les goûts 
spécifiques de la clientèle locale. 
Dans le cas présent, on a offert du 
pain frais du jour. C’est en quelque 
sorte la formule du « magasin sur

sible dans les produits achetés et la 
marge brtue a augmenté de 17 à 
22%

L’expérience de ce petit magasins 
de la rue St-Denis et d’autres cas 
semblables ailleurs, même à Beau- 
port (pas très loin d’un Super Car­
naval) confirme, aux yeux des diri­
geants, que Métro-Richelieu n’est 
pas sur le point de disparaître, em­

porté par la vague des marchés de 
très grande surface.

« On prédisait la disparition des 
épiciers indépendants quand les su­
permarchés et les centres d’achat 
sont arrivés dans les années 50 et 60. 
Et pourtant les épiciers indépen­
dants ont une part de 60 % de tout le 
marché québécois. On a fait le test 
du temps », rétorque aujourd’hui M. 
Cloutier, qui a des diplômes en mar­
keting, mais qui se vante surtout d’a­
voir appris son métier en culotte 
courte dans le magasin de ses pa­
rents.

Toutefois, chez Métro-Richelieu 
on ne « parachute » pas les concepts 
de marketing dans les magasins, qui 
demeurent sous le contrôle entier de 
leur propriétaire. Cependant, si une 
formule-pilote donne des résultats 
bien tangibles, il devient alors beau­
coup plus facile de la faire accepter 
par d’autres. En outre, de cette façon 
on ne risque jamais de très gros in­
vestissements dans l’essai d’une for­
mule.

En somme, de l’avis de M. Clou­
tier, la segmentation des marchés 
alimentaires que tout le monde cons­
tate depuis quelque temps n’impli­
que pas uniquement des interven­
tions dans le sens des magasins de 
grande surface. A son avis, la preuve 
est faite que les petites surfaces, les 
magasins de quartiers, les dépan­
neurs ont un rôle à jouer. Et c’est 
d’abord sur ces acquis que Métro-Ri­
chelieu mise.

En fait, le bilan final de 1984 in­
dique que le nombre net de magasins 
Metro est passé de 360 à 365, en in­
cluant l’arrivée récente de 13 maga­
sins Montemurro en Abitibi; il y a 
maintenant 251 magasins Richelieu, 
comparativement a 246 en janvier 
1984. Grâce à un accord avec Pétro- 
Canada, le nombre de dépanneurs 
Sept Jours a augmenté de 42 à 76 et 
ceux de la bannière Ami sont passés 
de 25 à 28.

Métro-Richelieu est bien loin de la 
croissance fulgurante qui dépassait 
les 20 % dans les années 70, mais il en 
est de même de ses concurrents. Le 
marché est saturé et c’est la loi du 
cannibalisme qui prévaut

L’acquisition des deux magasins 
Coop peut sans doute considérer 
comme un exemple de victoire du 
plus fort sur le plus faible. Pour Mé­
tro-Richelieu, il s’agit cependant 

Voir page 13: Métro-RIchollMi
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AUCUN AUTRE 
PROGRAMME POUR LES 

GRANDS MmEURS 
NE\OUSMÈNE 

AUSSI LŒN
AIR CANADA

3^1

Air Canada Air Francet Air Ontario British Airwayst First Air Lufthansatt Pacific Western Airlines

B Budgets Hilton International Canada ^ Westin Hotels

LE RÉSEAU AÉROPLAN: GRANDIR POUR MIEUX VOUS SERVIR

L’Aéroplan d’Air Canada pour les grands voyageurs: 
plus de vols vers plus de grandes villes à travers le Canada 
et au-delà que toute autre compagnie aérienne. Avec de 
plus en plus de partenaires pour plus de primes-voyage 
telles que des surclassements ou des services gratuits pour 
l’avion, l’hôtel et la location d’une voiture.

Aux départs fréquents, un programme 
avantageux

Avant de vous inscrire à un programme pour les 
grands voyageurs, voyez jquelle est la fréquence des vols du 
transporteur qui l’offre. À toutes les 2 minutes, 18 heures 
par jour, sept jours par semaine, un avion d’Air Canada* 
s’envole vers l’une de ses 63 destinations à travers le monde. 
Pas étonnant que des milliers de voyageurs canadiens 
se soient déjà inscrits à l’Aéroplan. Et à ce nombre, des 
centaines s’ajoutent chaque jour. Chez Air Canada, nous 
croyons que la fréquence des vols fait le succès d’un pro­
gramme pour les grands voyageurs. Voilà pourquoi nous 
déployons tous nos efforts pour qu’il vous soit encore plus 
facile d’obtenir des primes-voyage plus rapidement.

Les chances se multiplient
La plupart des programmes pour les grands voyageurs 

récompensent leurs membres en fonction du nombre de 
milles parcourus avec une ligne aérienne donnée. Air Canada 
offre un choix de sept compagnies aériennes régionales, 
nationales et internationales. Et le nombre de partenaires 
Aéroplan ne cesse d’augmenter. Ensemble, nous parcourons 
plus d’im demi-million de milles quotidiennement, des­
servant plus de 116 destinations dans plus de 18 pays à 
travers l’Amérique du Nord, les Antilles, l’Europe et le Sud- 
Est asiatique. En fait, peu importe votre destination, vous 
êtes toujours gagnant. Avec l’Aéroplan.

EXEMPLE DE MILLAGE AÉROPLAN
VOYAGE ALLER-RETOUR MILLES KILOMÈTRES
VANCOUVER 4 574 7 360
CALGARY 3 734 6 008
WINNIPEG 2 258 3 633
TORONTO 2 000 3 218
HALIFAX 1500 2 414
PARIS 6 872 11057
NEW YORK 3 000^ 4 827^

♦En vigueur jusqu’au 28 février 1985.

Tous vos milles Aéroplan sont comptabilisés par 
ordinateur et vous recevez un relevé tous les mois.

Des milles Aéroplan, sur terre 
comme dans les airs

Bien entendu, on ne voyage pas que par la voie des 
airs. C’est pourquoi nous vous donnons des milles Aéroplan 
supplémentaires chaque fois que vous louez une auto à l’iui 
des centres de location participants à travers le monde.

Pour les grands voyageurs

En fait, vous pouvez accumuler des milles Aéroplan sans 
même vous déplacer. Plus précisément, vous obtenez 
1000 milles Aéroplan pour chaque nuit où vous logez dans 
un hôtel Hilton International Canada ou encore dans un 
des hôtels Westin à travers le Canada.

Le programme sensé des grands 
voyageurs avisés

L’adhésion à l’Aéroplan coûte 25$, mais ses avantages 
valent des milles et des inilles. L’inscription à elle seule 
vaut 3 000 milles Aéroplan gratuits. Et des milliers de plus 
chaque fois que vous voyagez, conduisez ou logez avec l’un 
de nos nombreux partenaires Aéroplan. Chaque mille 
Aéroplan compte pour obtenir des surclassements ou des 
semces gratuits pour l’a-vion, l’hôtel ou la location d’une 
voiture. Vous pourriez obtenir jusqu’à deux billets de 
Première classe gratuits, sept nuits à l’un des hôtels parti­
cipants à travers le Canada plus la location gratuite d’ime 
auto pour une semaine à l’un des centres de location 
affîüésf*

Ça compte! Et ça monte vite!
Aucun autre programme pour les grands voyageurs 

ne vous mène aussi loin que l’Aéroplan. Plus de vols vers 
plus de villes avec de plus en plus de partenaires pour plus 
de milles Aéroplan plus rapidement et plus facilement. 
Assurément.
Faites le premier pas...

Pour plus d’informations, communiquez avec votre 
agent de voyages ou la billetterie d’Air Canada, ou encore 
appelez sans frais au: 0^^ 0328

DRF5940
Al R CANADA

C>*t«ni«uf d'un pv'mn du OudMc

* Services ré^Iiers seulement
t Parcours choisis seulement
** Sous réserve de certaines conditions 
M.C. L'Aéroplan est une marque de commerce d'Air Canada 

Sujet à l'homologation du gouvernement 
tt Bientôt
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Selon le CDE

Le Livre blanc 
manque d’audace

Ottawa veut placer Berthierville et Trois- Rivières 
dans des catégories « désignées » différentes

MIVILLE TREMBLAY
de la Presse canadienne

MONTREAL— Le Centre des di­
rigeants d’entreprise est déçu du li­
vre blanc, ne le jugeant pas assez 
audacieux dans ses réformes. Les 
propositions du document sont tou­
tes intéressantes, mais l’organisme 
aurait aimé y trouver beaucoup 
plus.

« Le CDE ne peut être qu’en ac­
cord avec les objectifs proposés 
par le livre blanc. L’intention d’é­
quité qui sous-entnd la réforme est 
valable, voire louable, mais le con­
tenu déçoit... En fait, la réforme ne 
livre pas la marchandise promise. 
Des attentes ont été créées pour 
faire patienter les intéressés mais 
en vain. Le CDE perçoit le livre 
blanc comme une série de modifi­
cations autour du revenu impo­
sable plutôt qu’une véritable ré­
forme sur la taxation” soutient l’or­
ganisme patronal ».

Selon son président, M. Jean- 
Pierre Roy, egalement associé di­
recteur de Raymond, Chabot, Mar­
tin et Paré, le CDE soucrit entiè­
rement aux propositions concer­
nant le programme de sécurité du 
revenu avec ces mécanismes d’in­
citation au travail. Il en est de 
même quant aux modification sur

les frais de garde et les autres dé­
ductions personnelles. L’abaisse­
ment des taux marginaux d’impo­
sition constitue selon lui un dé­
part,* mais on aurait aimé en avoir 
plus”.

« Cependant, ces réformes au­
raient pu se retrouver dans un bud­
get ordinaire. On ne retrouve pas 
dans le document de proposition de 
taxe sur la valeur ajoutée (TVA, 
type de taxe de vente utlisée^dans 
les pays du marché commun), ni 
d’abolition de l’impôt sur les suc­
cessions, qui n’apporte qu’un faible 
revenu à l’Etat mais fait fuir beau­
coup de capitaux ».

M. Roy aurait également sou­
haité que le gouvernement propose 
un échancier d’implantation précis 
plutôt que de s’en tenir aux alléas 
d’un financement soutenu par la 
seule croissance économique. Le 
CDE propose au gouvernement de 
prendre l’initiative en coupant ses 
dépenses si nécessaire.

Selon l’organisme, le Régime d’é­
pargne-actions a atteint ses objec­
tifs de susciter l’intérêt pour le 
marché boursier et de financer des 
entreprises et il est « important de 
conserver le programme». Il 
ajoute par ailleurs que les compa­
raisons avec des autres provinces 
sur le fardeau fiscal sont « généra­
lement boiteuses».

OTTAWA (PC) — Le gouverne­
ment fédéral envisage de placer les 
régions de Berthierv^e et Trois-Ri­
vières dans des catégories < dési­
gnées » différentes afin de leur per­
mettre d’obtenir une aide accrue du 
gouvernement fédéral à la suite des 
fermetures re^)ectives des usines de 
Melchers et Wabasso.

Interrogé, hier, par le député li­
béral de Shefford, M. Jean Lapierre, 
qui lui demandait si le gouvernement 
avait l’intention de s’impliquer finan­
cièrement dans la relance de ces 
deux région^ la ministre de l’Emploi 
et de l’Immigration, Moe Flora Mac- 
Donald, a indiqué que déjà les ser­
vices d’une commission industrielle

avait été retenus pour venir en aide 
aux travailleurs affectées par ces 
fermetures.

< Nous examinons aussi, a-t-elle 
ajouté, les différents secteurs de la 
région de ’Trois-Rivières et d’aUleurs 
pour voir si elles ne pourraient pas 
être désignées autrement, ce qui leur 
permettrait de toucher certains au­
tres avantages comme ceux du Pro­
gramme d’ajustement de l’industrie 
et de la main-d’œuvre, ou si elles ne 
pourraient pas être mieux protégées 
par d’autres programmes ».

De son côté, le ministre des 'Tra­
vaux publics et député de Joliette, M. 
Roch La Salle, a souligné que le gou­
vernement était vraiment sensibilisé

aux préoccupations des employés de 
Melchers et wabasso. « Je recette, 
a-t-il dit, que œtte situation soit celle 
que nous vivons».

Pour M. La Salle, la responsabilité 
de ces fermetures revient au précé­
dent gouvernement libéral. « La po­
litique économique des libéraux, a-t- 
il conclu, n’a pas réussi à assurer la 
sécurité des ces industries ».

Dans le cas de Melchers, le prési­
dent du Conseil du 'Trésor, M. Robert 
de Cotret, soulignait la semaine der­
nière que le Comité spécial mis sur 
pied des l’annonce de cette ferme­
ture était optimiste.

Quant à wabasso, les nouvelles 
étaient moins encourageantes puis­
que le ministre de l’Expansion indus­

trielle et régionale, M. Sinclair Ste­
ves, déclarait que l’industrie du tex­
tile comme celle de la chaussure n’é­
taient plus concurrentielles et que 
des fermetures étaient en somme 
prévisibles.

Les principaux porte-parole des 
ministères fraéraux à vocation éco­
nomique s’accordent entre autres 
pour affirmer que les salaires payés 
dans certaines industries comme le 
textile et la chaussure au Canada les 
rendent tout à fait vulnérables.

Pour d’autres, ce sont les quotas 
d’importation fixés par le gouver­
nement fédéral qui sont à l’origine 
des sérieuses difficultés de ces entre­
prises.

Le président de la Régie Renault sera remplacé demain

Le système de récupération 
des canettes entrera 
en vigueur le 1er février

PARIS (AP) — Le couperet est 
tombé : comme on s’y attendait de­
puis quelque temps déjà, le PDG de 
la Régie Renault, M. Bernard Hanon, 
quitte son poste. Son successeur, qui 
sera nommé mercredi lors du con­
seil des ministres, devrait être M. 
Georges Besse, actuel président de 
Péchiney.

La nouvelle a été officiellement 
annoncée lundi matin par un com­
muniqué laconique de la régie, avant 
la réunion du comité central d’entre­
prise: « M. Bernard Hanon quittera 
la présidence du conseil d’adminis­
tration de la Régie nationale des usi­
nes Renault demain mardi. Sur pro- 
ppsition du conseil d’administration, 
son successeur sera nommé en con­
seil des ministres mercredi ».

Depuis mercredi soir, on s’atten­
dait à une décision à propos de la ré­
gie : le président François Mitterand, 
lors de son intervention sur Antenne- 
2, l’avait laissé entendre en déclarant 
que « Renault pose un grave pro­

blème auquel il faudra répondre 
dans les jours qui viennent ».

La décision a donc été prise, et M. 
Hanon paye deux échecs impor­
tants; Techec économique avec des 
pertes estimées à neuf milliards de ff 
pour Tannée dernière, l’échec social 
avec le refus par les syndicats de son 
plan de suppressions d’emplois.

Autrefois « vitrine » des entrepri­
ses nationalisées, la Régie Renault 
est au contraire devenue ces derniè­
res années un exemple à ne pas sui­
vre. Elle est passée, de 1983 à 1984, de 
la première place européenne à la si­
xième, et sa part du marché français 
est passée en deux ans de SI % à 
39%.

Les raisons de ce déclin, dans la 
jungle des constructeurs automobi­
les, sont multiples. Mais les nou­
veaux produits n’ont pas donné à 
l’entreprise le nouveau départ es­
péré; la R-11 et la R-9 font double 
emploi, la R-18 stagne par rapport à

sa principale concurrente, la Ci- 
troen-BX, et la nouvelle Supercinq, 
arrivée trop tard dans sa lutte avec 
la Peugeot-205, n’a pas été suffisam­
ment démarquée de la R-5 vieillis­
sante.

Côté social, le plan Hanon, pré­
senté à la fin de Tannée dernière, a 
été repoussé par les syndicats, no­
tamment la CGT et la CFDT. Ce 
plan, pourtant, prévoyait 9,000 sup­
pressions d’emplois sans licencie­
ments secs: pri-retraites, départs 
volontaires, retours au pays. Le plan 
était également mal vu coté gouver­
nemental, où on le trouvait insuffi­
sant: récemment, le ministre du Re­
déploiement industriel, Mme Edith 
Cresson, dans une interview à « L’U­
sine Nouvelle », a fait état de 4,000 à 
S,000 personnes « posant problème à 
la régie », c’est-à-dire s’ajoutant aux 
quelque 10,000 personnes en sureffec­
tif, selon les estimations.

Voilà pourquoi le gouvernement a 
décidé de remplacer M. Hanon, 53

ans, pourtant reconduit dans ses 
fonctions, pour trois ans, en mai der­
nier. Entré à la Régie en 1959, 
comme directeur du marketing, 
avec ses diplômes de HEC et de Co­
lumbia, M. Hanon avait été pendant 
cinq ans (de 1976 à février 1981) di­
recteur de la division automobile, 
avant de devenir directeur général 
de la Régie, puis PDG en décembre 
1981. C’estaux Etats-Unis, où il assis­
tait ce week-end aux conseils d’ad­
ministration des filiales américaines 
de la Renault (American Motors, 
Macki, qu’il a appris les rumeurs fai­
sant état de son départ.

Son remplaçant présumé, M. 
Georges Besse, 58 ans, polytechni­
cien, il a passé une grande partie de 
sa carrière au Commissariat à Té- 
nergie atomique et à la Comp 
générale des matières nucle 
avant d’être nommé en février 1982 à 
la tête de Péchiney, qui venait d’être 
nationalisée.

LOUIS-GILLES FRANCOEUR

Finalement acceptée par les dé­
taillants en alimentation, une nou­
velle consigne de 5 cents entrera en 
vigueur au Québec sur tous les con­
tenants à remplissage unique utilisés 
par les embouteilleurs de boissons 
gazeuses et de bière. Cette mesure, 
qui vise principalement les canettes 
d’aluminium, ne modifie epas la tra­
ditionnelle consigne de 15 cents sur 
les bouteilles de bière.

L’introduction de la consigne sur 
les contenants à remplissage unique 
reçoit d’ailleurs l’appui de la popula­
tion en général, comme l’indique un 
sondage révélé hier. Cela a forte­
ment incité les industriels à mettre 
fin à la « guerre de la canette », dé­
clenchée Tété dernier. Mais cet ap­
pui est temporaire: le secteur privé 
a indiqué à Québec son intention de 
remplacer complètement le système 
actuel d’ici au profit d’un autre qui 
déchargerait les détaillants en ali­
mentation du stockage et de la ma­
nutention des contenants consignés, 
qui apparaîtront sur le marché d’ici 
quinze jours.

Le Groupe de travail mis sur pied 
par le gouvernement Tété dernier en 
est venu à la conclusion qu’un nou­
veau comité doit, dès maintenant, se 
mettre au travail pour concevoir ce 
nouveau système, destiné surtout à 
diminuer le stockage et la manuten­
tion des contenants de toute sorte qui 
encombrent les détaillants. Parmi 
les principales hypothèses à Tétude, 
on trouve le tri à la maison des dé­
chets par les consommateurs en vue 
de rentabiliser les opérations de ré-

cupération par les municipalités, si 
ces dernières s’aventurent dans ce 
domaine avant les multinationales. 
On songe aussi à créer des centres 
de récupération proches des consom­
mateurs qui y apporteraient eux-mê­
mes leurs biens recyclables.

Le ministre de l’Environnement, 
M. Adrien Ouellette, s’est dit hier in­
téressé par toute « alternative sé­
rieuse » qui augmenterait le niveau 
de recyclage au Québec.

Les consommateurs semblent 
d’ailleurs prêts à s’engager dans ces 
nouvelles voies, si Ton se fie aux ré­
sultats du sondage commandé par le 
Groupe de travail chargé de « boni­
fier » le système propo^ par le gou­
vernement provincial Ce sondage in­
dique qu’environ 60% des quelque 400 
millions de canettes lancées sur le 
marché en 85 devraient être recy­
clées. Le plus haut taux, soit 65 à 
70 %, se rencontre du côté des bois­
sons gazeuses: ce taux de « retour » 
serait dès le début égal ou supérieur 
à tout ce qui a été réussi ailleurs en 
Amérique. Il faut dire ici que le Qué­
bec détient déjà le championnat 
nord-américain de la réutilisation 
des bouteilles de bière avec un taux 
de retour supérieur à 95 % des con­
tenants mis en circulation.

Le même sondage indique que 
57 % des Québécois réagissent favo­
rablement à la création éventuelle 
d’un Centre de dépôt des contenants 
s’il est situé à moins d’im demi-mille 
de leur résidence. Et 55% d’entre eux 
réagissent favorablement aux nou­
veaux gobe-cannettes, qui rembour­
sent automatiquement la consigne 
de cinq cents imposée aux canettes 
d’aluminium.

Les Coopérants acquièrent un 
édifîce d’une valeur de $ 12 millions

Les Coopérants vien­
nent d’acquérir majori­
tairement l’édifice à bu­
reaux situé au 555 ouest, 
boulevard Dorchester à 
Montréal. Une transac­
tion qui dépasse les $ 12 
millions. C’est ce qu’a 
annoncé hier le vice-pré­
sident exécutif de la so­
ciété Les Coopérants, M. 
Pierre Shooner, suite à 
la signature entre Les 
Coopérants qui se sont 
associés à la société im­
mobilière montréalaise 
Equidev Inc. pour cette 
transaction et les an­
ciens propriétaires, les 
immeubles Baromètres.

« Les Coopérants, so­
ciété mutuelle d’assu- 
rance-vie et compagnie 
d’assurances générales, 
se classe parmi les plus 
importantes entreprises 
financières à intérêts 
québécois avec un actif 
consolidé dépassant les 
3 500 millions. Depuis un 
an. Les Coopérants se 
sont engagés dans l’in­
tégration des services fi­
nanciers afin d’offrir 
une gamme encore plus 
complète de services di­
versifiés. C’est la raison 
pour laquelle nous avons

formé une filliale im­
mobilière, ajoute M. 
Shooner. De plus nous 
avons acquis en mai 
1984, un prestigieux im­
meuble à bureaux à 
Sainte-Foy, une transac­
tion de $ 9 millions. En 
juin, nous devenions co­
propriétaire avec le 
groupe Sobeco et Equi­
dev Inc. de l’édifice à bu­
reaux, voisin de celui 
qu’on vient d’acquérir, 
situé au 505 ouest, bou­
levard Dorchester.»

M. Armand Desro­
siers de Fiducie Marcil, 
une firme spécialisée en 
courtage immobilier et 
hypothécaire qui s’est 
occupée de la vente des 
deux édifices sur Dor­
chester, précise que Les 
Coopérants et Equidev 
Inc. ont fait une excel­
lente affaire en achetant 
cet immeuble d’une su­
perficie de 173,000 pieds 
carrés. Le ratio péri­
mètre — superficie éle­
vée permet aux locatai­
res une utilisation effi­
cace de l’espace.

« Les Coopérants sont 
fiers de s’associer de 
nouveau à la société 
montréalaise spécia­
lisée en promotion et ad­

ministration d’immeu- société Les Coopérants 
blés, Equidev Inc. », de se poursuit au rythme 
conclure M. Shooner. de son équipe dyna- 

La croissance de la mique de gestion.
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^ Bell Canada
a été un facteur décisif dans la déci­
sion de BCE de prendre le contrôle 
de Daon», précfee le communiqué.

M. Robert J. Hastings, analyste 
chez Richardson Greenshields du 
Canada Liée, n’a pas caché sa sur­
prise à l’annonce de cette importante 
transaction financière. À son avis, il 
s’agit certes d’une orientation in­
soupçonnée. « Les investisseurs qui 
ont placé leurs épargnes dans une 
compagnie de services publics, pour­
raient être étonnés de se retrouver 
dans un secteur aussi risaué que 
l’immobilier», a-t-il explique.

M. Hastings qui suit de près l’évo­
lution de la compagnie a par ailleurs 
admis « qu’il y avait certains signes 
que EBC cherchait à s’impliquer 
dans ce secteur ». Il a cité pour ex­
emple les récentes acquisitions d’im­
meubles commerciaux par BCE en 
Ontario.

L’analyste, qui n’a pas encore ana­
lysé à fonds toutes les implications 
de cette transaction, s’est par ail­
leurs refusé à la commenter plus 
avant affirmant cependant « qu elle 
ne sera sûrement pas sans affecter

les résultats globaux des Entreprises 
Bell Canada».

La nouvelle de cette acquisition 
semble d’autre part avoir été ac­
cueillie assez froidement par les ac­
tionnaires des Entreprises Bell Ca­
nada. Le titre a progressé de 50 cents 
à $ 3514, dans un marché par ailleurs 
fortement à la hausse, à la Bourse de 
toronto hier.

Les transactions boursières sur les 
actions de Daon sont quant à elles 
demeurées suspendues. Elles 
avaient été interrompues aux Bour­
ses de Toronto et de Vancouver, 
jeudi dernier. Le titre avait déjà ga­
gné 21 centièmes à $ 2.62 à la Bourse 
de Toronto, précédemment à l’inter­
diction. Il n’avait pas été l’objet d’é­
changes à la Bourse de Vancouver 
où il cotait 3 2.55, au dernier rapport.

Le titre immobilier s’est échangé 
pour aussi peu que 31.15 Tan dernier. 
Il a progressé régulièrement depuis, 
tandis que la compagnie se relevait 
de ses difficultés financières.

C’est la firme de courtage McLeod 
Young Weir Ltée qui a agi en tant 
que conseiller financier de BCE dans 
le cadre de l’opération publique d’a­
chat.

^ Métro-Richelieu
d’additions intéressan 
tes à son réseau. Le pre­
mier, d’une surface de 
42,000 pieds carrés, est 
situé sur le boulevard St- 
Joseph, près des ter­
rains Angus, un secteur 
en développement. Le 
second, sur la rue An­
dré-Grasset, près du Do­
maine St-Sulpice, a 
28,500 pieds carrés. Il est 
lui aussi bien situé. Ce 
seront au départ des 
magasins corporatifs, 
mais ils seront éventuel­
lement vendus à des 
propriétaires indépen­
dants, comme le veut la

poUtique de la maison.
Enfin, Métro-Riche­

lieu a laissé entendre 
très clairement hier 
qu’il n’écarte aucune­
ment l’hypothèse d’avoir 
un jour des magasins de 
très grande surface, 
comme Super CarnavaL 
Provigo et Steinberg. M. 
Cloutier a répété plus 
d’une fois que les diri­
geants de Métro-Riche­
lieu suivent de très près 
l’évolution des magasins 
de très grande surface, 
ici, en Ontario, dans 
l’Ouest et aux Etats- 
Unis.

4 Copem
loppement de l’équipe­
ment de transport. En 
installant son centre 
d’entretien majeur à 
Montréal, Via Rail pour­
rait compter sur leur sa­
voir-faire.

Le mémoire conjoint 
plaide en faveur d’un ac- 
croissement de la 
marge de manœuvre de 
Via Rail à l’égard des 
deux grands du trans­
port ferroviaire, le Ca­
nadien national et le Ca­
nadien pacicifique, de 
manière à ce que le 
transport des personnes 
devienne prioritaire sur

le réseau. Une formule 
de pénaUté et de prime à 
la ^rformance, sembla­
ble à celle adoptée aux 
États-Unis, apparaît 
convenable aux auteurs 
du mémoire conjoint.

Si la priorité aux 
voyageurs devait com­
promettre la rentabilité 
du CP et du CN, le mé­
moire conjoint recom­
mande alors d’envisager 
l’élimination des wagons 
de queue dans les con­
vois de marchandises.
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«L’ENVIRONNEMENT ÉCONOMIQUE DE LA GESTION FINANCIÈRE 
DES GRANDS PROJETS INTERNATIONAUX»

Ce cours intensif s'adresse aussi bien aux gestionnaires des grandes firmes 
Internationales qu'aux responsables des entreprises de moyenne envergure.

• Cours intensif de deux jours et demi,
• Présenté par M. André Poirier, professeur agrégé et directeur du pro­

gramme de maîtrise ès sciences de la gestion à l’Ecole des Hautes Etudes 
Commerciales de Montréal,

• Accompagné d'un représentant du Groupe SNC International,
• Dispensé les 31 janvier, 1er et 2 février 1985,
• Avec un maximum de 30 personnes,
• Avec documentaiton écrite remise pour référence,
• Au coût de 500$ par participant.
• Et remise d'une attestation de participation et du nombre de C E.U. obte­

nues.
Thème* généraux abordés:
1- La balance des paiements,

Politiques économiques et ajustements de la balance des paiements.
2- Le marché des changes.

Les marchés financiers Internationaux.
3- Les formes de l'implication dans les projets internationaux.

Le «risque-pays».
Pour inscription, communiquer avec:

Jacqué* M. Cléroux, Ing., diractaur général 
Ecole Polytechnique, C.P. 6079, Suce. «A»
Montréal H3C 3A7 Tél.t (514) 340-4508
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TORONTO
Marché à la hausse

TORONTO (PC) — Le marché était à la hausse, 
hier, à la Bourse de Toronto. L'indice global a fait un 
bond de 44.85 points et marquait 2464.45 au terme d'une 
séance animée.

^ Le volume des transactions comprenait 10.4 millions 
d’actions, au lieu de 10 millions vendredi dernier.

Dans les mdustnelles, Northern Telecom gagne 2 5-8 
à $47 3-4; Inco 11-8 à 181-8; Toronto Dominion Bank 1-8 
à $183-8, Canadian Pacific Ltd25‘8à$53 l-2et Dome 
Pete neuf cents à $2.41. Sydeney Development perd 
quatre cents à 28 cents; HCI Holdings B six cents à 42 
cents ; Pe Ben Oilfield huit cents à 85 cents et Ever­
green International quatre cents k 41 cents.

Dans le groupe des mines. Placer Development ga­
gne 1 à $24 3-8; Campbell Red Lake 5-8 à $24 3-4 et Lac 
Minerais 1-2 à $281. Denison B cède 1-4 à $13 3-4 et Echo 
Bay 1-4 à $11 12.

Dans le secteur des pétroles, Canada Northwest 
F^nergy gagne 1-4 à $23 3-4; Asamera 1-8 à $9 7-8 à 
Wéslmin Resources 5-8 à $12. Numac Oil and Cas 
abandonne 1-8 à $13 7-8 et Camel Oil and Gas cinq cents 
à 47 cents.
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3400 $17% 17% 17% 
z20 $28 28 28

1500 260 260 260
34431 $9% 9% 9% + %

200 490 490 490
200 495 495 495 — 5

7500 S8V4 8 8% — %
700 $8V2 8% 6% + % 

1000 $31% 30% 31 
7950 130 125 130 +2
1000 $25% 25% 25%

27 25% 25%-1%
95 95 95 —2

Conron A 
Coron 6 pr 
Conuc 0 
Coro 
Coro A f 
CorI OK 
CorI A p 
Cort B p 
Corlvle 0 
Cormo A 
Corolln 0 
Cortier 0 
Coscodes 
Celonese 
Celan17Sp

AtoHdw X f 1600 S7>% 7% 7%
Avindao /400 136 IJO 130
Avindo w 27000 10 10 10
8C Rail p 8300 $26V4 26% 26% + %
BC Sugor A 1650 $22V4 22 22% + Va
BC Sugor w 2500 275 265 275 
BGR A 2900 $6% 6% 6%
BGR w $400 75 71 71 - 4
BMBComp 1400 295 280 280 -10
BP Canada 2154 $25% 25 25%+ %
Bkrtlc 1000 56 56 56 -2
Bk Alberto 2000 $8% 8% 8%
Bank BC 15S43 $4% 6% 4% + %
Bonk Mtl 54562 $27% 27 27% + %
Bk Mtl 285 1840 $34% 34 34% + %
Bk Mtl 250 1700 $30% 30% 30%
BkMtl3p 1210 $25% 25 25% + %,
Bk Mtl w 25950 375 345 370 + 20
Bk NS 154021 $14 13% 13%+ %'
Bk N S 1p 5050 $25% 25 25 — %
Bonkenoo 100 365 345 365 + 10

2255 153 150 ISO +21 ? i
500 55 55 55 - 1500 90 90 90 rlTr.rV,.

5100 $15% 15% 15%+ %
500 $14% 16% 14% ♦ % i thneir

8000 32 32 32 + 2 ^
7000 $9% 9% 9% ♦ Va *11°" „ 

Beauty C o z340 32 32 32 ' 9îî *îî°" ®
BCE 184525 $35% 34% 35% + % Chieftain C 
BCE 1.80 P 1000 $23% 23% 23%
BCE 2.05 P 1200 $34% 34% 34%
BCE 2.70 p 15155 $34V3 34% 36% +
Bentoil 1 p 250 $25% 25% 25%
Biotech 4400 475 470 475
Block Phot 7350 $18V2 17V4 18% + %
Blkdom 0 400 215 215 21$ —10
Bluesky 12443 415 410 410
Bombdr A 200 $18 18 18 - %
Bonanza R 13401 390 385 390 +15
Bonor 12400 $10% 10% 10% + %
Bonorw 9425 220 210 213 + 8
BowVoly 54472 $16% 15% 14 + %
BowVly205 700 $26% 24 26
Bow Vly R 900 $4% 4% 6% — %
Brolorne 238 $5 S S
Brmieo B p 970 $25% 25% 25% b.,*k *
Brscodep 4431 $40% 40% 40% ♦
BrosconA 59884 $31% 30% 31%+ %,r?2a 
Brsen 1981 300 $26% 24% 26% ®
Brkwoter o 22450 490 480 485 ♦ 5 ' S
Brenda M 3700 $9 8% 9 Consolte»
~ 100 250 250 250

CIBC2.05P 7504 $24 25% 24
Cl BC 35625 5780 $29% 28% 29 
CiBC3p 2600 $100% 100% 100% 
CIBCw 20800 400 400 400
Cdn Jorex 15700 395 385 390
C Monoir 2500 $9Vs 9% 9% — % 
C Morconi 25700 $18% 18% 18% + % 
CNat R 49400 41 31 37
C Nat 8.50 2100 100 100 100 +2
C Ocdentol 22271 $25% 25% 25% — % 
CP Ltd 214043 153Vî 51 53%+2%
CSotelIto 1600 445 440 445 + 40
Cdn Tire 530 $13% 13% 13%-% 
CTr A f 100165 $10% 10% 10% + % 
cuti! AI 6950 $17% 17 17%
C Util B 1700 117 17 17
C UtIl 9.24 650 $25% 25% 25% + %
CUtil 2nd D 1000 $27 V 27
cuti! 2nd E 500 $26% 26% 26% - %
CUtil 2nd F 1000 $28% 28% 28% + %
CUtH 2nd H 1550 $23 22% 23 + %
CUtil 2nd I 2000 $26% 25% 26 — %
CUtil A w 8100 268 260 260 — 5
CUtil B w 15450 245 260 260 + 5
CWN G 4 pr 100 $9 9 9 + %
CWN5%p 350 $11% 11% 11%+ % 
C Wrid 300 460 460 460 +10
Cnamax o 21000 315 300 300 —15
Conbro 400 $8 8 8
Cantor 2200 $12% 12% 12% + 1 
Cantor pr 4600 S23V4 23% 23V4 

800 $12 12 12
zSO $95 95 9$

2500 25 25 25 +2
18550 $11% 11% 11%- %
11200 $11% 11% 11%+ Va
15700 $14% 13% 14% + Va

100 $25 25 25
150 $30 
500 46

68954 70
4200 285 
1500 24
200 $10 

3146 $7% 
lÛO $18%

Hees Intl 22300 $21% 21% 21% + % 
Hees Intiw 450 $4% 4 4% + %
Helix 2850 $9 8% 8%
Heritoo At 135 $20 20 20 —1
Htghwodo 500 245 245 245 + 5 
HBoy Mn s 24452 $7% 4% 7% + % 
HBoy Mn w31000 57 45 $5+15
HBovCo 18854 $18Va 16% 18%+ % 
HBCAp 2039 $17 14% 17 + %
HBC B P 3800 $26% 25% 25% 
Husky Oil 85246 SlOVa 10% 10% 
Husky 13 P 4450 $43% 42% 43 —%

1 J
lU Intl 
Icor 0 
Imosco 
lmp Lite P 
lmp MetI 0 
lOil A 
Inco 0 
Inco
Inco 7.85 
Inco 10 
Inco w 
Indol 
Inglis

5» $23% 23%1 23% +1%
80» 65 8 8 - 7
6454 $a% a a% + %
7» $27 24%1 27 + %

10» 95 95 95 + 5
119405 $42% 40% 42%+1% 

1600 238 230 238 +3
410835 $18% 17% 18%+1% 

1200 $20% 20% 20%
7700 $28% 28 28Va + % 

130150 305 250 300 + 55 
12% 13 
12 12 
14% 15 
12% 13

30

13000 $13 
340 $12 

Inlond Gos 400 $15 
innopoc 97150 $13 
Inter-City 20850 $11% 11% 11% + 
Inter CAp z50 $12% 12% 12%
IBM 702 $168% 168% 148% + 3%
Intl Thorn 85500 $8% 8 8% + %
Intpr Pipe 29043 $35 34% 35 + Va
invntrnic o 3100 140 140 140 
Inverness 49400 $4% 4% 4%
Inverns875 5100 $15% 15% 15%-% 
Ipsco 48041 $13% 13% 13% + % 
Iron Boy T 2000 50 50 50

1610 $5% 5% 5%-%
8700 $17% 17% 17%

200 $25% 25% 25% + %
5130 $27% 27 27% + %
3200 $27% 27% 27% + %

720 $5% 5% 5% + %
1000 16 14 14
1102 36 34 36 -2

13000 $11% 11% 11% + %
1141 $12% 12% 12%+ %

$5 470 5 + 30
70 60 40 —10

Irwin Toy 
ivoco A t 
ivaco O p 
Ivoco E p 
Ivaco F p 
Ivoco w 
JQ Res 0 
Jomie 0 
Jonnock 
Jonr>ock 8 
Jonock wf 2 2900 
Jonpol 13500

K L

Barrick o 
Borlck w 
Boringtn o 
Boton A t 
Boton B 
Boxter 
Boy Mills

20500 $5% 
9150 $5% 
1900 $11V3

18% 18%
5% 5%
5% 5Va + Va 

11% 11%—% 
400 $25Va 24% 25% + % 

6250 45 45 45 + 3%
800 390 385 390 +10 
650 $13V3 13% 13%-% 
ISO $50% 50% 50%

5000

105 102 102 + 1
340 340 38 + 10
$34% 34 34 + %
$15% 15% 15%
$16 16 14
310 310 310 - 5
40 8 8 — 7

3» 3» 3»
$22% 22 22% + %

Keg A 1 
Keisev H 
Kerr Add 
Kleno Gid 
L A Voroh 
LAV w 
LVrndr A f 
Lobott
Lac Mnrts 19503 $28% 27% 28% + % 
LQCono 400 $10% 10V3 10%

• %

Chrysler 
Clmaron o 
Cinepiex 
Clneptex p 
CIrco Crtt 
Coostl A t 
Coho At 
Colonial o 
Cmplx 
Cominco 
Cominco D 
CmrelOG 1200 140 
Cmplg 14700 $17 
Cmpinvo 13900 280 
Comstate o 2000 25 
Comterm 12400 99 
Conlogoso 400 $5%

200 $47% 47% 47% — % 13in $12 12 12

♦ 5

3878 145 43% 44% + 1%
250 $4% 4% 4% + %

11500 400 395 400 
400 450 450 450

1600 $8% 8 a
10800 $4 5% 4

1442 240 225 225 
2454 110 110 110 
7700 290 280 280 

49905 $13% 13 13%
300 $28% 28% 28%

LaidIowA 42820 $12% 11% 12 + %
LdwBt 104338 $11% 11% 11%+ % 
LOidlOwB 300 $8% 6% 8%-% 
LOnt Cem 250 $10% 10% 10% + %
L Shore 327 $34% 34% 34% + %
Lombdoo 2700 250 240 250 +15 
LmbdoAp 1500 210 
Larder o 4500 21 
Lorlat OG 2000 93 
Lavo Cop 0 2300 52

3

+ 2

+ 2

BrinCo P 
Brisa of 
BCFP 
BCFPp 
BC Rts 
BC Rts P 
BC Phone 
BCPh 4% p

I C Distb A
140 140 140 140 + S I CDIStbBI

58473 $11% 10% 11%+ Val^®"*^* 
320 $35 35 35 - 1 >0?

39300 254 250 252 - 7 ÇGo*13%
925 $28% 28% 28% + %

11115 $22 21% 22
100 $50% 50% 50% + Va

300 $5% 
4100 $5%
4400 $21 
539 $41 
600 $31

M N

BCPh 4.84 100 $13 13 13
BCPhépr z29 $42% 42% 62%
BCP 7.04 p 1900 $19% 19% 19% - %
BCP 10.16 P 1050 $26% 24% 24% - %
Brunswk 9755 $13H 13% 13% + %
BuddCon 15800 $19 18% 11% + %

C D
CAE 
CB Pok 
CB Pok w 
CCL A 
CCLBf 
CDC Lift 
CIL
CSA Af 
Cobitshor 
Cotre 
Cod Frv 
CodFrvA 11500 
Cod Frv w 
Colois 
Combridg 
Cmbridg w 
Comco Inc

18173 $15 14% 15
4100 $13 13 13
1100 275 275 275
700 $24% 24% 24% + %

25548 $27 24% 27 +1%
45400 $13% 13% 13% + %

400 $24% 24% 24% + %
1200 415 415 415 - $
2000 15$ 153 155
3200 300 295 295 +10

47550 $14V3 14% 14Va + % 
$9 8% 9

1200 $8 7% V\
9000 49 49 49

400 $17% 17 17 - %
400 325 325 
950 $11% 11

325
11% + %

CâmèlOG 78487 54 47 47 -5
Comp RL 34743 $24% 24% 24% + % 
Camp Rh 4«tt $5%
Corn Rts A 308 $14% 14% 14% — % 
Comp Soup 1150 $18% 18% 18%-%

160 160 
14% 17 

245 276 
25 25
97 97
5% 5% + % 

420 $14% 16% 16% - % 
z2 $14Va 14% 14%

500 $14% UV3 16% - % 
1000 21$ 215 215 + 4 
1200 $5% 5% 5%

5% 5%- % 
5% 5%

20% 21 
41 41
31 31
5% 5%

13% 14

400 % 40^+ 10

241 $27% 27% 27%
900 $11% 11 11% ♦ %

Co entreo A 4900 $5% 5% 5% 
Corbv 714 $30% 30 30%-%
Corbv B f 502 $29% 29% 29% + H
Cor Morkf 11970 $4% 4% 4%
Core Mrkw 6000 160 155 140 
Corp Food 8500 $18 17% Il + %
CFolconC 4100 $15% 15% 15%+ %
Corrida 0 400 18 18 11 -2

Vk ! Leigh Inst 27850 380 34$ 345 -10
5000 50 47 50 -3
7800 $11% 11% 11% + % 
284 $30% 30 30% + %
712 $18% 18% 18% + % 
17$ $40% 40% 40% + % 

3

Lerwoo 
L»ntor T 

! LL LOC 
i Loblow Co 
I LOb370P 

Lochel A i f 7900 80 79 79
LOChlel B 4800 80 76 74
Lumomes 12544 $14% 14% 14% 
Lynx Can 0 2500 44 43 44
Lytton M 0 21500 132 128 128

Potash Cop 1480 
Potter A f 2000 
Potter w 1000 
Powr Cor f 13120 
PowC 2.375 100 
Powr Fin 900 
Precomb 550 
PrlncplAf 5800 
Provlgo 1000

29
$7% 7% 
$8% 8% 

102 98
24% 25 
4 4

45 45
$23% 23% 
480 480 
206 204 
152 152 
$14% 14% 
$11% 10% 
$25% 25% 
$11% 11 
335 335 
475 470 
$24 25%

$9% 9% 
39 39

140 139 
90 85

460 440 
$8% 8 

$17 14%
110 105 
32% 32 
$9% 9% 

$15% 15% 
195 190 
ISO 150 
$12% 12% 
$7% 7% 

$23% 23 
110 104 
$24% 23% 
390 375 
145 145 
$5% 5% 

$28 27%
26 24

$24% 24% 
114 114 
21 21 

$27% 24% 
$35 35
$21% 21% 

$5% 5%
$8% 6 

$14% 14%

30+4
5

340 +10 
24% + % 
19% + % 
82

450 + 30 
450 +30 

8% + % 
29 
7%
8% + % 

98 - 2 
24 + 1
4 — 1 

45 - 1 
23% + % 

480 -20 
204 -3 
152+2 
14%
11% + % 
25%
11% + % 

335 
475

26 + % 
9%

39 - 1 
140+3 
85 - 8 

440
8% + % 

14% - % 
110 + 5 
32% +1% 
9%

15%
190-5
ISO
12%
7%

23% + %

24% + 1 
390 + 25
145-5 

5% + % 
28 + % 
24
24% — % 

114 - 1 
21
27%
35
21% + % 

5%
8%

14%

â R
Que Sturg o 290 365 
Que Tel z1 $33% 
Que Tel 7%
Ouebcor
Qenstk 
Rombler o 
Rnchm A f 
Rnchm B f 
Rnchmn p 
Rar)ger 
Rayrock f 
Reo Gid 0 
RediQw 0 
Redpoth

100 $17 
5900 $27% 
5100 270 
2500 6
1700 $4 
8700 $4 

100 $24% 
92334 $4% 

254 $6 
5700 115 

200 370 
3745 $32%

Redstone o 19000 35 
R Sth A 22703 $19% 
Regiortol o 1850 465 
Relchhold 4129 $6% 
Reich 10% 500 $10%
Reigote A o 4200 30 
Reitmon 100 $14% 
Renoble w zlOO 15 
Renisonc o 4928 $4 
ResServf 1000 170 
Revn Prp A 1249 140 
Revnu B t zS77 45 
Rilevs O 2200 72 
RioAlgom 6050 $21% 
Rio Alto 0 17200 235 
Rogers A 3130 $8% 
Rogers B f 38125 $8% 
RollondAf 2100 $15% 
Roman 6000 $12% 
Rothman 7400 $44 
Roxy B 3750 179 
Roy Bk 156228 $30% 
RyBk 1.88 2800 $22

385 385 
33% 33% 
17 17 ■(
27% 27% •! 

240 270 ^
6 4 4
5% 5% > 
5% 4 +

24% 24% + 
5% 4 
8 8 + 

110 115 +
370 370 +

32 32% +
33 33 -
19% 19% +

425 445 +
6% 8%- 

10% 10% > 
25 25 -
16% 14% + 
15 15
5% 4 +

170 170 +
130 140
60 65

Ry Bk 2.75 
Ry Bk 1.45 
Rv Bk w 
RylGIdo

3250 $32% 
6400 $17% 
8575 440 
1000 M

RvTrco A f 18609 $17% 
RyTreoBf 100 $17 
RyTrcoCp 100 $28% 
RyTreo F p 9400 $99% 
RyTreo D psee below 
Ry Treo w 33300 495 
Rovex 5844 345 
Royex p 1977 $5% 
RuprttndP 4000 152

220 230 4
8 8% 4
8% 8% + 

15% 15% + 
12% 12% 
44 44 +

175 174 - 
29% 30 +
21% 21%- 
32% 32% + 
17 17 i

425 440 ^
30 30 ^
17 17 +
17 17
28% 28Va<- 
99% 99% -

S T

485 495 ^
340 340 - 

5% 5% 
150 ISO <

StAndrwo 4050 245 
StL CemA f 300 $24% 
Scorboro o 900 44
Sceptre 
Sceptre pr 
Scintllor 0 
Scintrex 
Scot Paper 
Scot York 
Scotts f 
ScoHsC 
Scurry Rn 
Seogrom 
Seors Can 
Seowoy pr

1000 $5% 
2400 $16% 
2000 120 
200 $7% 
424 $14% 
300 230 

25500 $11 
5000 $18 
200 $17% 

64420 $51% 
4119 $7% 
1200 $5

Selkirk A f 25100 $19% 
Selkirk w 8700 $4

1500 133 
500 $10% 
ISO $13% 

31610 $21% 
200 $9% 

49847 $7%

Sen loco 
ShowC Bf 
Show Ind 
Shell Con 
Sheperd P 
Sherritt 
Shpng NZ p 200 $25 
Slenno o 7000 47 
Sigmo 
Sllcorp A f 
Slltronic 
Siltrnic w 
Silver Lko 3550 10$ 
Sllvmqo 833 12 
Sllvtrtid 0 9600 74 
Slivertono 1050 145 
SlmcoEri 1100 $5%

3100 $10% 
1100 $25 
615 345 
500 75

Cons Gos W29300 $5% 
Con Gloss 22000 $14 
CTL Bonk 5800 $10 
Conventrs 
Conwst B t 
Conwst 12 
Cooper C

+ %

%

MDS B f 
MICC 
Mice A 
MICC 8% 
Mice I P 
Vid-one

assis

1825 $17% 17% 17%
1448 200 200 200 

100 $9% 9% 9% - %
500 $7% 7% 7%
100 $4 4 4 - %

2500 270 270 270 +5
25800 $11% 11% 11% + % 

Melon H X 47324 $24 23% 24 + %
MB Ltd 135085 $27% 24% 27% + %

400 $25 25 25 - %
100 $25 25 25 - %

30 30 30 - 3

1404 $12 
704 $9% 
300 $19% 

3100 $25

Sloter A 
Sloter B f 

' Sobevs A f 
Sobeystp . .

I S Louvtm 0 300 141 
! Sortoro 3000 25 

Sonoroo 700 $5% 
I Sorrel o 8500 100 
' Southm nso $55 
I Spor Aero f 24821 $34% 
I SPOr w 1300 $35 

Sporton 0 5443 25

220 245 + 35
24% 24% + % 
44 44 -4
5% 5%

14% 14% + % 
120 130 + 2

7% 7% + % 
14% 14% + % 

330 230 
17% 18 — % 
18 18 
17% 17%
49% 51 +1%

7% 7% — % 
S 5 - % 

19% 19%
5% 4 + % 

130 133 + 4 
10% 10% + % 
13% 13%
21% 31% + % 
9% 9%
7% 7% + % 

25 25 - %
44 44 —2
9% 10% +1%

25 25 + %
345 345 + 5 
75 75 +4
98 10S + 3
13 12-1
74 74 +3

145 145
$% +

11% 11% + % 
9% 9% + %

19% 19% + %
24 2S + 1

141 141
25 25
5% S%- %

Mcmlln200 
Mcmiln 221 
Modellne 1500

' AAognetcs

Costko R 3800 275 272 274
Coseko 7 p 3300 UVa 4% 4% + %
CostaInLtd 3200 $8% 8% 8%
Croigmt 5900 143 143 143
CroInRLt 100 $17% 17% 17%+ % 
Crestbrk 1700 $9% 9% 9% + %
Cr Life Ap 1400 $25% 25% 25% - %
Crownx 12482 $17 14% 14%-%
Crownx A 157434 $14% 14% 14% - % 
Crnx w 4300 340 325 340 + 15
Cuvier 0 2050 18 II 11-3

4400 143 140 143 + 1 
600 $10% 10% 10% - %

3350 $9% 9% 9% + %
Dovidtono 7100 300 340 300 + 40
Delouro 500 33 23 23 +2
OEIdonoo 1000 45 44 44 —1

Mon w 
AAonvIlle 
M Lf Gord 
Mrtme El 
Moritime f 
Mor T 140 
Mor T 940 
Mor T 745

Czor Res 
DRG Af 
Dolmys

878 $21% 21% 21%
172» 175 18 175 + 4
18» 3» 315 315 -»
458 $26% 24% 8%

456» ia 1» ia + 3
12» 28 28 28
2» $a a a
1» $» 30 » - %

2692 $42 41% 42 + %
18 $9% 9% 9%
244 $10 10 10
9» tt% 1% 1%

5058 8% 4% 4% + %
f 10» 73 73 73 — 5
1 10» $7% 7% 7% - %

10» 18 18 18 -16

Spooner 
Std Trstco 
S Trstco p 
Stonford o 
Storrex o

z3Û0 25 
lia $14% 
1300 $23
im I
1800 195

Delhi Poe 0 1000 11 11 11
OenIsonA 34493 $15% 15% 15% •

Moscot I W z200 
AAoscot II w 4475 
aaom Fer 
Mos F A 
MOS F B 
MF mit w 

i MF Add w 30000
I McFlnlevo 

. t A4c Intvrt

1 1 
47 47

15734 390 380 390 +1S 
725 $12% 12 12 - %

1340 $11% 11% 11% + %
14 12 82 + 2
10 10 80 + 1

132 275 275 275 
400 $39% 39% 39% + %

States Ex 0 3000 n 
StetpR 1800 230 stmbo 3875 set below 
StelcoA 92309 $23% 
Stelco C p 5545 $24% 
SttkoOp 1400 $25% 
Stelco E P 1300 $29% 
Stelco w 9450 325 
StrndOGo 3400 240 
Strheono 50000 S» 
Sullvon 
Sulptro 
Sunburtto 
Suncorpr 
Superior A 
Svdntv 0 
Smht A

95 100 
53% 55 
24% 34% + % 
34% 35 + 1
23 23 +2
25 2$
14% 14% — % 
23 23 + %
• 8

190 195 +5 
SI SI

215 215

2914 rs
4538 335 
1080 29 
100 $24 
100 405 

10900 34 
124800 la

Svitmhsp 7100 4a 
T H Rts 500 35 
TIETtI 1450 $10% 
TokorpSOO 3400 218 
Tech Cor A $93 $10% 
TtckBf 25044 $11% 
Ttcktp 1100 125%

31% 32% + % 
24% 34% + % 
25% 25% + % 
39% 39%

310 325 + 15 
350 350 -10 
55 SI + 3 

3M 375 + 15 
330 235 + 5 
29 29
24 24 - %

405 405 + 15 
31 28-4

153 143 + S 
450 4a +10 

35 35
10% 10% - % 

210 218 +14 
10% 10% + H 
10% 11% + % 
25% 25%

Thom Le 
ThomN A 
ThomNpr 
Tiber

Toremoftt

TtMm m $18% 10% 10% + 
Ttmogny im 39 39 39 +
TombOCA 7a SR 3» 3M > 
TerroMntlSé» 315 3M 3M 
Torrg • 43988 m 91 115 +
TtxCon 1S3S8 $35 33% 3S +
ThdCGInv zSI $37% 37% 37% 

3m 55 S3 55 + 
m $51% 58% 51% + 
M $40% 40% 40% 

l4é14l8 3N3»- 
5180 55 55 55 4

180 $7% 7% 7% 
T>0 Bk 317370 $11% 11% 10% + 
TO Bk 1J3$ TR $23% 22% 22% + 
TD Bk 2.375 7R $24% 24% 34% + 
TDBkC 1125 $27% 27 27 -
Tor Sun 591 $23% 22% 23% 
Torstor B f 36R $17 17 17
Torstor2M 2R $37 37 27 +
Total Pet 32350 $11% 11% 11% > 
Total PA P 3R $33% 33% 33% > 
Troders A f 1111 $21 21 21
TrodersB IR $31 31 31 -
Troders 5 P IR $19% 19% 19% + 
TrodtrAp z33 $23% 23% 23% 
TrConRA 4750 195 190 195 + 
TrC R P 500 514% 14% 14% - 
Trns Mt 4SS0 $7% 7% 7%
TrAlt R PB 12» $25% 25 25% +
TrAttRpC 10» $24 25% 2S%-
~ 4232 $34 23% 23%-

1» ai% $1% $1% + 
4» $101 101 101
2» $25% 25% 25% 
150 $97 97 97 +
z33 $23% 23% 23% 

32» $27 37 27
2150 $2S% 20% R%- 
7» $2S% 2$% R%x 

1750 $25% 25% 2S%- 
20» $25% 25% 25%- 

271» 335 325 3» 
TrConPL 37573 $21% 21% 21% + 
TrP 1st F S» $57% 57% 57% 
TrpocRtS0 37» 54 55 55 >
Trtsr VIv 0 140» 105 103 103 +
Trillium 21» »% 9% 9%
Trilogy z40 97 97 97
TrilonA 114» $30% M% 30% +
TrIlonFinp 43» $34% 24% 24%
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DIVIDENDES
Dividendes de société dé­

clarés hier, trimestriels 
sauf indication contraire.

Abitibi-Price: 40 cents ou 
un dividende; payable le 31 
janv. aux actionnaires ins­
crits le 30 janv.

McDonald’s Corpora­
tion: 20.5 cents US; 7 fév., 
28 janv.

Municiapi Financial 
Corp.: 10cents; lOavr., 29 
mars.

D.A. Stuart Oil Com­
pany: 10 cents; 1er mars, 8 
fév.

The Iron Bay Trust: 13 
cents; 25 fév., 8 fév.

Union Carbide Canada 
Ltd: cinq actions; 14 fév., 
1er fév.

OBLIGATIONS
TORONTO (PC) - La si­

tuation était inchangée hier 
dans le marché canadien 
des obligations.

I.'argent au jour le jour 
commandait un intérêt de 
9.75 pour cent.

MARCHE 
A TERME

Marché dot valours à larmo 
(TrsnaacUona comUnéss 

Toronto-Montréal)
Par la PRESSE CANADIENNE

Bons du trésor du Canada, 91 
jours, $1 million, mulllplos da 
SO.OOS.

Can Cas

NEW YORK
Forte hausse enregistrée

NEW YORK (AFP) — Une très forte hausseaété 
enregistrée hier à Wall Street dans un marché très ac­
tif, portant l’indice des valeurs industrielles à son plus 
haut niveau depuis plus d’un an.

Cet indice s'est inscrit en fin de séance en hausse de 
34.02 points, à 1,261.37 contre un plus haut l’an dernier 
de 1,286.64 le 6 janvier et un niveau record de 1,287.19 
atteint le 29 novembre 1983.

f.'amélioration de la tendance à Wall Street a tra­
duit l’optimisme déclenché par l’annonce de statisti­
ques économiques donnant a penser qu’un redémar­
rage de l’activité économique est actuellement en 
cours aux Etats-Unis, après une pause marquée à l’au­
tomne.

L’optimisme des milieux boursiers a été conforté 
d’autre part par des déclarations récentes du prési­
dent de la Réserve fédérale, M. Paul Volcker, interpré­
tées comme indiquant que la Fed allait continuer à se 
montrer plus accommodante en ce qui concerne sa po­
litique monétaire.

Parmi les actions canadiennes échangées, Alcan ga­
gne 1 3-8 à |29 3-8 ; Canadian Pacific 2 a $40 3-8 ; Nor­
thern Telecom 1 7-8 à $36 et Seagram 11-8 à $38 5-8. 
MacMillan Bloedel abandonne 1-2 à $45 1-8.
Cours fournis par la PRESSE CANADIENNE
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Alcon
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Alcon
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$13%
$13%
$13%
$13%
$14
$14
$14
$14
$31%
$31%
$31%
$31%
81%
$31%
$31%
$31%

C Im B Mr 8% 
C Im B Mr »
C Im B Jn »
C im B Jn »
C im B Jn 32% 
C More Fb »
C More My M 
C Octal Mv » 
ConP E Fb 17% 
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CP Ltd My a 
CP Ltd My 47%
CP Ltd My 50 
CP Ltd My 8 
CP Ltd

» 405 
10 40 
40 746 

ISO 494 
38 4a 

1 81 
5 40 

495 18a 
18 187 
N 199 
5 5

10 219 
10 10 
94 874

a $14% 
3 335 $13%

95 $13% 
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Le Devoir, mardi 22 janvier 1985 BIS

LE DEVOIR ECONOMIQUE

MONTREAL
Progression du marché

MONTREAL (PC) — La tendance à la hausse s’est 
maintenue pour la sixième séance consécutive, hier à 
la Bourse de Mon^aL Le marché a progressé sur tous 
les fronts et 1 indice général a clôturé avec un gain de 
2.76 points, à 124.48.

Un important volume d’affaires a été traité 
4,081,688 actions au lieu de 2,666,072 vendredi dernier.

Le compartiment des valeurs minières a enregistré 
un gain de 2.94 à 119.59, les pétroüères 2.68 à 118.83, les 
forestières 2.04 à 148.10, les industrielles 1.99 à 114.39 
les bancaires 0.82 à 122.31 et les services publics 0 75 à 
124.47.

Banque nationale a monté de 1-4 à $151-2 et 1654 922 
actions ont changé de main.

Par ailleurs, Northern Telecom gagne 2 5-8 à $47 3--4 
CP Ltd 21-2 à $53 3-8, Imperial Oil A17-8 à $42 5-8, Al­
can 11-2 à $38 3-4, CP Enterprises 1 à $25 5-8, Placer 1 à 
$24 3-8, Bell Canada Enterprises 1-2 à $351-4, Asamera 
Inc. 3- 8 à $10, Banque impériale 3-8 à $31 et Banque de 
Montréal 1-4 à $271-4. Par contre Denison Mines B re­
cule de 1-8 à $13 7-8 alors que Denison Mines A est sta­
tionnaire à $15 1-2.

Sur un total de 338 titres mis en jeu, 183 finissent la 
séance en hausse, 64 en baisse et 91 inchangés.

Parmi les valeurs de second rang, Yorbeau Resour­
ces gagne sept cents à 97 cents, Barexor Inc. baisse de 
cinq cents à 70 cents, et Ormico Exploration Ltd reste 
inchangée à 15 cents.
Court fournit par It PRESSE CANADIENNE
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A B
Vm$h Nom Io$ fMii

z200
1300
300

15117
1400

Aberfdrd 100 
Abtl Prce 222 
Agnico E 4450 
Algusbsllt 7500 
Alto energ 2100 
Alcan Alu 50702 
Alcan Wt B300 
Allgro 1800 
Aium 2.312 300
Alum.fl 201800 
AMCA Int 6400 
Amco9.5 1000 
Amusecor 600 
Arocen.H.I 8W 
Asomsra 19600 
Asbestos 600 
BCE 116922 
BCE 1.80P 400
BCE 2.05P 4600 
BCE 2.70P 620
B C Forst 70711 
BGR A 1750 
BGRwt 
BC Phone 
BP Car)
Bank NS 
B NS Sri 
Bque Cont 1250 
Bq Mercn 7630 
BqueMtl 101884 
BM02.85 225
BMO$2.50 1300 
BMO Wts 9100 
Bq Eporg 1838 
Bque Not 1654922 
BqNot2.94 700 
Bq Not B 303 
Bq Royale 48029 
Bq Ry Wt 5000 
BqRvî.45 
BqRy 1,88 
BqRy 2.75 1950 
Baton B 100 
Boxter Te 1000 
Elerkiey.pr 
Biotech 
fBomb A 
fBomb B 
Bow Vol 
BOWVI2.05 100 
Bow V Rs 650 
Broscode 326 
BrosconA 11600 
Brunswick 1400
C D

700
4500

564
1565

21752

%tVk 8Va 
321% 

5131% 13% 
56V% 6 

519V% 19 
538% 37% 
59% 9% 
56% 6% 

526V% 26V2 
525V2 25% 
517% 17 
526V% 26% 
115 115 
517% 17% 
510 9%
475 475 
535% 34% 
523% 23% 
535 34%
536V3 36V4 
511% 10% 
56% 6% 
70 70

522 21%
525% 25% 
514 13%
525% 25% 
510 10
511% 11% 
527% 27 
534% 34% 
530% 30% 
370 350 
518 17%
515% 15% 
534% 34% 
529% 29% 
530% 29% 
440 420 
517 17
521% 21% 
532% 32% 
516% 16% 

33 33
395 395 
475 470 
516V3 18 
518% 18 
516% 15% 
526% 26% 
56% 6% 

540% 40% 
531% 31 
513% 13%

8% — % 
32% + % 
13% + % 
6

19% <9 % 
38% 4-1% 
9% 4- % 
6%- % 

26% 4- % 
25%
17% - % 
26% - % 

115
17%+ % 
10 4- %

475 4^35 
35% 4- % 
23%
35 ♦ % 
36% 4> % 
11% 4- % 
6%

70 45
21%
25% 4 % 
14 4 %
25%
10
11% — % 
27% 4 % 
34% 4 % 
30%

370 4 20
18 4 %
15% 4 % 
34%
29% 4 % 
30% 4 % 

440 420
17
21%
32%
16% 4 % 
33 -2 

395 
475

18 — %
18% 4 % 
16 4 %
26% 4 %
6% - Va 

40% 4 % 
31% 4 % 
13% 4 %

CAE Ind 
CDC Life 
CB Pok 
CB Pok.wt 
CIL
CTG Wt 
Cbl.Vdo A 
Cad Frvw 
Cod Fw O 
Cod.Fw.wt 
Cambridge 
Cbrgwt 
Camp R 
Cmpbei.Sp 
fCampeau
tcoc
CDC Pr B 
CDC 1980 
C Trust 
C lmp Bk 
ClBo 2.50 
ClBq2.0S 
Cl BQ 3.562 
CIBqwt 
CP Ltee 
Cdn Tire 
fC Tire A 
te Utillt A 
C.Utll SrH 
C Util Sri 
C Util wta 
C UtIl wtb 
fCmnac.A 
Cari Ok 
Cascades 
Celanese 
Centrol Tr 
Charon 
Charon.wt 
tChateou 
Chrysler 
CIrco Crft 
CImL PrE 
Cim L 1.17 
ICohe R.A 
Cominco 
ComSot 
Cmp inv 
Cemterm 
C Bath A 
C Bath 6p 
Cons Oos 
C Gas Wt 
Corby A 
Coseko Rs 
Cosek 7p 
Czor Res 
Datogram 
Denison.A 
tOenisonB 
Denlsm9.75 
DofOKO A 
Domco Lte 
Dome Cdo 
Dome Mns 
Dome Pet 
Domtex 
Domtar 
Demtr.3.35 
Donohue 
Donohue o

16485 515 14% 15
2300 513% 13% 13% h 
3050 513 13 13
1250 275 270 275 ^
1300 526% 26% 26% •( 
500 50 50 50 (

2300 59 9 9-1
2000 514% 14% 14%
3000 58% 6% 8% -

100 57% 7% 7%
300 517 17 17 i

1150 325 325 325 
300 55% 5% 5%
700 518% 18% 18% 4
400 522% 22% 22% 4

2716 $8 7% B 4
150 5100% 100% 100% < 

4600 516% 15% 16% 4 
300 531% 31% 31% 4 

57119 531 30% 31 4
100 536% 26% 26% 

1200 526 25% 25%-
2475 539% 29 29

31100 400 400 400
39344 153% SI 53% 4 

610 513% 13% 13%-* 
33210 510% 10% 10% 4 

1991 517 17 17 -
250 523 33 23
300 526 26 36 4

2394 365 260 360 4
587 260 360 360 4
400 58% 8% 8% 4 

2300 514% 14 14% 4
3310 510% 10 10% 4

700 57% 7% 7% 4 
1900 511% 11% 11%- 
2475 365 :60 360 4
3350 109 105 105 4
1903 514% 14% 14% 4 
9000 544% 43% 44% 4 
5989 58% I 8% 4 
2329 513% 12% 12% 

700 515% 15% 15% 4 
6000 240 330 230
3800 513% 13 13% 4
4250 460 430 455 4
1500 370 365 270 4

39050 100 97 97 4
3466 516% 16% 16% 4 
600 516% 16% 16% 4 

3650 531 20% 31
4150 55% 5% 5% 

235 530 30 30 4
1000 372 270 270
500 U% 6% 6%- 

1500 143 140 140
3300 250 340 250 4
5400 515% 15% 15% 
5100 514 13% 13%-

300 525% 25% 25%- 
5800 524% 24% 34% 4 

110 59% 9% 9% 
3050 16% 6 6% 4
1400 59% 9% 9% 4 

34727 245 333 340 4
34064 513% 13% 12% 

1820 535% 35% 35% 4 
100 525% 25% 25% 4 

2800 517% 16% 17% 4 
3300 517 17 17

E F
VtniM Hout kl «rm. Ol

Eost Bok 100 528 28 28
Echo Bov 1200 $11% 11% 11%— %
Echo wt 0 100 $6 6
tEnheot A 500 57% 7% 7% è- %
Entrep CP 62257 $25% 24% 25% -fl
Epitek Int 4000 44 44 44
FCA Inter 1025 $18% 16V2 18% — %
Folcn Cop 22150 $15% 15% 15% + %
FoILtee 5900 $85% 84% 65 * %
Forex
G H

6000 83 83 82 —4

GBC 2.625 1600 $34V2 24% 24Vî — %
GBC.Wts 1600 31 31 31 —n
Gaz Metr 10614 $8% 8% 8% 4- Va
Gaz 15 300 %7* 29 29
Gen Motrs 1700 5109% 108 109% * 7Vé
Genstor 5232 $26% 28 28% -fl
Geocrude 1000 212 2)2 212 4-4
fGIdcrp.A 2500 $5% 5% 5V4 — %
GIdcrp.Wt 6000 91 68 88 —5
Goodfellw 500 395 395 395
Gr.T.GTC 760 $7'/4 7% 7V4
Gulf Con 651S0 $16% 15% 16% 4- %
Horfeo 1000 450 450 450
Hees.Int 200 $21% 21% 21% — '4
Hees.wt 300 $6% 6% 6% 4 <4
Hellx.Circ 2475 $9 8% 8% 4 %
Helix.CrWt SOQ 380 380 380 4 35
HIr Wolkr 45977 $26% 25 Va 26 4 %
H Wlkr D 3400 $25% 24% 25*4 4 %
H Wlkr E 100 $28% 28% 28% — %
H Wlkr f 1300 $38% 28% 28<4 — %
Wlkr Wts 200 210 210 210 410
HWw88 19493 250 240 250 45
Husky OU 14901 $10% IOV4 10%
Husky 13 4000 $43% 42% 43 - %
I J

lU Inter 1500 $33% 23% 23% 4 %
imosco ltd 6830 $48% 48% 48% 4 %
lmp OU A 55400 $42% 40% 42% 4 1%
Inco Ltd 18078 $18% 17% 18% 4l%
Inco Wts 16700 305 250 300 4 60
Indol 300 $13 12% 13 4 %
Innopoc 3800 $12% 12% 12% 4 %
IBM 439 5168% 165 168% 4 4%
Inter Pipe 5450 $35 34% 35 4 %
Inverness 4320 $6% 6% 6%
Invern8.75 300 $15% 15% 15% 4 %
firwin A 200 420 420 4» —5
flvoco A 30730 $18 1/% 18 4 %
IVQCO E p 2100 527% 27 27% 4 «4
Ivoco F p 1400 $27% 27% 27% 4 %
Jonock 300 $11% 11% 11% 4 %
Jonck Wts 2700 $5% 480 5 440
K L

Kieno 300 $16% 16 I6V3 4 %
Lobott 2870 $22% 22% 22% 4 %
LoforgeCo 264 $12% 12% 12% 4 %
Loldlow A 1200 $11% 11% 11% 4 %
ILoldlw B 11200 $11% 11% 11% 4 %
Lonpor T. 200 315 315 315 45
fLoVrdy 0 3380 310 300 300 410
Loblow 1100 $10% 18% 18% 4 %
Logistec 100 $5% 5% 5% 4 %
Louv.p 4000 325 315 315 —25
LouvmWt3 500 40 40 40
M N

Mice Inv 400 310 210 210 4 5
Mcleon X 5000 $33% 23% 23% 4 %
MCM Bldl 1700 $27% 27 27% 4 %
Mntobo wt 1000 141 4) 141
C Marconi 18425 $18% 18 18% 4 %
fMorit Tel 1442 541% 41% 41%
Mrt pr 8 29 59% 9% 9% — %
Mrt pr O 300 58% 8% 8% 4 %
Mass Fer 1463 385 W 3M 410
McNell M soo 365 !65 265
Merlond 900 470 160 170 410
Merlond o 300 111% 18% 18%
Min Loc soo 521 28 » 4 %
fMitchil A 234 $17 17 17 - %
Mitchell B z34 517 17 17 — %
Mite! Corp 1300 56% 8 8% 4 %
fMolson A 1060 516% 16% 16% - %
Molton B 300 516% 16% 16%
MTrutte A 7260 513% 12% 12% 4 %
Moore 7096 563% 62% 63% 4 %
Muicocho 3200 315 1)5 215
NB Tel 2358 515% 15% 15% 4 %
Nfld 1414 300 511% 11% 11% - %
Nfld Tel 100 514% 14% 14% 4 %
NfIdT 13.5 100 534% 24% 84% — %
Norondo 34061 519% 19% 19% 4 %
Noron pA 17105100 00 100 — %
Norcen 100775 $15% 15 15
fNoreNv 1275 513% 13% 13%
Noren 734 1900 $34% 24% 24% — %
Nor Tel 71533 548 45% 47% 4 3%
INOVO Alt 22090 57% 7 7%
Nova 6W |7S $29% 29% 29% — %

1900 532% 32% 32% - %
Novo 11.24
OP

400 $27% 27% 27%—1%

OakwoodA 
Oak Pr A 
00k Pr B 
fOsho A 
Panedn Pt 
PerkIns.P 
Pet Sun 
Pet Sun. U 
Placer Dv 
PlacerDwt 
fPowr Cr 
Precomb 
ProoPtlc 
Pravigo

800 360 360 360 4 10
7» $18% 18% 18% — %
100 $26% 26% 26% 4 %

3400 523% 23% 23% 4 %
900 526 25% 26 4 %

2000 445 4M 440
SOO 195 195 195

3225 290 275 275 4 275
3332 $24% 23% 24% 4 1
900 380 3» 380 4 S

1003 527% 27 27%
600 55% 5 5% %
900 240 235 235 —5

2727 516% 16% 16%

Q R

OMTti an UM> un un
Ouatecor 1)3» tP* 27 27
iMdstw SM (itw ma im
RoMnC A M av. M IH * )t
(RanrC B SM M BH M * »
tRoMndA IW OSH tm IM* » 
RvIrc.Wt IM a 4N 5 *15
Rom GM 572 M 341 Jt * M 
Rov> PrA M iM 550 540 * M
S T

fSiCemA 2525 
Sceptre 381 
S»t Paper z76 
Seogram 6358 
SeorsCon 381 
fSelkIrk A I7M 
Selkirk Wt 108 
Sensermot 380 
Shell Can 20450 
Southom 1408 
fSPor Aer 398 
StetcoA 5800 
StelcoWts 280 
Stel 1.94 1850
Stèle 3.625 110
Sullvn.MJn 400 
Systemhse 1000 
fTeck B 126 
fTele--Cop 28110 
fTel Mt 8 208
Tembec.A 401 
TbecWt 6017 
Texaco 7250 
Thomsn A 2400 
TiEteleco 6300 
Tor Dm Bk 24590 
TDm1J3 200 
TrDm pc 100
Total Pete 100
TAIRs.prB 200 
TrAlto A 1000
TrAlta wt 300
TrCan Pi 7540
Trs mount 600 
Trilon Fin 1150 
Trimoc 2926 
ITrizec A 
Trizec B 
fTurbo Rs 31500
U V

400
6700

534% 34% 
55% S% 

514% 14% 
551% 49% 
57% 7% 

519% 19% 
55% 5% 

250 250 
531% 21% 
555 53%
524% 34% 
523% 21% 
310 310 
524% 34% 
529% 39% 
370 370 
160 160 
510% 10% 

56% 5% 
534% 34% 
310 m 
70 70

534% 33% 
551% 50% 
510% 10% 
511% 18% 
$23 23
$27 27
511% 11% 
525% 25% 
524 23%
325 325 
$21% 21% 
$7% 7%

530% 30% 
435 430 
522% 22% 
$23 23

33 29

24% ♦ % 
5%

14%
SI «1% 
7%- % 

19%
5%4 % 

250
21% ♦ % 
55 ♦!% 
24% - % 
22% ♦ % 

318
34% ♦ % 
29%* % 

370 4-5 
160 
18%
5%- % 

34%-> % 
380
70 -5 
34% ♦!% 
51% * % 
10% ~ % 
18% ♦ % 
22 - % 
27 - % 
11% ♦ % 
25% 4- % 
24 4- %

325
21% 4 % 
7% 4 % 

30% 4 % 
435 4 5
22%- % 
23
33 45

fUAP inA 1735 521 20% 21 4 % 
UAPWt 854 516 14% 16 4l% 
UnigtsprA 1000 55 495 S 410

UnCdrWd nm 811% 11% 11% 4 % 
UAien.Ent 34M 813% 13% 11% 
Vetcrelnd 17S 50% S3% S}%43%
tVttClA 1SN 16% 6% 6%-%
W X

Wotwyn 1888 318 318 3% 4 9
Worglon 308 O 67 67 >2
WebbKnp 660 10 191 198
West Tra 230 819% 15% 1S% - 1
Westmin 308 512 11% 13 4 V
Westm2.12 70 536% 36% 36% 4 1
WrldEo 130 57% 7% 7% 4 1
WrIdwtJL 300 68 68 48 4%
XeraxCn 360 $18% 17% 18% 4 I 
Xerox «W 580 238 138 2» 4%

JwderlMpesOtls
Abcourt 780 O O 0-7
AUtlbi As 580 17 17 17 4 V
Bochetor 08 08 20 20 4%
Borexor 200 71 78 78 -S
Botemon 450 18 11 II —1
Borotex.A z31 SB 58 O -15
Berolex.C z5 58 58 58 -6
Brosnon 380 O O 0-2
Bruneou 1080 22% 21% 23% 4IV 
Cortitr Re 700 25 24 25
Cons i Rs 2467 SS 55 55 -14
Cimp.wt 2713 % % %—13
C.tmp. 18 60 20 30 20
Dt>r Vol 90 10 10 10 -5
Dumogml 50 408 40 40
OumWt 250 68 68 68
Dumont 250 15 15 15
DvnoMn 5308 11 11 11 41
GKnlgtit un 260 255 260 411
Gold TIgr 2000 68 68 61 —3
Ktw Gold 200 33 33 33 4 3
Lynx Exp 650 45 45 45 41
N.Poscolis 10 210 218 218
NA RoreM 200 8 I 1-2
Ormico 2800 15 15 15
PerronGld 1800 55 55 55 4 3
Queenstn 130 124 138 120
Slobell Rs 2500 70 70 70 -5
W Q Mnes 1500 75 75 75 —1
Yorboou 11000 97 90 97 4 7
Yorb.w 10080 9 9 9 -1

Totol morket: IpOnjO.......................

Troded in US Pupdt
Chrys 4600 $34 32% 34 41%

Precious Metol CertHicatts 
CertiNcdtes Ot HlO Low Cleet
Grdn slvr 250 6.35 6.35 6.35
Grdn gid 10 30.00 30.80 30.00

Contrats à terme
sur le bois de sciage de TEst
—Seoson—
High Low
LUMBER(MEM)-13IJO

335.50 211.60 MR 
243.00 332.50 MY 
248.40 235.50 JY 

SP
Estimole Sales:....... 8...
Totol open interest: ...27

Settle
High Low Price 

bd.ft.;USS-lJ88bd.ft.
223.60 222.30 223.00
233.60 232.30 233.00

239.50

Chg.
Open
iRt.

OPTIONS
. Op
Derr on

Option Mois Prii Offre Dam. Tram, cir
Agnic E Fb 10 387 412 10
Agnic E Fb 10 P 20 10
Agnic E Fb 13% 140 165 100 10
Agnic E Fb 12%p 15 40 17
Agnic E Fb 15 25 71
Agnic E Fb 15 p 120 145 32
Agnic E Fb 17% 15 71
Agnic E Pb 17%p 362 400 10
Agnic E My 10 437 462 3
Agnic E My 10 p 20 40
Agnic E My 12% 212 237 185 105
Agnic E My 12%p 60 85 80
Agnic E My IS p 145 170 30
Agnic E My 17% 5 30 43
Agnic E My 17%p 375 
Agnic E Ag 10 487
Agnic E Ag 10 p 45 
Agnic E Ag IS p 175 
Alcan 
Alcan 
Alcon
Alcan
Alcan
Alcan
Alcon
Alcan
Alcon
Alcan

Fb 30 58% 58% 58%
Fb 30 P 5 25
Fb 32% 56% 56% 485
Fb 32%p 10 20
My 33V$p 30 45 45
Ag 32% $7 $7% 57
Ag 32%P 70 90 85
Ag 35 P 120 140 170
Ag 17%p 220 240 260
Ag 40 P 330 340 370

Alt Enr Mr 17% 190 212 300
Alt Enr Mr 17%p 10 30
Alt Enr Mr 20 p 90 115 ISO
Alt Enr Mr 22% 10 10
Alt Enr Mr 22%P 300 325 237
Alt Enr Mr 25 10 30
Alt Enr Mr 25 P 55% 55%
Alt Enr Jn 17% 237 262 195
Alt Enr Jn 17%p 25 45
Alt Enr Jn 20 90 ItO 90
Alt Enr Jn 20 pllO 135 145
Alt Enr JR 33% 20 30 25
Alt Enr Jn 22%p 300 325 300
Alt Enr Jn 25 5 15 IS
Alt Enr Jn 25 p 55% 55%
Alt Enr Sp 17% 375 300 237
Alt Enr Sp 17%p 30 55
Alt Enr Sp 20 125 150
Alt Enr $p 20 p 125 150 165
Alt Enr Sp 22% 45 60 60
Alt Enr Sp 23%P 300 337
Asoma Ap 7% 250 275 235
Asomo Ap 7%p 5 20 15
Asoma Ap 9 130 145
Asama Ap 9 p 25 40
Asomo Ap 10 p 60 75 100
Asoma Ap 12% 10 25 30
Asama Ap 12%p 250 275 300
Asama Ap 15 5 15 10
Asomo Ap 15 P 55 $5% $5%
Asomo Jy 7% 270 290 280
Asomo Jy 7%p 15 30
Asama Jy 9 160 IN
Asoma Jy 9 p 45 60
Asoma Jy 10 P 90 105 125
Asoma Jy 12%p280 300 355
Asamo Oc 9 185 200
Asoma Oc 9 p 60 75
AsoriKi Oc 10 135 155
Asomo Oc 10 pllO 130
Asamo Oc 12%P 295 320 
BC Tel Ap 17% 450 475
BC Tel Ap 17%p 5
BC Tel Ap 20 200 225 185
BC Tel Ap 20 P 10
BC Tel Ap 22% 20 30 30
BC Tel Ap 22%p 70 90 75
BC Tel Jy 17% 450 475
BC Tel Jy 17%p 10
BC Tel Jy 20 212 237 140
BC Tel Jy 20 p 5 20 30
BC Tel Jy 22% 25 45 40
BC Tel Jy 22%p 80 100 110
BC Tel Oc 20 212 237
BC Tel Oc 20 p 10 25
BC Tel Oc 22% 35 55
BC Tel Oc 22%p 90 110
BCE Fb 27% $7% $8 57%
BCE Fb 27%p 1 5 10
BCE Fb 30 p 1. 7 10
BCE Fb 32% 285 300 230 1
BCE Fb 33%p 2 10 5
BCE Fb 37% 2 15 15
BCE Fb 37%p230 260 275
BCE My 30 $5% 55% 55%
BCE My 30 p 1 15 30
BCE My 32% 300 325 285
BCE My 37% 15 35 20
BCE My 37%p 245 280 265
BCE Ag 32%q 25 50 50
BCE Ag 35 p 105 120 125
BCE Ag 37%p 265 300
Bk B C Fb 5 120 145
Bk B C Fb 5 p 20
Bk B C Fb 7% 20
Bk B C Fb 7%p 125 ISO
Bk B C Fb 10 20
Bk B C Fb 10 P 375 400 
Bk B C My 5 145 170
Bk B C My 5 p 5 20
Bk B C My 7% 5 30 40
Bk B C My 7%p 145 170
Bk B C My 10 25
Bk B C My 10 p 387 412 
Bk B C Ag 5 170 190 195
Bk B C Ag 5 P 15 25 40 1
Bk B C Ag 7% 30 40 55
Bk B C Ag 7%p17C 195
Bk B C Ag 10 i 30 20
Bk B C Ag 10 p 40: 425
Bk Mil Fb 20 57 57%
Bk Mtl Fb 20 P 10
Bk Mtl Fb 22%P 10 I

Dem. on
Option Moil Prii Offrt Dorn. Tram. cir.
Bk Mtl Fb 
Bk Mtl Fb 
Bk Mtl My 
Bk Mtl My 
Bk Mtl My 
Bk Mtl Ag 
Bk Mtl Ag 
Bk Mtl Ag 
Bk Mtl Ag 
Bk Mtl Ag 
Bk NS Mr 
Bk NS Mr 
Bk NS Mr 
Bk NS Mr 
Bk NS Jn 
Bk NS Jn 
Bk NS Jn 
Bk NS Jn 
Bk NS Sp 
Bk NS Sp 
Bow VOl Ap 
Bow val Ap 
Bow Val Ap 
Bow Val Ap 
Bow Val Ap 
Bow Vol Ap 
Bow Vol Jy 
Bow Val Jy 
Bow vol Jy 
Bow Val Jy 
Bow Val Jy 
Bow Vol Jy 
Bow Val Jy 
Bow Vol Jy 
Bow Vol Oc 
Bow Vol Oc 
Bow Vol Oc 
Bow Vol Oc 
Brsen A Ap 
Brsen A Ap 
Brsen A Ap 
Brsen A Ap 
Brsen A Ap 
Brsen A Ap 
Brsen A Jy 
Brsen A Jy 
Brsen A Jy 
Brsen A Jy 
Brsen A Jy 
Brsen A Jy
C D

25 P 10 
27%p 75 
22%P 10 
25 P 40 
27%p 125 
22% 462 
22%P IS 
25 262
25 P 75 
27%p 150 
10 300
10 p
IS 15 
15 P105 
10 390
10 p. 5 
12%P 10 
IS Pl20 
12%P 25 
15 P140 
15 P 40 
17%p 160 
22% 1 
22%p S6H 
25 1
25 P 58% 
15 210
15 P 70 
17% 100 
17%p 190 
20 30
20 P 420 
22% 5
22%P 56H 
15 260
IS P120 
17% 150 
17%p225 
27% 450 
27%p 5 
30 P 40 
32%P 130 
35 25
35 P312 
27% 55% 
27%p 25 
30 312
32% 175 
35 85
35 P325

85 80
175 170

125 190 
415 400 

25
30 60 

14$ 220 
SO 50 

160 225 
60 85 

185 215
10 5
56% 400 
10 5
59% 56% 

235 240 
90 85

110 85
215 190 

SO 30 
450 400 
20 20 
56%

285
140
175
250
475
25
65 60

155 200 
SO 

337
55% 462 
40

337 287 
200 135 
110 55
350

C im B 
C Im B 
C Im B 
C Im B 
C Im B 
C Im B 
C Im B 
C Im B 
C im B 
C Im B 
C im B 
C Im B 
C Im B 
C Im B 
C im B 
C Im B 
C Im B 
C Im B 
C Im B 
C More 
C Marc 
C More 
C More 
C Marc 
C More 
C More 
C More 
C Marc 
C More 
C Marc 
C Marc 
C More 
C Marc 
C AAarc 
C Marc 
C Marc 
C Marc 
C Marc 
C Marc 
C AAorc 
C Marc 
C Marc 
C Marc 
C OcidI 
C OcidI 
C OcidI 
C OcidI 
C OcidI 
C OcidI 
C Oddi 
C OcidI 
C OcidI 
C OcidI 
C OcidI 
C OcidI 
C Ocldl 
C Ocldl 
C Ocldl 
C Ocldl 
C OcidI 
ConP E 
ConP E 
ConP E 
ConP E 
ConP E 
ConP E 
ConP E 
ConP E

Mr 22%p 
Mr 25 55%
Mr 25 P 
Mr 27% 362 
Mr 27%p 
Mr 30 P 20 
Mr 32% 30 
Mr 33%P ISO 
Jn 25 p 
Jn 27% 387 
Jn 27%p 15 
Jn 30 P 65 
Jn 32%p175 
Sp 27% 400 
Sp 27%p 25 
Sp 30 225
Sp 30 P 80 
Sp 32% 115 
Sp 32%P200 
Fb 20 20
Fb 20 p 140 
Fb 22% 1
Fb 22%p 375 
Fb 25 p 56% 
Fb 27%
Fb 27%p 58% 
Fb 30
Fb 30 p511% 
My 17% 200 
My 17%p 45 
My 20 P 175 
My 22% 25 
My 22%p 400 
My 25 5
My 25 p 56% 
My 27% 1
My 27%p 58% 
Ag 17% 262 
Ag 17%p 70 
Ag 20 135
Ag 20 P 212 
Ag 22V2 60 
Ag 22%P 412 
Fb 22% 325 
Fb 22%p 5 
Fb 25 110
Fb 25 p 25 
Fb 27% 5
Fb 27%pl75 

My 22% 385 
My 22%p 15 
Mv 25 p 50 
My 27% 50 
Mv 27%p 190 
Ag 22% 435 
Ag 22%p 25 
Ag 25 240
Ag 25 P 65 
Ag 27% 110 
Ag 27%p200 
Fb 17%p 
Fb 20 55%
Fb 20 p 
Mv 20 p 5 
My 22%P 20 
Ag 22% 400 
Ag 22%P 45 
Ag 25 P110

10 25 96
56% 55% 486

387 337 
10 10

25 35
90 120 

200 
425

50 50
250 237 
105 135 
140 105 
225 237 

35 20

L’OR
VALAIT 

HIIR A 

LOMDRiS

EN^IIS

«WMUWriillMI

LE DOLLAR 
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Option Mots Prti Oftrt
Corl OK Fb 12% 14$ 
Corl OK Fb 12%P 1 
Corl OK Fb IS S 
Corl OK Fb 15 P 55 
Corl OK Fb 17%
Corl OK Fb 17%p 340 
Corl OK Fb 10 
Corl OK Fb.» p 55% 
Corl OK My 11% IIS 
Corl OK Mv 12%p 10 
Corl OK Mv 17% 5
Corl OK My 17%p 340 
Corl OK Mv » 1
Corl OK Mv » p 55% 
Corl OK Ag 12% 19$ 
Corl OK Ag 11%p 15 
Corl OK Ag 17% » 
Corl OK Ag 17%p340 
CBth A Ap 11% 412 
CBth A Ap I2%P

CBth A Jy 
CBth A Jy 
CBth A Jy 
CBth A Jy 
CBth A Jy

. op
Ogm. tn 

Ogm. Trm. eir.
1» 245 1
20

Dtm. w
Option Moil Prit Offrt Otm. Tram. cir.
E F

15 10 1225 Echo Ap 10 175 190 200 25
110 105 298 Echo Ap 10 P 35 60 60 70

5 $ 5)1 Echo Ap 12%p 125 140 200 61
375 212 Echo Ap 15 10

4 5 210 Echo Ap 15 P 337 362 400 S
56% Echo Jy 18 212 775 200 42

215 Echo Jy 10 P 50 70 60 15
N Echo Jy 12% 55 M » 15
15 25 153 Echo Jv 12%PlM 15$ 130 70

375 250 Echo Jy 15 5 25 25 10
15 50 10 Echo Jy 15 P 350 375
56% Echo Oc 18 225 250

235 3M 3 Echo Oc 10 p 60 15
M 25 » Echo Oc 12% 75 100
M 25 61 Echo Oc 12%p140 16$

375 65 2 #5 U

Ap 13% ni 312 26
Ap 13%P 5 M 32
Ap 15 p 5 M 150
Ap 17%p 100 125
Jy 12% 437 462
Jy 12%P 5 M
Jy 15 p 35 60 5
Jy 17% 45 65 »
Jy I7%p 125 150 10
Oc 15 250 275
Oc 17% 65 90
Oc 17%p 175 200
Mr 10 p 1 15
Mr 15 15 25 15 369
Mr 15 p 200 225 300 103
Mr 17% 1 8 5 650
Mr 17%p 410 435 450 1»
Jn 10 350 375 275 10
Jn 10 p 10 » » »
Jn 12%P M 55 60 19
Jn 1$ P 215 240 300 50
Jn 17% 5 IS 10 1156
Jn 17%p 415 440 175 245
Sp 10 370 395 335 1
Sp 10 P 5 25
Sp 12% 170 195 ISO 10
Sp 12%P 55 M
Sp 15 65 N 50 3
Sp IS p 240 265

Cmnc 
Cmnc 
Cmnc 
Cmnc 
Cmnc 
Cmnc 
Cmnc 
Cmnc 
Cmnc 
Cmnc 
Cmnc 
Cmnc 
Cmnc 
Cmnc 
Cmnc 
Cmnc 
Cmnc
CP Ltd Fb 35 518% 518% 515%
CP Ltd Fb 35 p 5 5
CP Ltd Fb 40 513% 513% 59%
CP Ltd Fb 40 p 
CP Ltd Fb 47%0 1 
CP Ltd My 45 P IS 
CP Ltd My 47%p M 
CP Ltd My 50 P 70 
CP Ltd Mv 55 p 240 
CP Ltd Ag 45 p »
CP Ltd Ag 47% 58%
CP Ltd Ag 47%p 45 
CP Ltd Ag 55 p 265 
CRL Mr » 475
CRL Mr 22% 215 
CRL Mr 27% 35 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
Crslr U

10 20
70 85
40 40
55
95 ISO

275 55%
55 1»
51% 490
70 140

300
55 450

300 260
45 50
58% 59%
10 10Mr 35 1

Mr 35 p 510% 510% $13% 
Jn » 55% 55% 460

22% 340 365 280Jn 
Jn 
Jn 
Jn 
Jn 
Jn 
Jn 
Jn 
Sp
Sp 2$ 285
$P 25 P300 
Fb 30 412

22%P 125 
25 P200 
27%p 375 
» 70
30 I 
32%

ISO
225 365 
400 475 

8$ 50
55% 55% 57% 
40 45 45

32%P $7% 58% $9% 
» 56 $6% 55%

Crslr U Fb 30 p 1 
Crslr U Fb 32%p 25 45
Crslr U Mv 30 P 50 70
Crslr U My 32%P 130 ISO 
Crslr U Ag 30 55% 56% 487
Crslr U Ag 30 P 110 130 
Crslr U Ag 32% 425 450 
Crslr U Ag 32%P 180 190 
CTr A f Mr 7% 300 325 275 
CTr A f Mr 7%p 1 20
CTr A f Mr 10 P 10 35
CTr A f Mr 12% 10
CTr A f Mr 12%P 200 225 
CTr A f Jn 7% 325 350 
CTr A f Jn 7%p 5 30
CTr A f Jn 10 p 30 50
CTr A f Sp 7% 350 375
CTr A f Sp 7%p IS 40
CTr A f Sp 10 P 40 65
Den B f Ap 12% 160 185 225
Den B f Ap 12%p 1 20 20
Den 8 f Ap 15 » 45 80
Den B f Ap IS p 105 130 100
Oen B f Ap 17% 1 25 20
Den 6 f Ap 17%p 355 380 325
Den B f Ap » 1 25 20
Den B f Ap » p 56 56%
Den B f Jy 12%p 10 35
Den B f Jy 15 65 80 100
Den B f Jy 17%p 385 405 400
Den B f Oc 12% 205 230
Den B f Oc 12%p 25 50
Den B f Oc 15 90 115
Den B f Oc IS p 150 175
Dfs A Mr 17% 57 57%
Dfs A Mr 17%p 10
Dfs A Mr » 462 487
Dfs A Mr » p 5 25
Dfs A Mr 22% 225 250 
Dfs A Mr 22%p 10 »
Dfs A Mr 25 75 90
Dfs A Mr 25 Pl15 140 
Dfs A Jn 22% 275 300 
Dfs A Jn 22%p 40 60
Dfs A Jn 25 135 155
Dfs A Jn 25 P140 165 
Dfs A Sp 22% 325 350 
Dfs A Sp 23%P 70 90
Dfs A Sp 25 185 212
Dfs A Sp 25 P16S 190 170 
Dom M Ap 7%P 15 30 45
Dorn M Ap 9 130 150
Dom M Ap 9 p 55 75
Dorn M Ap 10 p 95 110 105 
Oom M Ap 12%p 270 285 300 
Dom M Ap 15 10 » 15
Oom M Ap IS P 55% 55% 55% 
Dom M Jy 7% 275 29$ 290 
Dom M Jy 7%p 30 40 35
Dom M Jy 9 170 195
Dom M Jy 9 p 85 100 
Oom M Jy 10 p 1» 135 125 
Oom M Jy 12%p 275 295 350 
Oom M Jy 15 p 55% 55% 462 
Dom M Oc 9 205 225
Dom M Oc 9 p 105 125 
Dom M Oc 10 p 145 160 
Oom M Oc 12% 75 90
Dom M Oc 12%p 295 315

Gnsfor 
Gntfor 
Gnstor 
Gnsfor 
Gnstor 
Gnstor 
Gnstor 
Gnstor 
Gnstor 
Gnstor 
Gulf C 
Gulf C 
Gulf C 
Gulf C 
Gulf C 
Gulf C 
Gulf C 
Gulf C 
Gulf C 
Husky 
Husky 
Husky 
Husky 
Husky 
Husky 
Husky 
Husky 
Husky 
Husky 
Husky
I J

Ap » 
ApM p 
Ap 22% 
Ap 22%p 
Ap2S p 
Ap » p 
Jy 25 
Jy » I 
Oc 30 
Oc » ( 
Fb 12% 
Fb 12%P 
Fb 15 P 
Fb » p 

My 15 P 
Mv »
My 20 p 
Ag I7%p 
Ag 20 p 
Ap 7% 
Ap 7%p 
Ap IS 
Ap 15 p 
Jy 12%P 
Jy 15 
Jy 15 P 
Oc 10 
Oc 10 p 
Oc 12% 
Oc 12%p

«% 89% 86% 
15 2$

16% 56% 470 
» 75

5 N 35 
145 170 225 
450 4M 400 
160 Its 275 
225 260 
IM 2»
4M 425

15
337 362

15

362 317 
175 200 
362 387 
315 340 

10
15 15

435 460 410
185 210 190
10 25

435 460 
150 160

350

»

l-citv A 
l-CIty h 
l-CIty h 
l-Citv A 
l-CIfy N 
l-Citv J 
Klty Ji 
I-City J 
l-CItV Ji 
l-CItv J 
l-CIty J 
l-City S 
l-Citv S 
l-City S 
l-CIty S 
l-CItv 5 
l-CIty S 
Imsco i 
I msec / 
Imsco f 
Imsco fi 
Imsco * 
Imsco fi 
Imsco fi 
Imsco J 
Imsco J 
Imsco J 
Imsco J 
Imsco J 
Imsco J 
Imsco J 
Imsco 0 
Imsco 0 
Imsco 0 
Inco F 
inco FI 
Inco FI 
Inco FI 
Inco V 
Inco Ai 
Inco Ai 
Inco Ai 
lOil A F 
1011A FI 
toil A F 
1011 A FI 
toil A F 
toil A FI 
lOM A A/ 
toil A V 
toil A V 
iOil A V 
toil A V 
lOil A A 
toil A Ai 
lOil A A 
lOii A Ai 
lOil A Ai
K L

' 7% 3N 
I 7%p 
r 10 P 
r 12% 15 
r 12%p 100 
I 7% 390 

7%p
I 10 160

10 P 10 
I 12% 30

12%P110
• . 7% 395 

7%P
> 10 170

10 P »
) 12% $0
> 12%p120 
P 3S 514
> 3$ P 1 
J 40 p 10 
I 45 P 50 
P 47% 287 
$ 47%p 105 
» SO P212

40 . 59%
40 P 35 
45 56
45 p 95 
47% 425 
47%p 160 
50 P237 

: 47% 55% 
: 50 400

SO p27S 
I 10 58

10 P 
12%P 
15 P

f 12%p 5 
12%p 10
15 P 35 
17%p 100 
32% 510% 
32%p 1 
35 57%
35 p 1 
50
SO p 57% 

f 35 $8%
' 35 p 15 
' 42%P ISO 
'45 P 230 
' 50 P 57% 

40 55
40 P 90 
42% 350 
42%P 175 
50 P 57%

185 145 
35 75
55 35

135 
430 

15
195 160 

45
65 50

145 
514%

25 
35 
70 

312 
130 
237 
510 

60
56% 55%

120 
450 
IM 
262 
$5%

425 
300
58% 56%

5
5 5

10 5
20 »
25
60 10$ 25

125 160 175
510% $11%

10 35 60
58% 58% 30 
15 1 58
15 »
57% 55 
$9 510%
35 25

175 260
255 455
57%
55% 350 

115 185
385 240
200 280
57%

14

310
1393
200

81

L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr 
L Mnr
M N

r 22% $6 
r 22%P 5 
r 25 360
r 27%p 80 
r 30 P215 
r 32% 10 
r 32%P 425 
r 35 5
r 35 P 56% 
I 22% 56% 

22%P 30 
25 P 70 

I 27% 2M 
27%p155 
30 p280 
32%P4S0 

) 35 45
35 P $6% 

• 22% 57% 
< 23%P 45 
I 25 55%

25 P 100 
27%p 155

$6%3M 
» 25

3M 300 
105 160 
235 410 
30 65

450 55
20 60 
57% 56% 
56% 425 
50
95 IW 

300 IM 
IM 295 
305 250 
475

65 237 
57% 58
57%
65
55% 315 

125 2» 
30$

Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitef
Mitel
Mitel

Mr 5 MS 3M 325
Mr 5 P 5 M 70
Mr 7% too IM 110
Mr 7%p M 45 40
Mr 10 p 190 220 210
Jn S 320 350 315
Jn S P 10 25
Jn 7%p S$ 75 55
Jn 10 P 195 225 175
Sp 5 350 370 345
SP 5 P 30 45
SP 7% 190 200 225

TAUX D’INTERET
PRÊT Ffler

MSTITUTKMS DÉPOTAIBBE HYFOTHËCMC PPHOtBCl
30-Sé 1 an 3ane Sans lan Sans làSans

FM. du Québec S.50 10.00 10.75 11.25 11M 12.50 —
Trust Royal 8.25 10.00 10.75 11.25 11.00 12.50 12.50
TruatOénéral 8.38 10.00 11.00 11.25 11.00 12.50
CrédH Fonder 8.38 10.00 11.00 11.38 11.00 12.50 —

Morguard 9.00 10.25 11.00 11.25 11.25 12.50 —

Montréal Trust 8.25 10.00 10.75 11.37 11.00 11.50 —
FM. Prêt Rev. 8.75 10.00 10.75 11.25 11.00 12.50 —

Guardian 9.(X) 10.25 11.00 11.25 11.25 12.75 —
FMudalfaa 8.38 10.00 11.00 11.38 11.00 11.50 —
LaParmanant 8.25 10.00 10.75 11.25 11.00 12.50 13.25
Morgan Trust 8.25 10.00 10.75 11.13 11.25 12.50 —
Soc. Nat FM. 8.50 10.00 10.50 11.25 11.25 12.50 —

NaL VMto.-Gkay 8.00 9.75 10.50 11.00 10.75 12.25 13.00
First City 8.75 10.00 11.00 11.25 — — —

Guaranty Trust 8.50 10.00 10.75 11.25 11.00 12.50 —

B. Marcantlla 8.75 9.00 9.50 10.00 — —

B. Nationala 8.00 9.00 9.50 10.00 11.00 12.50 13.00
B. d’ipaigna 8.00 9.50 9.50 11.37 11.00 12.50 12.25
B. Royala 8.00 9.25 9.50 10.25 11.00 12.50 —

B. Commerça 8.00 9.25 9.50 10.25 11.00 12.50 12.50
B. de N.-Écoasa 8.00 9.00 9.50 10.00 11.00 12.50 14.75
B. ConUnantala 8.25 9.25 9.50 10.00 — — —

B. de Montréal 8.00 9.00 9.50 9.25 11.00 12.50 12.50
B. T.-Dominlon 8.00 9.00 9.50 10.00 11.00 12.50 —
T. FInandal 9.Ü0 10.00 10.75 11.50 ___ —

B. Corn. Haliana 8.75 9.50 10.25 10.50 11.00 12.50 —

B. Corn, du Cda 9.00 10.00 10.00 10.00 —

B. Cant du Cda 8.30 10.00 — — 11.25 11.50 —
Compilation LE DEVOIR, 18 janvier

Op.
Option
Mitel
Mitel
Mitel
AAoore
AAoore
AAoore
AAo(ve
AAoore
AAoore
AAoore
AAoore
AAoore
AAoore
AAoore
AAoore
AAoore
AAoore
AAoore
AAoore
AAoore
AAoore
Net Bk
Nat Bk
Not Bk

Moil Pris Offre Ottn. T
$P 7%» 75 IM 1
Sp 10 M IM 
Sp to p200 235 
Fb SO 112% 113% 5 
Fb so p 1$ 1
Fb 55 P 1 15
Fb 60 P I 40 I
Fb 63 10 75
Fb 65 PISO 
My 50 513
My SO P
My 55 p 10 
My 60 p 70 
Mv 65 ISO 
My 65 P 270 
Ag $5 
Ag 55 
Ag 60 
Ag 60 
Ag 65 
Ag 65 P 290 390 
Fb 10 55% 55%

dr Option Moil Prii Offre Dtm. Tram, ci'
13 Rong Ap 10 p 390 415 395 2
40 Rong Ap 12% 3 4 10 167

Rong Ap 12%p 56% 56%
45 Rong Jy S ISO 165 140 2609

3 Rang Jv 6 p 45 70
140 Rang Jv 7%P1S5 175 IM 192

1 Rong Jy 10 P 390 415 335 S

514
25

59% 2
Rong Oc P 25 45

35 45 13 Rong Oc P 60 M
IM 3M 59 Ror>g Oc 7 55 70
200 135 20 Rong Oc P 165 190
370 Roy Bk Ap 25 55% t5<

51% 19% 57% 
P » M 

55% 56% 400 
PllO 210 

200 300 ISO

5 
10 
10 
20

W 50 
65 75
25 35
56% $7% 
59% $10

Fb 10 P 
Fb 13%P 

Not Bk My 10 P 
Not Bk My 12%P 
Not Bk My IS P 
Not Bk Ag IS P 
Nor Tel Ap 40 P 
Nor Tel Ap 55 p 
Nor Tel Jy 40 
Nor Tel Jy 42%p 75 100 
Nor Tel Jy 47%p 2» 240 
Nor Tel Oc 42% 58% $9% 
Nor Tel Oc 45 P 185 205 
Noron Fb 15 p 1 10

Fb 17%p 1 »
Fb 22%P 207 312 
Mv 22%P 300 325 
Ag t7%p 65 75
Ag 20 p ISO 175 
Ag 22%P 313 337 
Fb 13% 135 
Fb 12%p 1$
Fb 15 10
Fb IS Plis 
Fb 17%
Fb 17%p 363 
My 13% 195 

Numoc My 13%p SO 
Numoc My 15 P 140 
Numoc Mv 17% 10 
Numoc Mv 17%p 375 
Numoc Ag 12%p 65 

Ag 15 125
Ag 15 P 175 
Ag 17% 40
Ag 17%p 387 

Nvo A f Fb 5 205
Nvo A f Fb 5 P 
Nvo A f Fb 7%p 35 
Nvo A f Fb 10 
Nvo A f Fb 10 p 360 
Nvo A f My 5 215
Nva A f Mv 5 p 
Nva A f Mv 7%p 35 
Nvo A f My 10 
Nvo A t My 10 P 260 
Nvo A r Ag 5 215
Nva A f Ag 5 p 
Nvo A f Ag 7% M 
Nva A f Ag 7%p 3$

512% »1 
17% 45

265 173
55% 84

Noron
Noron
Noron
Noron
Noron
Noron
Numoc
Numoc
Numoc
Numoc
Numoc
Numoc
Numoc

Numoc
Numoc
Numoc
Numoc

O P
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Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Plocer 
Placer 
Plocer 
Placer 
Plocer 
Plocer 
Placer 
Placer 
Plocer 
Plocer 
Plocer 
Plocer 
Plocer 
Plocer 
Plocer 
Plocer 
Plocer 
Plocer 
Powr f 
Powr f 
Powr t 
Powr f 
Powr f 
Powr f 
Powr I 
Powr f 
Powr f 
Powr f 
Powr t 
Powr f 
Powr f 
Powr f 
Powr f 
Powr f 
Powr f 
Powr f 
Powr f 
Pgwr f 
Powr f 
Powr f 
Powr f 
Powr f 
Powr f 
Powr f 
Powr f 
Powr f 
Powr f 
Powr f

Mr 70 516% 516%
Mr 78 p 5
Mr 72% 513% 514% 
Mr 73%p 5
Mr 75 511% $11%
Mr 75 p 10
Mr 77% 58% 59 
Mr 77%p IS
Mr 80 p 1 20
Mr 82%p 15 35
Jn 77% 58% $9%
Jn 77%p 10 35
Jn I7%p 250 
Sp 85 325
Sp 85 p200 
Sp 87% 200 
Sp 87%p300 
Mr 87%

Shtil C Fb 20 p 15 25
Shtil C Fb 22%p 65 90
Shtil C Fb 25 10
Shtil C Fb 25 p 305 335
Shell C Fb 27% 3
Shell C Fb 27%p 55% 56
Shtil C Mv 20 245 265
Shell c Mv 20 P 35 45
Shell c Mv 22%P 145 165
Shell c Mv 2$ P 335 355
Shtil c Mv 27% 15 25

135 2 Shell c My 27%p 55% 56
Shell c Ag 20 310 3Z5
Shell c Ag 20 P 60 75
Shell c Ag 22% 195 210

230 67 Shell c Ag 22%p 170 190
Shell c Ag 25 p 350 375
Spor t Ap 22% 275 290

121 Spor f Ap 22%p 25 40
212 Spor f Ap 25 120 135
237 90 Spor f Al 25 P 110 135

Spor f Al 27% 40 50
50 Spor 1 Ap 27%p 325 350

2M Spor f Jv 22% 350 365
Spor f Jy 22%P 45 60

225 Spor t Jy 25 p 135 ISO
Spor f Jy 27% 90 105
Spor f Jv 27%p 350 375

55 10 Spor f Oc 22% 410 430
Spor 1 Oc 22%P 70 85
Spor 1 Oc 25 260 2M
Spor f Oc 25 P 150 170

275 262 
350
225 212 
225 225 
325 312

250

135

Q R

Mr 87%p 
Mr 90 
Mr 90 P 
Mr 92%
Mr 92%p 
Mr 95 
Mr 95 P 
Mr 97%
Mr 97%p 
MrlOO 
MrlOO p 
Jn 92%
Jn 92%p 
Jn 95 
Jn 95 p 
Jn 97%
Jn 97%p 
Jn too 
Jn 100 P 
Sp 97%
Sp 97%p 
Sp 100 
Sp too P
Mr 75 515% 515%
Mr 75 P S
Mr 77% $12% 513%
Mr 77%p 10
Mr 80 510% 510%
Mr 80 p IS
Mr 82% 57% 58% 58 
Mr 82%P 1 »
Mr 85 55% 51% 55%
Mr 85 p IS W
Mr 87% 325 350 
Mr 87%p SO 75
Mr 90 p 110 135
Mr 92% 60 85
Jn 82% 57% 18%
Jn 82%P SO 65 
Jn 85 55% 56
Jn 15 P 75 too 
Jn 87% 387 412 
Jn 87%p 135 160 140 
Jn 90 237 262 237
Jn 90 p185 
Jn 92% 135 
Jn 93%p300 
Sp 87% 425 
Sp 87%p170 
Sp 90 »7
Sp 90 p237 
Sp 92% 175 
Mr 17% 56%
Mr 17%p 5 
Mr » 450
Mr M p 25 
Mr 25 pITO 
Mr 27% 5
Mr 27%p 330 
Jn » 485
Jn » p W 
Jn 22%P 75 
Jn 27% 60 
Jn 27%p360 
Sp M 55 
Sp 20 p 45 
Sp 22% 340 
Sp 22%P105 
Sp 25 200
Sp 25 P200 
Fb 17% 19%
Fb 17%p
Fb 20 57% 17%
Fb » P S 
Fb 22% 417 55%
Fb 22%P 10
Fb 25 300 325
Fb 25 P IS
Fb 27% 85 110 
Fb 27%p 45 70
Fb W 5 25
Fb W P 237 262 
Mv 30 57% 57%
My 20 p 20
Mv 22% 55 55%
Mv 22%P 1 25
Mv 25 375 400 4
My 25 P IS 40 
My 27% ISO 175 
My 27%p 75 100 I 
My W SO 75 
Mv W p 2» 275 
Ae 22% 55% 55%
AO 22%p to 35 
Ag 2$ 425 458
Ag 25 p 35 60
Ag 27% 225 250 
Ag27%p110 135 
Ag W 90 115 
Ag W P 275 300

57 460
15 25

460 210
M 55

175 345
15 15

340 350
55% 290
45 15
55 175
M 50

385 48$
55%
70

370
130 185
225 85
2M
510%

10

Dtr.
Op.

S T

Cation 
Trc PL 
TrC PL

Mole Prix 
My 17% 
Mv 17%p

Offre Om 
412 437

5 »

. Op
Oom. on 

. Tram, ck 
425 647

15 58
TrC PL Mv » 280 212 180 M6
TrC PL Mv » P » 65 64
TrC PL My 23% 60 fs 55 264
TrC PL My 23%P 11» 140 1» M
TrC PL Ag 17% 423 450 m 380
TrC PL Ag 17VXP $ 25 10 M
TrC PL Ag » 325 250 225 243
TrC PL Ag M P as 68 85 31
TrC PL Ag 22% 90 lis 85 352
TrC PL Ag 23%p 1» ISS 160 58

Roy Bk Ap 25 p 2 
Roy Bk Ap 27% 300 
Roy Bk Ap W p 90 
Roy Bk Ap 32%P 250 
Rov Bk Jy 27% 350 
Roy Bk Jy 30 p115 
Rov Bk Jy 33%P 275 
Roy Bk Oc 27% 375 
Rov Bk Oc 77%p 50 
Rov Bk Oc 30 215
Roy Bk Oc 30 p 135 
Roy Bk Oc 33%p 280 
Segrm Ap 35 
Segrm Ap 35 p

Ap 40 P 1 
Ap 45 57
Ap 45 P W 
Ap 47% 490 
Ap 55 p445 
Jy 45 
Jy 47%

Segrm 
Segrm 
Seprm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Shell C

I 40
335 295 
105 too 
285 190 
375 335 
1» 125 
380 
410 
75 

250 
160 
315

516% 516% 516 
10
20 IS 
57% 56% 
SO 45 
55% 55%

465 460 
58% 58% 58% 
16% 16% 55%

W X

Jy SO 460 480
Jy 50 P 200 2» 2W
Jy 55 P 465 485
Oc 47% 57% 58%
Fb 17% 425 460 485

Shell C Fb 17%p 1 » 5
Shell C Fb 20 190

Stico A Fb 17% 475 
Stico A Fb 17%p , 
StIco A Fb 20 P 
Stico A Fb 22%P 35 
Stico A Fb 25 
Stico A Fb 25 P 240

55% 400 
20
25 60
60 225 
10 10 

275 185
Stico A My 17% 55% 55% 445 
Stico A My 17%p 25 55
Stico A My 20 p 10 35 40
Stico A My 23%p 75 100 237
Stico A My 25 10 W 25
Stico A Mv 25 P 250 285 55V;
Stico A Ag 17%p 1 25 W
Stico A Ag 22%P 90 115 150
T-0 Bk Mr 12% 56 $6% 475
T-D Bk Mr 12%p 5
T-0 Bk Mr 15 350 385 335
T D Bk Mr IS P 10 10
T-D Bk Mr 1?%p 1 70 W
T-D Bk Mr 20 P 140 165 210
T D Bk Jn 15 360 390 385
T O Bk Jn IS p 10 W 40
T-D Bk Jn 17%p 25 50 55
T-D Bk Sp 17% 200 225 180
T-D Bk Sp 17%p 60 85 70
T-D Bk Sp 20 75 too 90
T-D Bk Sp 20 P160 185
Total P Ap 10 185 210
Total P Ap 10 P 10 35
Total P Ap 12% 40 50 SO
Total P Ap 12%p 85 110 105
Totol P Jy 10 210 235 2W
Totol P Jy 10 P 20 45
Totol P Jy 12% 65 80 60
Totol P Jy 12%p too 125 115
Totol P Oc 10 P 25 SO
Totol P Oc 13% 65 90
Totol P Oc 12%p110 135
TrAlt A Pb 17% 56% 56%
TrAlt A Fb 17%p 
TrAlt A Fb 20 
TrAlt A Fb 20 I 
TrAlt A Fb 22%
TrAlt A Fb 22%p 
TrAlt A Fb 25 
TrAlt A Fb 25 
TrAlt A My 20 
TrAlt A My 20 
TrAlt A My 221 
TrAlt A My 22%p 
TrAlt A My 25 
TrAlt A My 25 P 
TrAlt A Ag 22%
TrAlt A Ag 23%p 
TrAlt A Ag 25 
TrAlt A Ag 25 p 
TrC PL Fb 12%
TrC PL Fb 12%P 
TrC PL Fb 15 
TrC PL Fb 15 p 
TrC PL Fb 17%p 
TrC PL Fb 20 
TrC PL Fb 20 P 
TrC PL Fb 22%
TrC PL Fb 22%p 
TrC PL My 15 
TrC PL My IS p

400 435 175
> 15 25

160 185 2M 1215
> 1 20 5 143

5 25 50 160
»10& 125 110

410 445
1 1 70

175 700 260 45
• 5 25 25 10

25 50 60 175
>125 ISO

190 215 185 122
i 15 40 60 10

40 65 70 600
' ISO 175 75 1

58% 59% 55
10

56% $6% 56% 455
10
10 1 225

165 190 150 190
5 M 10 80
5 25 35 »

90 115
56% 56% 56% 43

10

Wcomt Mr 13% 250 285 250 40
wcoost Mr I3%P 1 IS
Wcoost Mr 15 » 40 » 468
Wcomt Mr 1$ p 1 75 » a
Wcomt Mr 17% to
Wcooit Mr 17%p223 270
Wcomt Jn 12% 2» 295 250 40
Wcooet Jn 13%p 1 a
Wcomt jn 15 60 a 65 1616
Wcoost Jn 15 p » 45 60 a
Wcoost Jn 17% 2 IS 5 8
Wcomt Jn 17%p235 2N
Wcomt Sp 13% 260 305 3» a
Wcoost Sp 13%p 3 75
Wcoost Sp IS 65 m
Wcomt Sp IS p 35 70
Wcomt Sp 17% 5 a
Wcomt Sp 17%p245 290
Wlkr R Mr » p 15 a
Wlkr R Mr 22%P 1 15 435
Wlkr R Mr 2$ p » SO 747
Wlkr R Mr 27%p 16$ ia 3»
Wlkr R Jn 22% 375 400 315
Wlkr R Jn 22%p 10 a 313
Wlkr R Jn 25 175 3W 140 421
Wlkr R Jn 25 P 70 95 95 ai
Wlkr R Jn 37% 50 65 40 151
Wlkr R Jn 27%p200 225
Wlkr R Sp 23% 387 412 19
Wlkr R Sp 25 p10$ ia a
XCB FbllO $12% 513%
XCB FbllO p a 5
XCB FbllS $7% » 3
XCB FbllS p 25 110
XCB Fb 1» 337 363 3
XCB MrllS 58% 58% 3
XCB MrllS p IS 35 1»
XCB Mrl» 425 450
XCB Mrl» plis 160 IN
XCB Ap 1» 55% 15%
XCB API» p160 200
XCB Ap 125 185 212
XCB AP125 P387 437
XXM FbllS p 10 75 a
XXM MrllS 59% 510%
XXM MrllS p 25 SO 10
XXM AplM 56% 56%
XXM Ap 125 312 337

OPTIONS
SUR L’OR

(Prix en devises américaines)
Im.tn

$e'«t Vd. town How» ki Hrm.
feb 300 6 231 14.00 13.50 13.»
Feb 300p 19 430 3.50 3.» 3.50
MOV 300 1 574 ».00 ».00 ».M
Movaooi 14 722 1.50 I.N 8.»Aug 300 3 161 a.50 a.so ».»Aug 300p 30 lOU 12.00 11.00 12.»
Aug 320 11 333 1S.M 17.M 17.»
Aug 320p 1 850 19.» 19.M 19.»
Fb 325 4 603 3.a 3.» 7»
Feb 3251 4 670 17.00 17.n 17.»
AAoi 325 11 670 9.00 7.» 8.»
Moi 325P 10 910 18.» 11.50 18.50Aug 340 225 203 10.00 9.» 9.»
Mol 350 1 705 3.00 3.» 3.»
Aug 360 17 600 5.» 5.50 5.50Moi 375 a 896 1.50 1 50 110
Aug 380 5 152 3.00 3.00 3.»
Totol volume: 394

Non transigéas

$cri»i encMn Offre Dm».
feb 280 7 a.oo a.m
Feb280p 358 1.» 2.»
MOV 280 a 35.00 a.»
May280p 290 3.S0 4.50
Aug 280 25 43.00 46.»
Aug280p 271 6.a 7.a
Aug 340p 11 32.00 35.»
Peb350 1355 .60 110
Feb350p 24 41.00 45.»
stoiasop 27 41.00 45.»
Aug360p 0 51 .m 56.»
Feb 375 1850 0.00 .50=eb375p 9 66.n 71.»
Mol 37SP 1 66.00 71.»
Aug 380p 0 71,00 76.»
=eb400 2567 0.00 .a
Feb400p 0 91.00 96.»
Totol open Interest: 16547

LE DOLLAR
CANADIEN

MONTREAL (PC)-U 
dollar américain a clôturé, 
hier, en hausse de 11-100 et 
valait $1.3225 contre la de­
vise canadienne. La livre 
sterling a perdu 2-5 à 
$1.4865.

A New York, le dollar ca­
nadien a cédé 7-100 à $0.7561 
et la livre a abandonné 2-5 à 
$1.1240.

DEVISES
Voici les taux des devises étrangères tels que four­

nis hier matin par la Banque Nationale. Les cotes sont 
en monnaie canadienne.

Rong
Rong

Ap
Ap

$ P 5
6 P 25

a
SO

a 413

Rong Ap 7%P 1» 165 155 366
Rong Ao 10 5 8 7 2459

Afrique du Sud
Afrique franco
Allemagne-Ouest
Antilles Angl.
Australie
Autriche
Bahamas
Belgique
Danemark
Espagne
États-Unis
Finlande
France
Grèce
Hollande
Hong Kong
Inde
Israël
Italie
Jamaïque
Japon
Liban
Mexique
Norvège
Nouv.-Zélande
Portugal
Royaume-Uni
Suède
Suisse
Venezuela

Rand
Franc CFA
Mark
Dollar
Dollar
Schilling
Dollar
Franc
Couronne
Peseta
Dollar
Mark
Franc
Drachme
Florin
Dollar
Roupie
Sheqels
Lire
Dollar
Yen
Livre
Peso
Couronne
Dollar
Escudo
Sterling
Couronne
Franc
Bolivar

0.5730
0.002722
0.4170
0.4905
1.0792
0.05936
1.3251
0.02095
0.1168
0.007546
1.3216
0.1991
0.1361
0.01025
0.3689
0.1696
0.1048
0.001989
0.000676
0.3110
0.005208
0.1375
0.00S927
0.1439
0.6236
0.007730
1.4872
0.1451
0.4958
0.1029

■WtWMWi
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LB I»VOIR BCONOMiaiIE

VANCOOVEB
Indice global en hausse

VANCOUVER (PC) — Les cours ont évolué sur un 
ton irrégulier, hier i la Bourse de Vancouver et 
M23,2S7 actions ont changé de main.

On comptait 165 titres en hausse, 168 en baisse et 403 
stables.

L’indice global du marché a fim la séance é 846.90, 
une hausse de 1.02 point.

Cours fournis par la PRESSE CANADIENNE

DIvnM

Oorn 
Dvnifti 
OiMl rM 
Ouncon 
Owngnn 
Dunoii O 
Oustv M

E F

INDia GENERAL

S4a

Sifl

VOLUME (Ml milliens)

E t t «n 
Eost «vst 
Estr lift 
EvRmt 
El cmin 
El dorde 
EMrdo 
EiRCtro 
Elit* m
EnsTfli
Enex
EnfiRM
EptC rcs
Eouine
Ericsn
Essex
Eureho
Euro pet
Eurocn
Eurmift
Evrest
Extotal
Folcon
Fret cdn
Frst w$t
Flecfc
Fletsta
Flin flon
Flow res
Force
Frt knox
Frty ni>e
Fredon
Fredm
Ftm inc
Futurtv
Futurtfc
Futrt w b

G H
Golc w d 
GotipqS 
Goltant 
Gomin 
Gotor rs 
Gozelle 
Geddes 
Gen svst 
Genex 
Geotec 
Gint bOY 
Gnt pipr 
Gnt Reel 
GIdtr rs 
Gif tech 
Glitr gid 
Globol 
Glow res 
GId seek 
GId star 
Gold pon 
Goldbit 
GIdn ber

«MO
28n
4888
7888

13M
188

1881
4588
988

3418

NM
55
45
18
31

388
34
17

158
11$

la
SS
42
18
34 

2M
35 
17 

158 
112

hmt
55
45
18
34 

208
35 
17

ISO
11$

Ch
44
4l
—1

—18
—5

5888 22 21 31
1388 73 73 73
1588 27 27 27
4888 22 22 23 —1

45884 35 34 43
99458 lis 93 181 —U
4888 9 9 9
9188 5$ 50 55 48
5580 37 17 37 42

39808 72 71 71
1458 220 282 2B3
2888 70 78 78 —1

588 SS SS 55
7888 28 21 28 4l
2900 44$ 445 44$ 4 15

17888 19 19 19 44
1988 78 7B 78 42
588 ISS ISS ISS

4088 35 33 35 42
4208 118 188 180 -18

12860 90 18 88 —4
1808 88 18 88 45
2008 4 4 4
2000 4$ 45 4$
5000 10$ 184 184
8000 30 29 29 —1
3000 31 31 31 —1
9560 34 34 34 —4

700 27 27 27
19080 90 88 II 43
14880 34 32 32 —3
4500 10 18 10
2000 3 3 3
éoeo 14 13 13 —1
1060 10 10 10
1080 25 25 25 —1

18900 45 43 43
12000 2 1 1 —1

f7 IflO 
90 90

2500 3 3 3
«00 IS 15 15

500 40 40 40
500 11 11 10

1000 24 24 24
1000 21 21 21
1500 100 
4000 95

22500 14 13
3500 33 33
4900 214 215 
2500 II «

100 325 325 
4000 12 12

25 21
19 18
10 9
40 40

10000 10 10
9500 M 15

500 32 32
1400 45 45
2000 40 40

13000
2000

13500

GIdn cod 211700 220 
GIdn en 4500 25

AB
Abu oil
ACOCIO
Accgpb
Achots
Aebron
Acorn
Adoms

34500 S3 
1500 I 

12000 47 
304500 27 

19500 11 
4000 23 
5500 40

3000 5
138443 S3 
23500 35 

1000 30

Admirl 
Adnorn 
Aeroiift 
Alice Lk 
Ail Star 4000 
Aitor 0ld 10000 
A mng w 423U 50
Amozn 25000 27
Amble 
Amer bd 
Am Pvd 
Amer tel 
Amhwk 
Amir 
Amstor 
Andorx 
Andron 
Anglo 
Anglo Bo 
Angus rs 
An orbr 
Apex 
Applied 
Aoorus 
Arbor 
Arch dev 
Argnto 
Argo dev 
Arcono 
Aries 
Arivoc 
Ark la tx 
Arnhm 
Asitka 
Atintc 
Auto Mr 
Avinch 
Avokm 
Avonce 
Avino 
Awsom 
Axiom 
Averok 
Bares 
BCres 
Bocker 
Boden 
Boho res 
Bonbrv 
Bonco rs 
Bnk BC 
Bonkit 
Bor 
Both N 
Battle 
Bdc ind 
Beou pre 
Beover 
Bedrck 
Beloir 
Bellevu 
Belmnt 
BImorl 
Berg 
Berl res 
Best res 
Big ben 
Bgs mnr 
Bltec dvi 
BIk Omd 
Block hi! 
Bloc mrl 
Bloc sw 
BIk thdr 
Boise cr 
Bonus pt 
Borcon 
Bouldr 
Bpi res 
Brodsu 
Bromo 
Brkwtr 
Brese 
Bricon 
Brigde 
Bntcol 
Brit poc 
Bro res 
Brower 
Br sibk o

2447 33 
13500 14 
5500 41

11500 40
2000 52

500 27
2000 35
z2S0 17
4500 55
1900 15

z30 20
500 29

1000 25
1000 IBS

zSO 8
10006 39
2000 S

500 12 
5000 14 

22000 25

500 18 
1000 20 

10500 54 
444 13
100 S8V 

2183 54 
11500 34 
5000 9
4500 185 
2000 32 
1000 40 

15000 7
1000 12

5000 70
9000 24
4500 34
3000 44
5000 75
1400 S4ft
4000 26

500 43
1000 42
2000 17

13000 34
7000 35
1000 48
2500 45
2900 20
1500 14
ZlOO 71

17400 95
1000 32

27000 23
5000 24
4000 90
3000 30
1300 ISO

550 S
8000 100

59000 10
20000 45

500 42
10000 38

500 49
3000 20

soo 15
2480 115

29500 19
4000 28

100 485
2000 70
400 50

3000 51
4000 15

500 19
1500 12

Z50 24
525 41

41 48 *
8 8

45 45 -
24 27
14 14 -
20 20
5$ 40 i

105 105 H
5 S

41 50 i
35 35 t
30 30
21 21
18 18
44 50 H
24 24
33 33
14 14 -
45 45 -

245 245
39 40
52 52
27 27 •
35 35 •
17 17
SS 55
85 85
20 20
29 29
25 25

185 185
8 8

39 39
S 5

12 12
14 14
23 24

200 239
175 175

11 18
20 20
51 52
13 13

1 Ift: 8ft
54 54
32 32

9 9
150 185
32 32
40 40

S 7
12 12

252 252
70 70
22 25
34 34
40 44
74 75

é 4ft 4ft
24 24
43 43
42 42
17 17
32 34
30 35
48 48
45 45
18 18
14 14
71 78
92 95
32 32
20 23
25 25
80 90
30 30

ISO 150
S S

91 98
9 10

41 41
42 42
3S 35
49 49
20 20
15 15

110 110
14 19
27 28

415 485
45 45
50 50
50 St
15 15
19 19
12 12
24 24
48 48

Br sIbk b 
Brx min 
Bullat on 
Bur Gid 
BurndI 
Butler

C D

«Mia 1 
z25 

4000 
9400 

500
Zl

10000

Iwl
38
12
32
12
30
57

la
31
11
30
12
30
55

fta.
31
12
32
12
30
57

Ol

♦ 1

♦ 2

C T Exp 2000 35 35 35
Cooro 1000 35 35 35
Calif slv 100 485 485 485
Collex 2500 225 225 225
Can om 2500 14 14 14
Canmx z300 48 48 48
Conlon z7 295 295 295
Canova 1500 135 135 135 -S
Cnreo 11500 44 41 41 -3
Cdn UC 7000 43 41 43 —1
Cape res 1000 14 13 13 -2
Copiino 45000 10 103 no ♦ 5
Cop cons 548 4 4 4
Coribe z590 14 14 14
Cari erk 4000 15 1$ 15
Cornes 4000 40 40 40
Crpnter 4000 14 14 14
Cosedo 1000 43 43 43
Cassia w 8000 20 14 14 -1
Casio Pt 24000 SO SO 50
Catear o 4000 IS 15 15
CouHid 3000 20 20 20
C Brneo 4500 30 30 30 *]
Cdn ferit 7000 30 28 30 *4
Can gold 1000 10 10 10
Cdn pwn 29500 72 70 70
Celbrty 3500 IS 15 15 -3
Celtic rs 3500 40 39 40
C crude 1200 14 14 14
Cholice 2000 85 85 85 -5
Chmpn 24000 10 8 8 -1
Chomp 500 12 12 12
Chanel 2500 21 21 21
Choritn 2000 8 8 8
Chofwd 1000 39 39 39 *2
Chckmt 71000 70 57 57 -13
Chemt w 19000 3 3 3 -5
Cheryl 500 35 35 35
Bk Corn 2500 831 31 31
Clovmr 11000 17 17 17
Cleor 2000 17 17 17
Cst rang 3000 115 115 115
Cold Lk 2000 23 23 23
Colfox 9000 40 40 40
Colony 4900 149 145 149
Colossi 1500 81 80 81 4^1
Cmwl 4500 10 10 10
Corn PU 1500 100 90 90 -1(
Comput 5500 20 20 20
Condko SOO 15 1$ 15
C ondex z12S 8 8 8
C oscot 450 18 18 18
C borier 900 85 as 85
C Bound 3000 17 IS IS
Cons col 1000 33 33 33 -2
C Clnoio 1000 235 235 235
C FIvo SI 8300 100 95 98
Cons poy 2000 55 55 55 -5
C Reoctr 4500 14 14 14
Cons slv z100 57 57 57
Consort 4000 18 18 IB
Contet 22800 77 75 77 4^2
Con Sv 9200 93 90 93
Cop Lok 5400 49 45 45 -1
Corolla 1000 19 19 19 ♦ 2
Corin 8000 39 39 39 4-9
Corin w 152500 2 2 2
Cornod 5000 41 40 41
Corprto 500 4 4 4
Corrif 4000 11 11 11
Corvet 7000 8 7 7
Cosmos 2500 23 22 22
Cous crk 2500 47 47 47
Cove 1500 32 32 32
Crock 1500 35 32 32 -3
Cruiser 13500 40 37 38 —é
Crystal 500 70 70 70 4-5
Cumbr 2000 25 25 25 4-5
Currie 500 SO SO 50
Cusoc 700 100 100 100 + 5
D k pit 1500 20 20 20

1 Dor vQl 1400 110 100 too -1
1 Dolls e h 7000 149 149 149 4-4
, Dasher 5000 20 20 20
1 Dowsn 800 110 110 no ♦ 5

De boco 3500 35 32 35
1 D south 15000 31 30 31 + 1
1 Deep w b 10000 4 4 4
j Deex res 8424 14 14 14

Devon 1500 11 11 11
Oiotec 500 30 30 30

1 Dolmot 3400 45 45 45

FONDS MUTUELS
Institute 
Members 

Aetno-MMond 
MMF • 75 10.00
Fix Inc 10 00 
Dtv 10 00
Res Con 9 42 

AOP Oreep 
Amer Grwtti 17 37 
Cdn GosEnr 4 35 
Cdn SecGrth 4.23 
Cdn Trustd 4.37 
Corp Invest 10.24 
Corp InvStk 5.57 
Grwtt) Eotv 4 42 
HiTech 1.73 
Jopon 1.37
nMMF 9J8 10.00 
Opt Eoty 4.20 
Special 9 90 
Pfd Incme 995 

Assec lev S.49 
Betten Trembknr 
Cdn Cumul 12.55 
Incme Fnd 1012 
Internotl 15.23 
Mon Fnd 9 94 1.00 
PId Res 1183 
Tourus SOI 

Colvlp Betteck Or 
Acrotund 1.17 
Bonnr Fnd 5.30 
xdCIF 7.54
CIF InemFd 814 

Centre! Oreep 
vCompound 12.09 
yCNvidend 12J4 
vFund 4000 5.42
ylntl Grwth 7.71 

! yNot ResGrt 4.94 
. vMor Enr 4.43 
I yRevnu Grth 3.40 
• yUnIvest 5.82 
; eSA MOMT Or.
! GoWfund 3.49 
« GoWtrust 4.34 

Ceiled Oreep 
DoiPh Eety 7.27 
yDol Mtge 

CendHi Orp 
ySecurity 
Volue

Dynemk Orp 
« vnOy AmCdn 1.73 

ynOy AmUS 4.57 
ynDy Cdn F 15.44 

• ynOy GrGI 3.44 
vnOyn incm 5.55 
ynProipec .74 

Betae B«v Orp 
Comnwith IJ9 
Dividend 4J0 
Growth 11.89 

....r Income 3.B3

5.21

11.33
11.30

Internotl 12 54 
vMtgt 10 29 
Viking 12 03 
iP Men 10.10 1.00 
Geereety Trust 0 
ynlnv Eqty 17 70 
yninv Incme 3 9$ 
ynMtge 1040 

Qeerdlen Orp 
Conodn $.41 
Enterprise 1.37 
Grwth Fnd 21 43 
Nor Amer 441 
STMiv 9.44 10.04 
Wor Eqtv 5 90 

investers Orp 
yBond 404 
yDIvIdend 1.41 
vGrowth 7JS 
yindtx Stk 4 44 
ylnttrnotl 1210 
vJopon 20 00
yMtgt 4.91
yMutUQl 714 
yProv Stk 9 45 
yReol Prop 4.99 
vRetiremt 15.83

ynJH Fund 542 
ynJH Amor 5M 

McLeod Yoeng W 
nCon Bn 9.35 110 
yGovt 9 32 110

mMKW Left itJf 
Mentriit Trust Or 
ynEqmtv 2311 
yninceme 7 39
vnlntemotl 1384 
ynMtge 1014 

Mutuel Group 
nMMF 1.49 100 
Olv 25 10.13
Oiv 40 10.17
Olv SS 10.24 
Enuifnd 10.25 

Ont Teecbers Or. 
ynAgeress 32.31 
ynOiversif 32.71 
ynFIxV 1044 10.00 
ynMtge 25J2 

Prtnctpel Orp 
yBend 2.74 
yCoilectlv 1544 
yEety US 4.01 
yGrowth 444 
yVenture 1.39 
yWer US 4.40 

Prudentiel Orp 
Groiyth 1.19 
Income 5.03 

Ptnm HttScl 9.12 
ynReei Ortli 10.11 
Rerfund Orp 
nRoyfnd 1313

4 71yRoyfnd 
Sogit Group 
yCom Grth 4 72 i 
ylntl Enr 2 81 
ylntl Incme 4 54 
vTrons A 5 71 
yTrons B 77 55 
yTrons C 12 20 

VSMk DevF 5 27 
Slerlinf Oreep 
Eoultv 5 76 
vMtge 4 97

Templeton Grp 
Temp Grth 13 24 
Temp Cdn 4 34 

Trimnrt Ore 
Trimork 9 20 
Trimork Cdn 8 13 

Univertol Orp 
Americn 4 84 
Eduitv 7 07
Income 4 38 
Japon 4 04
Resource 5 S3

Men Aftmbtrs
ynAltamiro 4.31 *

Bepebren Orp 
yHypotheq 10 23,

yINC 4 751
yObllgotns 9 30'

ynCon Antes 8.44 
vCpp Orth 314 
nCdpstene 5.14

Ce-Op Trest Or 
ynCT MutI 14.81 
ynGrwth 9 54
ynincme 8.02

Deslerdins Or 
vActlons 14 00
yHypotheq 4 34
vinternotl 14 45
yObllgotns 4 43

Disen^ Kree Or 
DK Trust 11.72
OK Inti 14 07
Herltoge 3 33
yOomenfy 10.44

nPirtt CdnM 11.M 
ttarvord 1344
Ipdestripi Or.
CS Mft 9.49 11.11 
ind Amer 5.55
tnd DIv 8 04
Indust Eq 13 47
Ind Grwth 9 70
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MONTREAL (PC) -| 
Void les pnx payés au Mar- I 
ché central métropolitain i 
tels que fournis par le mi- ! 
nistère de l’Agriculture du 
Québec.

Fruits
Pommes McIntosh, Spar­

tan et Empire ' 12x3 pintes 
ou 9x4 pintes, au détaillant, 
$12 50, au grossiste, $8.94; 
8x5 Ib, au détaillant, $13.00, 
au grossiste, $11.38; Cell 
pack, grosseur 120, au dé­
taillant, $16.00, au grossiste, 
$14.00; Cell pack, grosseur 
140, au détaillant, $14.00, au 
grossiste $12.25; 4x4 pintes, 
au détaillant, $3.00, au gros­
siste, $7.88; minot en vrac, 
au détaillant, $9.50, au gros­
siste, $8.31.

Pommes Lobo et Cor­
tland : 12x3 Ib ou 9x4 Ib, au 
détaillant $11.50, au gros­
siste $10.06, 8x5 Ib, au dé­
taillant $12.00, au grossiste, 
$10.50; Cell pack, grosseur 
120, au détaillant $15.00, au 
grossiste $13.13; Cell pack, 
grosseur 140, au détaillant 
$13.00, au grossiste $11.38; 
4x4, au détaillant $8.00 au 
grossiste $7.00; minot (en 
vrac) au détaillant, $8.50, au 
grossiste, $7.44.

Régions à plus de 290 km 
de Montréal: ajoutez$0.50.

Une allocation de trans­
port de $0.35 est allouée aux 
détaillants qui vont cher­
cher les pommes chez le 
producteur ou l’emballeur.

Ces pnx sont fournis par 
le Plan conjomt des produc­
teurs de pommes du Qué­
bec.

Légumes
Betteraves: moyennes, 

$2 50 à $3.00 le sac de 251b; 
$3.50 le sac de 12 sachets de 
2 Ib.

Carottes: $2.00à$2.50le 
sac de 25 Ib; $5.00 à $5.50 le 
sac de 24 sachets de 2 Ib ou 
10 sachets de 5 Ib; grosses, 
$4.50 à $5.00 la caisse de 50 
Ib.

Choux de Savoie: $5.50 à 
$6.00 la caisse de 12 unités.

Choux rouges: $5.50 à 
$6.00 la caisse de 12 unités.

Choux verts: $5.50 à $6.00 
la caisse de 40 Ib; moyens, 
$4.00 à $4.50 le sac de 501b; 
gros, $4.00 à $4.50 le sac de 
50 Ib.

Echalotes françaises: 
$7.00 à $7.50 la boite de 10 
Ib; $6.00 à $6.50 la caisse de 
12 sachets de 250 gr.

Laitue Boston de serre, 
$6.50 à $7.00 la caisse de 12 
ou 16 umtés.

CËRlALÊS
WINNIPEG (PC)-Les 

cours étaient généralement 
à la hausse, hier, au marché 
aux grains de Winnipeg. 
F^nviron 140,000 tonnes de 
denrées agricoles ont fait 
l’objet d’échanges.

Le colza monte de $1.20- 
3 50 et clôture à $388.70 en 
janvier.

Le Un enregistre une 
perte de 40 cents et un gain 
de $1.10 avec mars à $355.70.

L’orge de Thunder Bay 
gagne 20 à 40 cents et ferme 
à $136.30 en mars. L’orge 
d’Alberta finit stationnaire, 
février à $149.00

L'avoine marque un gain 
de 10 à 40 cents et termine à 
$129.70 en mars.

Le blé fourrager descend 
de 40 cents et monte de 20 
cents, mars à $165.20.

Le seigle recule de 20 
cents et progresse de 40 
cents, mars à $140.30.

OPTIONS
TRANS-CANAOA
TRANSI6EES
Suite de la page 14

Navets blancs; $5.50 à 
$6.00 le sac de 25 Ib.

Oignons jaunes: gros, 
$5.50 à $6.00 le sac de 50 Ib; 
moyens, $4.50 à $5.00 le sac 
de 50 Ib; moyens, $2.50 à 
$2.75 le sac de 25 Ib; oignons 
jaunes moyens, le sac de 10 
Ib, $1.25 à $1.50; oignons jau­
nes moyens, sac de 24 sa­
chets de 2 Ib ou 10 sachets 
de 5 Ib, $5.50 à $6.00; oignons 
jaunes petits, $0.75 à $0.85 le 
sac de 10 Ib.

Oignons rouges, $8.00 à 
$9.00 le sac de 50 Ib; $7.50 
pour 12 sachets de 2 Ib. Pa­
nais : en 12 sachets de 2 Ib, 
$7.00; le sac de 201b, $6.00.

Poireaux ; $4.00 à $5.00 la 
botte de 12 umtés.

Pommes de terre : 10 sa­
chets de 5 Ib, $6.00; la caisse 
de 50 Ib, (lavées) $5.00 à 
$5.50; le sac de 501b; $2.75 à 
$3.00; le sac de de 20 Ib (la- 
véesl $1.45 ; le sac de 10 Ibs 
(lavMs) $0.85; la grosse, le 
sac de 50 Ib. $3.75 à $4.00; 
rouges, le sac de 50 Ib, $3.00 
à $3.25; la caisse de 50 Ib 
(lavées) $5.50 à $6.50; pom­
mes de terre rouges, 10 sa­
chets de 5 Ib, $6.25. Arriva­
ges: 110,000 Ib.

Rutabaga : moyens $4.50 
à $5.00 le sac de 50 Ib; gros, 
$2.50 à $3.00 lesac de 501b; 
moyens, sac de 25 Ib, $2.25 à 
$2.50.

DENRËES
MONTREAL (PC) - 

Cours des denrées transmis 
par le ministère fédéral de 
l’Agriculture:

Beurre: Commission ca­
nadienne de l’industrie lai­
tière, prix d’achat. No 92, 
$4.76 le kg; No 93, $4.78 le 
kg; pnx moyen du grossiste 
au détaillant: $5.15 le kg.

Fromage cheddar au 
kilo: blanc, $4.869; coloré: 
$4.876.

Produits concentrés: lait 
en poudre écrémé: No 1, 
sac de 25 kg, $2.851 le kg; 
lait écrémé destiné à l’ali- 
mentation: $1.103; petit lait 
en poudre comestible, 
$0.474 le kg, petit lait des­
tiné à l’alimentation, $0.352 
le kg; lait de beurre, $1.947 
le kilo.

Oeufs: prix moyens des 
grossistes aux détaillants, 
boite d’une douzaine, A-ex- 
tra-gros, $1.30 8-10; A-gros, 
$1.29 6-10; A-moyens, $1.26 
4-10; A-petits, $0.89 MO

Prix de gros aux distri­
buteurs établis par la Fé­
dération des producteurs 
avicoles du Québec: A-ex- 
tra-gros, $1.27; A-gros, 
$1.26; A-moyens, $1.23; 
A-petits, $0.86; Apee-wee, 
$053

Pommes de terre, pnx de 
gros: Québec, nouvelles: 
$0 70à$0.75le 101b; $1.25à 
$1.30 le 20Ib; $3.00à $3.25 le 
501b; Canada No 1 lavées, 
$4.00 à $4.50 le 501b; Ile du 
Prince-Edouard: $0.85 à 
$0.90 le 101b, $1.75 à $1.80 le 
201b, $3 75 à $4.00 le 501b.

TABLEAU
DE BORD

VarialM
Mak MMNlt
prfci. M%

tawum.aNMtat
Gams moyens hebdomadaires ($)....... oct. 407.37 408.99 2.98
Revenu du travail (millions $)................. oct. 20,007.3 20,027.0 5.B1
Personnes occupées (en miliions)....... déc. 10.97 11.05 2.4
Chômeurs....................................................... déc. 1,316.000 1,355,000 -1.5
iNVorTAines

Grands magasins (nriillions $).................
A[>partenant aux

oct. 3,324.2 3,325.5 5.13

fabricants (millions $)................................. oct. 32,947.7 32,732.9 8.85
Nouvelles commandés (millions $)....... oct. 20,277.7 18,868.3 11.67
Commandes en carnet (millions $)...... oct. 22,232.6 22,043.8 9.59

MWX -
Prix à la consommation (1981 100). nov. 124.0 123.2 4.0
Indice des prix
des maisons neuves (1981 = 100)...... nov. 94.8 94.8 0.0
indice des prix des
matières brutes (1977 = 100)............... nov. 221.4 212.6 5.03
sans charbon, pétrole
Brut gaz naturel............................................ nov. 156.2 155.1 2.23
Prix de vente
dans l’industrie (1971 = 100)............... nov. 313.5 312.3 3.89

Cumulatif
BATiMeft Ët ïtWVÂuk PUKJC8

Permis de bâtir (million $)........................
Mises en chantier dans

oct. 1,311.1 12,733.4 4.17

les centres urbains (unités).................... oct. 8,863 93,435 -17.9
ÉNEROIÉ

Production de charbon
(milliers de tonnes métriques)................ sept. 4,870 41,675 30.6
Production d’électricité (TW/h)............
Production de gaz

oct. 35.3 346.1 8.6

(millions de mètres cubes).......................
Raffinage du pétrole

sept. 7,399.1 72,547.9 6.4

(millions de mètres cubes)....................... sept. 6.2 65.6 3.5
CQMiitaiice ÉxntaüJh

Exportations, base
balance des paiements (Miliions $)...... nov. 10,212 104,027 26.0
Importations, base
balance des paiements (millions $)...... nov. -7,837 -85,325 27.6

PRODUCTION
Chargements ferroviaires 
(millions do tonnes).................................... nov. 24.9 245.7 17.0
Acier (lingots — milliers
de tonnes métriques)................................. oct. 1,246.5 12,272.8 17.1

VENTES '
Ventes des grands
magasins (millions $)................................. oct. 957.6 8.411.9 4.36
Livraisons des fabricants (millions $)... 
Ventes de véhicules

oct. 20,088.9 188,036.8 14.2

automobiles neufs (millions $)................ oct. 1,532.2 13.340.3 32.1
Ventes au détail (millions $).................... oct. 9,846.0 92,553.7 8.8
Les statistiques sont représentées en dollars courants et ne sont pas dé-
saisonnalisées.
Source: Statistique Canada.

BESTIAUX
MONTREAL(PC) - Us 

arrivages au marché aux 
bestiaux de Montréal, hier, 
comprenaient 331 bovins et 
301 veaux.

Les prix s'établissaient 
ainsi '

Vaches' D1,D2: $54-58; 
D3; $48-53.75, D5: $43.25- 
47.50

Taureaux. $57 25-64.50.
Veaux de choix: $95-117; 

bons animaux; $75-95; 
moyens et communs; $50- 
75.

Bons veaux de remplace­
ment: $75-105; moyens et 
communs: $65-74.

Prix moyen du porc on­
tarien, la semaine der- 
mère: $73.67.
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Prevision de la carte du temps a midi aujourd hui

Situation générale- une dé­
pression très importante située 
sur la Basse Côte nord atteindra 
le Nouveau-Québec. Elle est à 
l'origine de la forte circulation 
d’ouest qui prévaut sur la ma­
jeure partie de la province. Seul 
l'extrême est aura des vents du 
secteur sud qui lui apporteront 
des chutes de neige. Le Québec 
aura donc du temps plutôt nua­
geux, venteux et très froid On 
prévoit également des chutes 
de neige dispersées et de la 
poudrerie Les chutes de neige 
seront particulièrement fortes 
sur le Bas du fleuve. La dépres­
sion perdra de son intensité 
mercredi et on prévoit une cer­
taine amélioration, du moins 
dans l’ouest

MONTRÉAL

Plutôt nuageux avec chutes 
de neige dispersées. Très froid. 
Max.: -t2. Précipitations 40% 
Demain ciel varaible et vents 
modérés

LEVER DU SOLEIL: 7 h 26
COUCHER: t6 h 45

QUÉBEC

Abltlbl-Témiscimingue plutôt 
nuageux avec chutât da nalga dii- 
partém Max ' ~12. Précipitation! 
40 %. MarcradI cM varlabla at vanta 
modérét

Réttrvoirt Cabonga al Gouin fti- 
blt nalga pattagért at vanta modé­
rét Max -1$ ^édpftatiant 70% 
MarcradI ciM variable et vanta mo­
dérée

Pontiac-Qalintau at Lièvre, Ltu- 
rantldaa plutôt nuageux avec chutas

de neige dispersées Max.. -16 
Précipitations 40% Mercredi ciel 
variable et vents modérés 

Outaouais, Montréal, Trois-Rivié- 
res et Drummondville plutôt nua­
geux avec chutes da neige disper­
sées Très IroW Max -12. Précipi­
tations 40 %. Mercredi ciel vanable 
et venta modérés

Québec plutôt nuageux avec chu- 
lesdtneige Tréstroid Max.:-15. 
Précipitationa 60 % Mercredi, chu­
tes de neige ditparsées al venteux 

Estria-Beauce plutôt nuageux 
avec des chutas de neige Max - 
-12 Précipitations 60% Mercredi 
plutôt nuageux al vantaux 

Mauricia, La Malbaie nuageux 
avec éclaircies et chutes da neige 
dispersées fret froid. Max.' -15 
Précipitatlona 40 %. Mercredi peu 
da changement

Lac St-Jaan, Saguenay, Bésarva 
des Laurentidaa: nuageux avec 
éclairciaa et qualqutt flocons de 
nalga Max : -16. Précipitations. 
40 %. Mercredi peu de changement 

Rlviér»du-Loup, RimoutU-Mata- 
pédla. Ste-Anna-dM-Monta plutôt 
nuageux avec bourrasquai Très 
froid Max.. -15 Mercredi, chutes 
da naigt et vantaux 

Gatpé-Parc Forlllon, Parc da la 
Gatpétia' plutôt nuageux avec ctiu- 
tss dé neige dltpertéei. Max.- -12 
Précipitatlont. 40% MarcradI peu 
dachangamant

Balt-Comaau, Sapt-llas plutôt 
nuageux avec taibla nalga pataa- 
géra Max.: -15 Précipitations. 
60 %. MarcradI peu de changtmant 

Bataa Côte nord-Antlcoati, aac- 
taur à rouaat de Nataahqutn. nua­
geux avec qualqutt chutas de 
nalga Accumulation: 10 i 15 cm 
Vanta modérét cautant da la pou­
drerie Max. -10. MarcradI chutas 
de nalga

Secteur da Nataahquan al à l'aat 
nuageux avec qualquai chutas da 
nalga at vanta modérét cautant da 
la poudrant Max.: -8. MarcradI: 
chulta de naigt

ON RECHERCHE
Homme ou femme; Âge, taille, 

poids, race sans importance 
Doit vouloir faire du porte àjxirte pour 
recueillir des fonds pour la Fondation cana­
dienne des maladies du rein.

Cela a énormément d’importance pour 
énormément de gens.

Ça ne vous tente peut-être pas de le faire, 
ni à votre voisin, mais quelqu’un va le faire, 
parce qu'il y a toujours quelqu'un qui le fait. 
Et ce quelqu’un, par le plus grand des 
hasards, pourrait bien être vous.

Pensez-y. Je suis comme vous. Mes reins 
fonctionnent bien. Et avec un peu de 
chance, je vivrai assez vieux pour entendre 
mon fUs me demander les clés de la voiture.

Mais lien ne me gmantit que mes reins 
vont tenir le coup. Rien ne me garantit 
qu’un jour, je ne serai pas étendu sur un Ut 
d’hôpital à regarder tout le monde courir 
partout. Toutie monde sauf mol. Et parce 
qu'U n’y a pas de garantie, je dois faire 
quelque chose.

C’est pour cela que j'al fait du fiorte à 
porte la semaine dernière pour recueillir des 
fonds.

Et vous? Ça vous tente?

SpYpZ
UN BENEVOLE. 

SEULEMENT 
UNE HEURE 
PAR SOIR, 
PENDANT 

UNE SEMAINE.
1-800-361-7494

La Fondation canadienne

DES MALADIES DU REIN

Je proflte da moi. de martl 
I Je veux doaner plae de eliaiiees...à la vie.

i
Nom-

Adresee-

I TUle-

CedePeeUL.

Tllépheiie ( )_
La Fondalkm canadienne des maladies 
du rein.
C.P. 2470, Siiccuctale “D"
340 Laurier Ouest,
Ottawa (Ontario) KiP SW7
Numéro d’Enregistrement #0224980-13-00.
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LE DEVOIR ECONOMietUE

Les trois grands de l’industrie allemande de 
Fautomobile se battent pour conquérir le marché US

JOHN TAGLIABUE 
(du New York Times) 
Traduction : Jean-Philippe 
Tastet

Aux États-Unis, le marché de l’au­
tomobile est le théâtre d’une lutte 
serrée entre les trois plus grands 
constructeurs d’automobiles alle­
mands qui essaient de se tailler une 
bonne part du marché des voitures 
de luxe.

Au cours de l’année 1984, les livrai­
sons de ces trois grands — Daimler- 
Benz; Bayerische Motorenwerke ou 
BMW, et Audi AG, la branche « de 
luxe » de Volkswagen AG — ont 
connu un essor sans précédent. Ceci 
a été dû en partie à la croissance 
économique des États-Unis mais 
aussi au fait que les Américains ont 
développé un goût certain pour ce 
genre d’automobiles performantes, 
bien conçues et plus fiables à grande 
vitesse.

La plus petite compagnie des trois, 
Audi, est celle qui se taille la meil­
leure part dans cette hausse des im­
portations.

Alors que les ventes de la compa­
gnie Daimler-Benz aux États-Unis 
n’ont augmenté que de 2.1 % au cours 
des neuf premiers mois de 1984, pas­
sant de 53,471 unités en 83, à 54,577 en 
84 pour la même période, BMW a an­
noncé une hausse de 21 % au cours 
des 10 premiers mois, de 47,700 unités 
en 83, a 57,728. Audi, généralement à 
la traîne derrière ses deux concur­
rents a annoncé un bond de son chif­
fre de ventes de 62.2 %, passant de 
37,000 unités à 60,000.

D’après les responsables d’Audi au 
siège prmcipal de la compagnie à In- 
golstadt dans le sud de l’Allemagne 
de l’Ouest, et ses concessionnaires 
aux États-Unis, ce succès est dû en 
majeure partie à la présentation de 
nouveaux modèles qui, tout en étant 
équipés des dernières trouvailles 
technologiques, n’en restent pas 
moins dans une fourchette de prix 
très raisonnables et très compétitifs.

Comme le fait remarquer le direc­
teur des ventes de Porsche Audi 
Manhattan Inc., M. Robert Runyon, 
« les acheteurs d’Audi sont des 
clients fidèles et en plus, à présent, la 
compagnie leur offre un peu plus de 
sécurité et un peu plus de perfection­
nements technologiques. Nous som­
mes un peu moins conservateurs que 
Mercedes, par exemple. Et le coût 
d’achat revêt également une cer­
taine importance. L’an passé, Mer­
cedes a vraiment renchéri sur les 
prix».

Ce bond du chiffre d’affaires a pris 
par surprise les responsables d’Audi. 
Ils ont annoncé leur intention d’ap­
porter des améliorations importan­
tes à leur réseau de distribution et de 
service aux États-Unis afin de ren­
forcer leurs gains sur le territoire.

Le directeur des ventes de la com­
pagnie aux États-Unis, M. Peter Fis­
cher a déclaré qu’Audi pensait pou­
voir réaliser des ventes aux États- 
Unis de l’ordre de 80,000 unités en 
1985. Ce chiffre était d’environ 71,000 
en 84 et de 47,936 en 83. Pour la com­
pagnie-mère d’Audi, Volkswagen,

Les challengeurs ouest-allemands de Mercedes
Ventes annuelles d'automobiles neuves aux États-Unis, en milliers
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empêtrée depuis deux ans dans des 
problèmes financiers dus aux piètres 
performances de vente de ses suc­
cursales en Amérique du Nord et du 
Sud, cette hausse des ventes s’est 
avérée une réelle bénédiction.

Les profits pour Volkwagen pro­
viennent non seulement de l’augmen­
tation du chiffre de ventes mais 
aussi de la hausse de plus de 10 % de 
la valeur du dollar par rapport au 
mark au cours de l’année 84. Ce dol-, 
lar fort se traduit par de plus larges 
bénéfices en marks, monnaie utilisée

Ear la compagnie pour équilibrer son 
udget et pour payer ses dividendes. 
Parallèlement, tout ceci a soulevé 

certaines questions quant à la stra­
tégie adoptée par le principal rival 
de la compagnie, la toute-puissante 
Daimler-Benz. Certains pensent que 
les beaux jours sont finis pour cette 
derrière qui a pendant longtemps oc­
cupé la place de leader dans l’indus­
trie automobile allemande.

De tous temps, les responsables de 
la planification chez Daimler ont li­
mité la production aux modèles de 
luxe. Ce faisant ils ont créé un culte 
de valeurs lié à la rareté qui faisait 
que les acheteurs acceptaient sou­
vent d’avoir à attendre plusieurs 
mois avant de recevoir le modèle 
qu’ils avaient commandé. Nombreux 
sont ceux qui ont effectué le pèleri­
nage au siège central de Daimler à 
Stuttgart dans le seul but d’être les 
premiers à conduire leur automobile 
dès sa sortie de l’usine de montage.

En 1982, Daimler a apporté des 
changements radicaux à sa stratégie 
et a décidé de descendre dans l’a­
rène.

Elle a présenté son premier mo­
dèle compact, la 190, ou « mini- 
Benz », a procédé à la construction

Les Américains consomment 
de plus en plus de champagne

d’une énorme nouvelle usine à 
Brême, et a annoncé son intention de 
faire passer son chiffre de produc­
tion à plus de 500,000 unités, alors 
qu’il était de 440,000 en 1981.

Bien que la 190 ait connu beaucoup 
de succès, certains analystes ont pré­
dit qu’à long terme, eUe pourrait ter­
nir l’image très « sélect » de la com­
pagnie.

« Lorsque vous décidez de descen­
dre dans l’arène, vous découvrez sou­
vent que la vie y est beaucoup plus 
épuisante qu’aUleurs », commente un 
consultant industriel de Essen en Al­
lemagne de l’Ouest.

Malgré tout, Daimler a choisi de 
conserver cette nouvelle direction. 
La compagnie propose un choix de 
sept nouveaux modèles de taille in­
termédiaire, de la série de 200 à celle 
des 300. De par leur aérodynamisme, 
ces modèles se démarquent nette­
ment des lignes traditionnelles qui 
avaient été privilégiées par la com­
pagnie. Cet aérodynamisme, semble 
etre une réponse a celui que l’on re­
trouve dans l’Audi 100, que l’on con­
naît ici comme Audi 5000.

Évidemment, de nombreux criti­
ques du secteur automobile aux 
États-Unis n’ont pas manqué de faire 
remarquer qu’Audi occupait à pré­
sent la place de rival de Daimler, 
jusqu’alors réservée à BMW. Le ma­
gazine Stern, grand hebdomadaire 
ouest-allemand, a récemment établi 
une comparaison entre la Mercedes 
240e, l’un des modèles présentés der­
nièrement, et la 100 quattro, haut de 
gamme de la compagnie Audi. De 
plus, sur une échelle de 1 à 5, le ma­
gazine a attribué de meilleures notes 
a cette dernière.

Les responsables de Daimler nient 
toutefois que la situation ait créé 
quelque nervosité que ce soit dans la 
compagnie. « La nouvelle catégorie 
des compactes marchait très bien 
aux États-Unis », déclare M. Hans- 
Georg Kloos, l’un des porte-parole de

Daimler à Stuttgart. « Nous poursui­
vons notre politique de continuité, et 
évitons les changements trop radi­
caux».

M. Kloos attribue la relative apa­
thie de Daimler en partie à la grève 
des travailleurs de l’automobile du 
printemps 84, qui a affecté la com­
pagnie plus vite et plus sévèrement 
que ses concurrents. Il fait égale­
ment remarquer que Daimler a 
poursuivi sa croissance sur le mar­
ché national allemand alors qu’Audi 
connaissait un certain ralentisse­
ment. Ceci a toutefois empêché Mer­
cedes de répondre à la demande des 
consommateurs américains.

Les responsables d’Audi recon­
naissent que les performances de la 
compagnie en Allemagne ont laissé à 
désirer en 84. M. Ortwin Witzel, 
porte-parole de Volkswagen, la 
maison-mère, attribue de 17 % à 
20 % de la chute des ventes des mo­
dèles d’Audi à certains manques au 
niveau de la production, à la grève, 
mais aussi « aux effets de l’arrivée 
de la Mercedes 190».

L’augmentation du chiffre de ven­
tes d’Audi joue aussi un rôle compen­
satoire après la perte de revenus qui 
a suivi la séparation de mise en mar­
ché d’avec la compagnie Porsche. 
Au début de 84, le président-direc­
teur général de Porsche, M. Peter W. 
Schütz, mettait soudainement fin à 
un accord de vente et de service 
avec Audi. À l’époque, de nombreux 
analystes ont pensé que cette sépa­
ration se ferait sentir chez Audi par 
une perte d’avantages promotionnels 
due à la disparition des modèles 
Porsche des magasins d’exposition.

Il n’en a rien été et à présent les 
concurrents d’Audi doivent relever 
le défi. Daimler a annoncé son inten­
tion de présenter prochainement une 
sélection de ses nouveaux modèles 
intermédiaires aux États-Unis. Der­
nièrement, BMW, a lancé la 325e, une 
six cylindres conçue pour les mar­
chés américain et japonais, et la 320i 
un plus petit modèle de quatre cylin­
dres. M. Gunter Kramer, directeur 
du secteur de la mise en marché de 
chez Audi, déclarait récemment que 
la compagnie va tenter de vendre
80.000 automobiles aux États-Unis en 
85, après en avoir livrées environ
70.000 en 84.

Les concessionnaires Audi pen­
sent que certaines particularités 
technologiques, comme les moteurs 
à cinq cylindres ou les sytèmes de 
quatre roues motrices, attirent de 
nombreux clients. Mais d’après M. 
Runyon de Porsche Audi Manhattan 
Inc., le facteur déterminant reste le 
prix des modèles d’Audi par rapport 
a celui des modèles concurrents. Les 
modèles de la série des 5000 se ven­
dent pour environ $ 20,000 US alors 
que la Mercedes 190 est à environ 
$25,000 US.

De nombreux concessionnaires 
Mercedes affirment (jue l’apparition 
de la 190 a joué un role important 
dans l’augmentation du nombre de 
ventes à l’échelle nationale. Ils re­
connaissent toutefois que celles-ci 
auraient pu être supérieures, n’eût 
été de la grève en Allemagne qui a 
également allongé les délais de li­
vraison. Comme le faisait remarquer 
un concessionnaire Mercedes de Gol­
dens Bridge dans l’État de New 
York, M. Rudy Truck, « la grève nous 
a vraiment tenu à l’écart de l’endroit 
où il y avait de l’action ».

JEAN-LOUIS SANTINI

WASHINGTON (AFP) - En 1984, 
les États-Unis ont consommé 34% de 
champagne de plus qu’en 1983, im en­
gouement qui pourrait s’expliquer 
autant par un changement d’état 
d’esprit des consommateurs améri­
cains que par la vigueur du dollar.

Les exportations françaises de 
champagne aux États-Unis ont ainsi 
franchi le cap des 12 millions de bou­
teilles. En outre, deux semaines 
avant les fêtes de fin d’année, la so­
ciété Moet-Hennessy a dû expédier 
24,000 bouteilles supplémentaires de 
Dom Pérignon — vendues $40 pièce
— pour le seul marché new-yorkais.

Cette nouvelle passion n’a pas pro­
fité qu’à la France, patrie de Dom 
Pérignon, inventeur de la méthode 
champenoise au XVIIe siècle, puis­
que les plus grands bénéficiaires de 
cette croissance ont été les cham­
pagnes espagnols, qui reproduisent 
de plus en plus la méthode champe­
noise : leurs ventes aux États-Unis 
sont passées de 540,000 bouteilles en 
1979 a... 9 millions en 1984.

Selon les spéciaUstes, les Yuppies
— contraction de young urban pro­
fessionals. nouveau terme désignant

aux États-Unis les jeunes cadres dy­
namiques appartenant à la généra­
tion du Baby Boom — constituent le 
groupe social au sein duquel la con­
sommation de champagne croît le 
plus rapidement.

Cette génération, sevrée dans les 
années soixante au Coca-Cola et au­
tres breuvages pétillants, semble de 
plus en plus abandonner le vin blanc 
que tout libéral américain se devait 
de boire dans les cocktails au cours 
de la décennie précédente pour le 
remplacer par le champagne.

De plus, le goût des Américains 
s’affine, estime M. Philippe Court, di­
recteur des ventes de 'Taittinger aux 
États-Unis. Ces dernières années, 
précise-t-il, de plus en plus de restau­
rants se sont mis à servir du cham­
pagne à l’heure de l’apéritif, lorsque 
le palais est encore frais, ou pour ar­
roser les copieux petits déjeuners do­
minicaux (les brunch).

En 1983, il fallait en effet débour­
ser $20 pour acheter une bouteille de 
Perrier-Jouet grand brut ou de 
Mumm cordon rouge. Il n’en coûte 
plus que $13 aujourd’hui pour savou­
rer ce vin, qui plus que tout autre 
produit, à l’exception peut-être du 
caviar, symbolise la vie facile, la 
réussite, la richesse et le luxe.

3 départs quotidiens pour 
AA^hington par Delta.
Départs pour l’aéroport national à 7h00, 10h45 et 14h25 
avec correspondance facile à Boston. Appelez Delta au 
337-5520 ou consultez votre agent de voyages.

Delta, quelle équipe!"

Détenteur d'un permis du Québec.
Départs de l'aéroport de Dorval.
Horaires sous réserve de changement sans préavis.

École des 
Hautes Études 
Commerciales
Altiliée à
I Université de Montréal
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9 certificats 
en gestion de H.E.C. 

vous permettent d’atteindre votre but.
Conçus pour répondre à vos attentes, ces programmes d’é­
tudes mettent l’accent sur la pratique, dans la spécialité qui 
vous intéresse, tout en vous donnant la formation universi­
taire qui vous manquait. Mieux encore: dans bien des cas, ils 
peuvent vous ouvrir la voie menant aux examens d’agrément 
de 15 associations professionnelles.
H.E.C. a probablement un certificat, parmi les suivants, qui 
correspond à vos besoins, vos intérêts et même vos disponi­
bilités, les cours se donnant le soir ou les fins de semaine. 
Vous pouvez donc étudier tout en continuant de travailler.
1. Comptabilité I
2. Comptabilité II
3. Gestion d’entreprise
4 Gestion de la production et 

des opérations

5. Gestion des coopératives
6. Gestion du marketing
7. Gestion des ressources 

humaines
8. Gestion financière
9. Systèmes d'information

Admission du trimestre d’été 1985 
jusqu’au vendredi 1*' février 1985

Conditions d’admission
QU • 3 ans d’expérience pertinente 

• un diplôme d’études collégiales

Pour renseignements et formulaires, s’adresser au
Registrariat
École des Hautes Études Commerciales
5255, avenue Decelles, Montréal, Québec H3T1V6

Téi.:(514) 343-4500

H.E.C.: la gestion à la mesure de votre ambition

VOTRE FORME 
PHYSIQ.UE
Le ski de fond : votre 
assurance-santé hivernale
JO MALLÉJAC
(collaboration spéciale)

S’il est une discipline hivernale particulièrement recommandable 
pour améliorer ou maintenir notre bonne forme, le ski de fond est mcon- 
testablement celle-là.

C’est d’ailleurs le sport qui compte le plus d’adeptes au Québec ac- 
tuellemenL puisqu’à l’issue de la saison 83-84 la Féd^ation Provmciale 
évaluait à 1,500,000 le nombre de ses ressortissants. Mais le Conseil du 
Ski estimait pour sa part, en se basant sur la vente des équipement, qu’il 
y avait environ 2 millions de praUquants dans notre Province. Ce qui est 
remarquable puisque ce chiffre révèle qu’il y aurait un ou une québé­
coise sur trois qui s’y adonne. Le Québec arrive donc nettement en tête 
de toutes les provinces canadiennes. Et même si certains contestent 
l’influence de la masse sur l’élite, on ne peut pas s’empêcher de faire un 
rapprochement avec la nette supériorité de nos spécialistes de pomte 
qui comptent 5 représentants dans l’équipe nationale actuellement aux 
prises avec la fine fleur des fondeurs du monde entier aux champion­
nats mondiaux à Seefeld en Autriche.

Il y a seulement 4 ans tout ceci aurait été impensable.
Or pour que ces progrès assez stupéfiants se réalisent, il fallait des 

pistes. Et là encore le Québec a accompli un bond remarquable puis­
qu’il possède aujourd’hui 415 clubs de ski de fond pour 15000 km. de pis­
tes praticables. Comparativement à la France par exemple, où la tra­
dition du ski de fond est bien antérieure à la nôtre, l’écart est considé­
rable. Car si nos cousins avouent utiliser 410 sites (l’équivalent de nos 
clubs), ils n’ont par contre que 8500 km. de pistes à leur disposition, ür 
leur effectif de pratiquants est sensiblement le même que le nôtre. À 
ceci de près que le Québec compte aux alentours de 6000.000 d’habitants, 
alors que la France 84 peuplait un peu plus de 54 miUions d’âmes. Mais 
SI la pratique du ski de fond s’étend sur toute l’étendue des zones à for­
tes populations, chez nous il en va tout autrement on le sait chez nos 
amis français.
UN SPORT COMPLET

Nous pouvons donc considérer que nous sommes privilégiés, et c’est 
bien vrai. Que ce soit pour la simple promenade familiale, source de 
nombreux divertissements agréables entre parents et enfants, cette 
discipUne offre également une infinité de ressources quant à la formule 
des excursions qui exigent déjà une technique plus raffinée, aUiée à une 
connaissance plus étendue des précautions à observer dans le cas des 
randonnées à plus ou moins grand rayon d’action. Ne se lance pas qui 
veut dans une entreprise comme le Marathon Canadien de ski de fond 
(disputé entre Lachute et Ottawa), une épreuve populaire de 100 mUles 
060 km.), qui est en fait la course la plus longue au Monde. Pourtant 
nous avons vu certaines années plus de 4,000 concurrents prendre le dé­
part de ce super-marathon, qui exige des quaUtés d’endurance excep­
tionnelles.

On ne peut expliquer cet engouement nouveau que par le fait que le 
ski de fond est un sport très compleL qui nous sollicite aussi bien sur les 
plans musculaires, qu’au niveau du rendement organique de par son in­
fluence considéraWe sur le système cardio-pulmonaire, et tous les pro­
cessus d’échanges internes favorisant notamment une meilleur oxygé­
nation de la musculature et une meilleur sollicitation des organes de dé­
sintoxication qui jouent un rôle crucial dans notre équilibre.

Et ces exigences font que le débutant doit s’astreindre à une prépa­
ration physique très sérieuse avant de se lancer à travers les champs 
de neige. Durant Tété et surtout en automne il sera nécessaire de se li­
vrer à des scéances d’assouplissements, d’étirements et de musculation 
légère. Car il est impensable de pouvoir skier seulement pendant une 
heure si vous n’avez pas un minimum de sécurité quant à la solidité de 
votre charpente, alliée à une bonne confiance dans vos réactions et vos 
réflexes. Par ailleurs, comme on dit communément il faut être en souf­
fle ; et cette mise en condition cardio-respiratoire ne peut s’obtenir 
qu’en sacrifiant à 2 ou 3 scéances par semaines, d’une durée moyenne 
de 30 à 40 mmutes en jogging ou en ski à roulettes, ou de 75 à 90 minutes 
en cyclisme de randonnée.

Nous sommes convaincus que cette préparation préalable vous évi­
tera bien des désillusions, et facilitera dans de larjges proportions vos 
progrès, surtout si vous êtes restés longtemps inactifs avant de vous dé­
cider à reprendre du service.

PERIMETIEZ A 
AIARATHON 

BROWN
DTUOUIER
100 OOO^

À VOÏRE REER
ligne téléphonique '800', états de compte 
mensuels et reçus d'impOt de fin d'année 
pour faciliter la gestion de votre régime 
d'épargne-retraite.
Si MARATHON BROWN est en mesure 
de vous offrir un RËER aussi “spectaculaire" 
et des escomptes véritables sur toutes vos 
transactions, c'est tout simplement parce 
que vous prenez vos propres décisions 
financières. Votre expertise nous fait 
épargner et vous en bénéficiez sous 
forme d'escomptes véritables sur les 
commissions. Combinées aux revenus 
placés dans un abri fiscal, ces économies 
rendent le REER de MARATHON BROWN 
indispensable à tout investisseur averti 
Vos dollars REER sont déjà si limités, 
placez-les donc judicieusement... ouvrez, 
transférez ou réinvestissez votre REER 
chez MARATHON BROWN et nous vous 
ferons bénéficier de la contribution de 
100000$ et de tous les avantages 
qu'offre le courtier à escomptes véritables

S
i vous effectuez, chaque
année, seulement 8 transac­
tions de 900 actions à 9 $ 
chacune, et les portez à votre 

compte REER autogéré, votre épargne 
sur ta commission (comparativèment au 
taux régulier), placée à un taux d’intérêt 
composé de 10% par année pendant 
25 ans, excédera tes 100000$. 
L’épargne réalisée sur ces mêmes 
transactions, placée à 10% par année 
pendant 11 ans, vous rapportera plus 
de 20000$. D’une façon ou d’une 
autre, cette épargne représente une 
énorme contribution à votre REER et 
tous les investisseurs avertis y ont 
accès tout en économisant, grâce à 
MARATHON BROWN, jusqu’à 85% sur 
la pleine commission des courtiers 
réguliers. L’épargne ainsi réalisée 
suffit à faire du régime enregistré 
d’épargne-rctraite MARATHON BROWN, 
le REER le plus avantageux qui soit. 
Ajoutez les autres caractéristiques 
alléchantes et vous obtenez un régime 
de retraite tout à fait remarquable: 
vous bénéficiez d’un taux d’intérêt 
hautement concurrentiel sur les 
excédents de caisse entre chaque 
placement et vous avez accès aux bons du 
Trésor du gouvernement canadien, aux 
obligations d'épargne du Canada, et 
aux fonds mutuels ainsi qu’à d’autres 
formes d’investissement admissibles au 
REER, moyennant la modeste somme 
de 50$. soit la moitié du tarif régulier.

Le service de qualité MARATHON 
BROWN offre un REER qui défie toute 
compétition. Il est conçu spécialement 
pour vous, l'investisseur expérimenté, et 
vous procure les nombreux avantages 
suivants: exécutions rapides et précises, 
accès immédiat aux cotations sur appel, 
aux données sur le cours du marché et à 
votre état de compte, confirmations par 
écrit dès le lendemain, ou par téléphone / 
sur demande, comptabilité rigoureuse.

MARATHON BROWN & CIE INC.
est une filiale de la Société de valeurs First Marathon Limitée, 
membre des bourses de Montréal, de Toronto, de l'Albertu, et de Vancouver, 
ayant accès à toutes les bourses de valeurs et d'options aux Etats-Unis.
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SPORTS
Notre meilleur match depuis deux mois (Peeters)

Les Bruins travaillent et le Canadien
BOSTON (PC) — Malgré l’absence 

de plusieurs « réguUers >, les Bruins 
ont remporté une victoire de 3-1 con­
tre le Canadien à Tissue d’un match 
d^uté sous le signe de la robustesse 
hier à Boston.

☆ -ir
Le gardien Pete Peeters a disputé 

un fort match mais il a été le pre­
mier à admettre que ses coéquipiers

ont fait tout le travail
« Nous venons sans doute de dis­

puter notre meilleur match depuis 
deux mois, a dit Peeters. Ce fut notre 
meilleur match’pour ce qui est de 
Téchec-avant. Nous n’avons peut- 
être pas les gros ailiers, mais cela ne 
nous empêche pas de présenter du 
jeu agressif.

« Nous travaillons très fort, a-t-il

poursuivi, et c’est parce que nous 
avons beaucoup de leaders dans le 
vestiaire. L’arrivée de Butch Goring 
nous a aidés et Terry O’Reilly est de 
retour après avoir manqué sept mat­
ches. On ne peut s’empêcher de tra­
vailler plus fort quand ces gars-là 
sont pr&ents. >

Peeters a admis par ailleurs, qu’il 
était un peu responsable de la ba-

Figini: une septième victoire
SAINT-GERVAIS (AFP) - Mi- 

chela Figini sait tout faire hormis ga­
gner un slalom. Après avoir été la 
plus rapide, dimanche, dans la des­
cente de Megève, elle s’est montrée 
la plus efficace, hier à Saint-Gervais, 
dans le slalom géant, pour s’octroyer 
sa neuvième victoire en Coupe du 
Monde (dont sept cette saison). Ce 
nouvel exploit lui permet de s’échap­
per au classement de la Coupe du 
Monde féminine de ski alpin avec 40 
points d’avance sur sa compatriote 
Brigitte Oertli.

Liisa Savijarvi a été la meilleure 
Canadienne, en 19e position, suivie 
d’Andréa Bédard, 49e, Kerrin Lee, 
51e, et Karen Percy, 60e.

Vgini, la championne olympique 
de descente, n’a terminé qu’à la sep­
tième place de la première manche 
mais elle Ta finalement emporté, sur

une neige dure et clairsemée, avec 
24 centièmes de seconde d’avance 
sur l’Autrichienne Elizabeth Kir- 
chler et 32 centièmes sur la Fran­
çaise Anne Flore-Rey.

Superwoman, à quelques jours de 
l’ouverture des championnats du 
monde de Bormio (Italie), s’est ainsi 
posée une nouvelle fois en grande fa­
vorite, tant en descente qu’en slalom 
géant.

À Wengen, TAustro-Luxembour- 
geois Marc Girardelli a de nouveau 
dominé ses adversaires pour rem­
porter le slaloip. Le meUleur d’entre 
eux, le Suédois Ingemar Stenmark, 
qui a obtenu son meilleur résultat de 
la saison, a en effet concédé une se­
conde et 38 centièmes. Un écart 
aussi important que celui qui sépa­
rait Girardelli de son dauphin, Tlta- 
llen Oswald Totsch, il y a huit jours à 
Kitzbuehel, en Autriche.

Sur une piste où apparaissaient çà 
et là la terre et les cailloux, Girar­
delli a quelque peu modifié sa tacti­
que. Afin d'éviter toute mauvaise 
surprise, il a attaqué dès la p^remière 
manche. À Tissue de celle-ci, il était 
déjà quasiment hors de portée des 
anciens Ingemar Stenmark, Paolo de 
Chiesa — qui allait tomber sur le se­
cond tracé — Alex Giorgi et Paul 
Frommelt, tous âgés de 27 ans ou 
plus.

Girardelli était parti pour repren­
dre à Pirmin Zurbriggen la tête de la 
Coupe du Monde, d’autant plus ai­
sément que le Suisse est actuelle­
ment hors de combat. Le skieur du 
Liechtenstein, Andreas WenzeL vic­
time d’une chute, ne pouvait plus en 
revanche caresser cet espoir, a la fa­
veur d’une nouvelle victoire au com­
biné.

garre entre Terry O’Reilly et Chris 
Nilan. L’ailier droit des Bruins a es­
suyé un solide coup de poing de Nilan 
et a été mis K.O.

« J’ai peut-être donné un petit coup 
sur les jambières de Nilan, mais il a 
quitté son territoire pour revenir à la 
charge. C’est dommage pour Terry 
parce qu’il tentait simplement de me 
protéger. »

Quant à Nilan, il a mentionné que 
le gardien des Bruins l’avait frappe à 
plusieurs reprises avec le bâton.

Pour ce qui est du Canadien, Ten- 
traineur Jacques Lemaire était in­
trouvable après le match. Quant au 
directeur général Serge Savard, qui 
est du voyage, il s’est contenté de 
dire: « Les Bruins nous ont surclas­
sé. »

La première période s’est soldée 
par un pointage égal de 1-1 grâce à 
l’excellence du gardien Steve Pen­
ney, qui a repoussé 16 des 17 rondel­
les dirigées vers lui. Il a exécuté ses 
meilleurs arrêts devant Ken Lin- 
seman et Mike O’ConnelL Les Bruins 
jouaient à 4 contre 3. O’Connell a eu 
tout le temps désiré pour viser juste.

Pierre Mondou a répliqué pour le 
Tricolore, après avoir saisi le retour 
d’un tir de Larry Robinson qui a 
obligé Pete Peeters à abandonner sa 
cage.

Les Bostonnais ont continué de do­
miner le Canadien au deuxième 
tiers. Ils ont patiné plus vite, ils ont 
donné plus de mises en échec, ils ont

perd 3-1
eu plus de tirs au but.

Penney et Peeters ont poursuivi 
leur beau duel au cours de la deu­
xième période.

Penney s’est illustré deux fois de­
vant Bucth Goring et en une autre 
occasion devant Keith Fergus.

Peeters, lui, a réalisé ses meilleurs 
arrêts contre Mats Naslund et Mike 
McPhee, mais il a aussi eu la veine 
de voir ce même Naslund et Robin­
son rater complètement la cible dans 
des occasions en or.

Le Canadien a continué à jouer 
sans conviction au troisième enga­
gement.

J', ' - ' "
Bruina 3, Canadien 1 

Pramièr* période
1— BOSTON, O'Connell 10

(Mdleton. Goring)...............................................504
2— II40NTRÉAL, Mondou 14

(Robinson)........................................................... 8:12
Pénalités — McPhee Mit, Blum Bos 4:12, Green Mil 

4:41, Hunier Mil, (Browder Bos, (majeures) 12:10, Lin- 
seman Bos 13:25, Svoboda Mil 13:43.

Deuxième période
3— BOSTON, O'Connell 11

(SIeigher)............................................................. 3:04
Pénalités — Turcotte Mil 6:28, O'Connell Bos 20:00. 

Troisième période
4— BOSTON, Crowder 17

(Simoneiti, Donnelly)........................................... 7:53
Pénalités — Ludwig Mil, SIeigher Bos (maieures) 

5:50, Milbury Bos 9:25, Nilan Mil (Inconduite, double 
mineure) Peeters Bos (Inconduite), O'Reilly Bos (incon­
duite, double mineure) 14:17.

Tirs au but
Montréal.................................................10 6 8-24
Boston 17 12 9 — 38

Gardiens — Montréal: Penney: Boston: Poetzek. 
Arbitre — Myers. A — 13,117

'‘'Y' f ' ' ' : r ' •>« s ! '

Brooks
congédié

NEW YORK (AP) - Les Ran­
gers de New York ont congédié 
hier leur entraîneur Herb Brooks 
pour le remplacer par Craig Pa­
trick, qui cumulera les fonctions 
de vice-président, directeur gé­
néral et instructeur jusqu’à la fin 
de la saison.

Patrick a dirigé l’équipe au 
cours de la saison 1980-81. Il sera 
secondé par Tex-Nordique Robbie 
Ftorek, qui agira en tant que 
joueur-entraîneur au cours des 
prochains mois.

« Nous effectuons ce change­
ment dans les meilleurs intérêts 
de l’équipe, a déclaré Patrick. Ce 
n’est pas un jugement sur le ta­
lent d’Herb Brooks. C’est un ex­
cellent instructeur et il sera fruc­
tueux dans le futur.»

Mais « j’en ai assez vu, a expli­
qué Patrick, et j’ai réalisé qu’il 
fallait faire quelque chose. Il n’y a 
plus que 35 matches à disputer. »

Brooks est devenu le 19e entraî­
neur de l’histoire des Rangers le 4 
juin 1981, au moment où Patrick 
était d’ailleurs nommé à la vice- 
présidence.

Entraîneur de l’équipe miracle 
des Jeux olympiques de 1980, 
Brooks a conservé une fiche de 
131-113-41 à la tête des Rangers.

Boucher fait 
la LOI en Europe
JO MALLÉJAC

Depuis plus d’un an maintenant 
qu’il triomphe aux quatre coins de 
l’Europe, on finit par s’y habituer. 
Et nombre de commentaires élo- 
gieux ont été écrits sur la carrière 
de Gaétan Boucher, laquelle est in­
contestablement la meüleure qu’un 
patineur canadien ait jamais réus­
sie jusqu’à ce jour.

Pourtant le bonhomme n’a pas 
fini de nous étonner, semble-t-il. 
Car à Davos, au cours du dernier 
week-end, il a mis à son acüf un en­
semble de performances de très 
grande qualité. Jamais il ne s’était 
élevé à un tel sommet sur le plan 
chronométrique.

Samedi, il avait réalisé 37.78 sur 
500 m, puis 1:16.56 sur 1,000 m mais 
sous la neige, laissant ses rivaux so­
viétiques loin derrière lui. Diman­
che, les conditions atmosphériques 
étaient plus acceptables. Et il en a 
profité pour frapper deux grands 
coups, en patinant à fond sur les 
mêmes distances, pour faire passer 
ses records canadiens respective­

ment à 37.22, et 1:12.74. Il les déte­
naient en 37.23 depuis janvier 81, et 
1:13.7 depuis janvier 84 deux ch- 
ronos réussis sur cette même piste 
de Davos.

De ces deux nouvelles marques, 
c’est surtout celle du 1000 m qu’il 
faut retenir puisqu’il s’agit de sa 
distance favorite. Non seulement 
lui a-t-elle permis d’écraser l’oppo­
sition russe, puisqu’il laissa Fokit- 
chev à trois secondes 54 centièmes 
derrière lui (c’est énorme sur cette 
distance), mais il approcha le re­
cord mondial de Pavel Pegov 
(1:12.58 le 25 mars à Alma-Ata), de 
16 petits centièmes de seconde.

Il apparaît donc bien que Gaétan 
ne rêvait pas en couleurs quand il 
nous affirmait, peu avant son dé­
part pour le vieux continent « qu’il 
lui était possible de descendre sous 
les 1:12. A ce train là, il va bien finir 
par nous le prouver, le bougre !

Constatation agréable pour les 
observateurs qui suivent l’évolution 
du patinage de vitesse canadien : 
l’exemple de Gaétan est en passe 
de produire de beaux fruits. À com­

mencer par Denis Gagnon (Nor- 
vec) qui s’est offert quelques gros 
bonnets à Davos, où il a terminé 3e 
du 1000 m en 1:16.28 dimanche, et 4e 
au combiné des deux journées, 
combiné pour lequel Boucher a éta­
bli une nouvelle marque universeUe 
avec 149.65, loin devant Fokitchev 
153.470. Notons encore au classe­
ment du combiné le comportement 
prometteur de Guy Thibault 
(Sainte-Foy) et Daniel Turcotte 
(Montréal), qui se sont retrouvés 
aux 10 et 13e places. Voilà qui nous 
réserve certainement de belles 
émotions lors des championnats 
mondiaux de vitesse qui auront lieu 
à la fin février à Heerenween, en 
Hollande. Les Européens commen­
cent à prendre conscience qu’il va 
falloir composer avec les patineurs 
venus de l’Ouest.

Johnson: la 
revanche de LA
D’origine jamaïcaine, le sprinter 

torontois Ben Johnson (Scarbo­
rough Optimist), est aile s’offrir 
une Dien belle satisfaction à Paris, 
au Palais de Bercy, dans le cadre 
des premiers Jeux mondiaux en 
salle, qui deviendront sous peu de 
véritables championnats du monde 
de l’athlétisme « couvert ». L’élève 
de Charles Francis a en effet rem­
porté le 60 mètres en battant de 1 
centième de seconde (6.62 contre 
6.63), l’Américain Sam Graddy qui 
l’avait devancé lors de la finale des 
100 m à Los Angeles (10.19 contre 
10.22) pour l’attribution de la mé- 
daiUe d’argent.

Si on veut bien se rappeler que 
quelques jours auparavant à Osaka 
(Japon), le même Johnson avait

frôlé en 6.56 la meilleure perfor­
mance mondiale de l’Américain 
Houston McTear (6.54 en 1978), on 
pourrait commencer à penser que 
nous avons enfin trouvé le succes­
seur du regretté Harry Jerome. En 
août 84 à Zurich, après sa médaille, 
de bronze olympique, Johnson' 
avait porté le record canadien des 
100 m à 10.12.

Notons, toujours à Bercy la vic­
toire dè Debbie Scott (Vancouver) 
dans le 3000 m dames en 9:04.99. 
Scott (10e du 1500 m aux JO 84) ça 
ne vous dit peut-être rien ; mais 
elle avait déjà obtenu le record na­
tional en plein air avec 8.48.8, avant 
que Lynn Williams-Kanuka, 3e des 
JO 84 Ten dépossède.

Harvey déçoit
On attendait beaucoup de Pierre 

Harvey aux championnats mon­

diaux des 30 km de ski de fond qui 
se poursuivront jusqu’à dimanche à 
Seefeld, dans la banlieue d’Inns- 
bruck, en Autriche. Une grossière 
erreur de fartage Ta relégué au 22e 
rang, ce qui est sûrement loin de 
refléter ses récents progrès.

Aujourd’hui, le champion cana­
dien se produira sur 15 km, dis­
tance sur laquelle il a tenu tête le 9 
février au Suédois Svan et au Nor­
végien Aunli respectivement 1er et 
2e des 30 km de Seefeld. Il faut se 
racheter et ce ne sera possible que 
s’il évite de farter quand il ne le 
faut pas, ou vice-versa. Mais cette 
déconvenue ne doit pas nous faire 
oublier l’excellent tenue du jeune 
Yves Bilodeau, qui n’a terminé qu’à 
une minute 21 centièmes de son 
chef de file sur les pistes du beau 
Tyrol autrichien.

SOMMAIRES
Bluet 6, Red Wingt 3 

Première période
1— ST LOUIS, Mullen 22 

(Federko, Reeds) ..1.16
2— DETROIT. Gare 13 

(Ladouceur. Larson) .. . 12.51 
Pénalités — Park Del 4 45, An­

derson StL 14:18
Deuxième période

3— ST LOUIS, Sutter 21
(Paslawski, Jodnson) . 0.46

4-ST LOUIS, Ramage 3
.1-50

5— ST LOUIS,Pavese2
(Federko)................................2:24

6— ST LCXIIS, Pettersson13
(Wickenhelser, Reeds)....... 12:57

7— DETROIT. Kisio 11
(Cemik, Gare)...................... 18:46
Pénalités — Duguay Det3:54. 

Sutler StL 5 05, Anderson SIL, 
Campbell Del (majeures) 8.14, Barr 
StL 13-25

T rolelème période
8— DETROIT, Boldirev 16

(Situer, Lambert).......6:34

9—ST. LOUIS, Pettersson 14
(Wickenheiser, Barr).............8.49
Pénalités — Delormé StL, Lam- 

bért Del 12-31.
Tire au but

St. Louis...........9 12 10 — 31
Detroit............11 6 10 — 27

Gardiens — St. Louis: 
Wamsiey: Detroit: Mio. Mica- 
lef.

A — 15.440

HOCKEY
LIGUE NATIONALE 

Division Prince-de-Galles 
Section Chartes Adams

Pi g P n bp bc
MONTRÉAL.................. 47 23 14 10 180 153
BUFFALO...................... 46 21 13 12 168 133
QUÉBEC....................... 46 22 18 6 182 165
BOSTON....................... 47 21 19 7 168 160
HARTFORD.................  43 16 22 5 144 182

Section Lester Patrtck
WASHINGTON............. 47
PHILADELPHIE......... 46
ISLANDERS NY.......... 45
PITTSBURGH.............. 44
RANGERS NY.............. 45
NEW JERSEY.............. 45

7 198 142 
6 199 134 
2 214 181
4 162 198
8 165 186
5 158 187

Division Ciarence Campbell
Section James Norris

ST-LOUIS...................... 45 19 18 8 166 171
CHICAGO...................... 47 21 23 3 188 177
MINNESOTA................ 46 14 24 8 161 189
DETROIT........................ 47 13 28 6 166 219
TORONTO..4............ 44 9 30 5 137 200

Section Connie Smythe
EDMONTON................ 46 31 9 6 233 150
CALGARY..................... 45 23 17 5 210 178
WINNIPEG.................... 47 23 20 4 198 206
LOSANGELES........... 45 18 18 9 199 188
VANCOUVER............... 47 11 30 6 155 252

LIGUE MAJEURE DU QUÉBEC
Section Robert Lebel

Pi g P n bp bc pta
VERDUN (2)................. 45 25 18 2 253 216 54
ST-JEAN (4)................. 46 23 23 0 236 227 50
HULL (3)........................ 49 22 26 1 246 257 48
LAVAL (2).................... 49 20 28 1 220 250 43
LONGUEUIL (6)......... 46 13 31 2 196 235 34

Sdction Frank Dlllo
SHAWINIGAN (1)....... 47 35 11 1 264 168 72
DRUMMONDVILLE... 45 26 15 4 244 213 56
CHICOUTIMI (3)......... 45 24 17 4 210 187 55
QUÉBEC....................... 48 21 24 3 209 273 45
T-RIVIÈRES (4).......... 46 20 25 1 211 213 45
GRANBY(I)................. 46 17 28 1 221 271 36

N.B: L« chiffr* «ntr* p«r*nthèM r«prét«nt« Im point* boni* obtomi* 
A l« suit* d’un* défait* «n prolono*tlon.

LIGUE COLLÉGIALE AAA
Pl g P n bp bc pta

VICTORIAVILLE..... ... 31 24 3 4 181 107 52
LÉVIS-LAUZON....... ... 32 20 11 1 164 139 41
ST-GEORGES........... ... 32 16 16 0 156 147 32
ST-JÉROME.............. ... 31 15 14 2 136 134 32
ST-LAURENT........ ... 31 13 15 3 126 147 29
ST-HYACINTHE....... ... 30 11 18 1 148 156 23
thetford................ ... 30 11 18 1 147 152 23
SHERBROOKE ... 31 8 23 0 122 174 16

Jets 7, Penguins 6 
Première période

1— PITTSBURGH. Loney7
(Chabot) 51

2— WINNIPEG, Hawerchuk 29
(Small) .............................. 2:30

3— PITTSBURGH, Shedden 22
(Lemieux. McDonnell).......16 23

4— WINNIPEG. Hawerchuk 30
(MacLean, Mullen)..............16-49
Pénalités — Lemiéux Pgh.

Boschman Wpg 56. McDonnell Pgh 
5 56, Bodger Pgh 13.32, Babych 
Wpg 16.01

Deuxième période
5— WINNIPEG. Hawerchuk 31

(Mullen, Picard).................... 6:50
6— PITTSBURGH, Chabot 8

(Loney, Shedden)..................8:23
7— WINNIPEG. MacLean 23

(Babych, Hawerchuk).........13:52
8— WINNIPEG, Turnbull 10

(Boschman, Armel).............17:32

Pénalités — Babych Wpg .17, Ar­
mel Wpg 10:23. Lemieux Pgh 10:59, 
Steen Wpg 18 03

Troisième période
9— PITTSBURGH, Javanainen 1

(Young, Mantha)....................1:41
10— PITTSBURGH, Javanainen 2

(Young, Chabot)..................6:19
11— WINNIPEG, Picard 8

(Small, Steen)..................... 8:39
12— WINNIPEG, Armel 12

(Turnbull, Boschman).....15:40
13— PITTSBURGH, Young 27

(Loney, Chabot).................18:56

Pénalités — Lemieux Pgh Car­
lyle Wpg 9 57. Young Pgh Small 
Wpg 11-02.

Tirs au but
Pittsburgh..................9 7 7 — 23
Winnipeg..................15 12 10 — 37

Gardiens — Pittsburgh: Ro­
mano: Winnipeg. Holden.

Arbitre — Fournier 
A —11,398

Canucks, Flames 
Première période

1— VANCOUVER, Tanti 17
(Daigneault).......................5:32

2— VANCOUVER, Skriko 10
(Sundstrom, Lidsler)........1827
Pénalités — Bubla Ver 3:00,

Beérs Cal, Bubla Ver 715.

HOCKEY
Ligue Nationale

Dimanche
Aucun match à l'affiche

Hier
Boston 3, Montréal 1 
St-Louls 6. Detroit 3 

Chicago 7, Minnesota 2 
Winnipeg 7, Pittsburgh 2 
Los Angeles à Edmonton 

Calgary à Vancouver 
Mardi

Canadien à Hartford 
Toronto à Québec 
Rangers à Buffalo 
Detroit à Islanders

Les meneurs
(Part)** d'hl*r non eompr)***)

b a pts
Gretzky, Edm.... 47 84 131
Kurri, Edm......... 44 44 88
Bossy, Isl........... 38 42 80
Hawerchuk, W.. 28 44 72
B. Sutter, Isl...... 28 41 69
Kerr, Phi............  39 27 66
Dionne, LA........ 27 39 66
MacLean, Win... 22 41 63 
Ogrodnick, Del. 31 31 62
Nicholls, LA....... 28 34 62
Tonelli, Isl.......... 26 36 62
Gartner, Was..... 29 32 61
Savard, Chi....... 24 37 61
Federko, Sl-L ... 18 43 61
Coffey, Edm...... 17 44 61
Carpenter, Was. 35 25 60
Nilsson, Cal....... 21 39 60
Yzerman, Det. .. 20 40 60
Propp, Phi......... 27 30 57
P. Stastny, Q ... . 22 35 57

Ligue Majeure 
du Québec 

Dimanche
Drumm'ville 4, Laval 2 
Granby 5, Longueuil 3 

Hull 3, Tr-Rivières 0 
Shawinigan 7, St-Jean 3 

Verdun 7, Québec 2 
Hl#r

Laval 5, Hull 2 
Chicoutimi 3, Shawinigan 2

Las meneurs
b a pts

Dam'ouse, Sha 44 60 104

Rouleau, Lon . .. 
Robitaille, Hul... 
Momesso, Sha.. 
Bélanger. Sha ... 
Foglietta, Hul.... 
Mongeau, Lav... 
Lemieux, Ver.... 
Émond, Chi.......

48 55 103 
44 56 100
39 57 96 
38 58 96 
34 62 96
40 54 94 
46 47 93 
38 50 88

LE CHAMEAU EST DE RETOUR DANS

CHftlKAU

Ligue Collégiale
Dimanche

Sherbrooke 8, St-Hya'the 2 
Lévis 7, St-Laurent 4 

Victo’ville 4, Thetford 1

Les meneurs
b a pts

Mats Naslund. .. 27 26 53 
Pierre Mondou.. 14 31 
Mario Tremblay 18 23 
Chris Chelios... 4 30
Bobby Smith.... 10 19
L. Robinson.....  6 23
G.Carbonneau.. 12 16
Torn Kurvers....  8 18
Chris Nilan....... 11 10
Mark Hunter..... 13 7
Ryan Walter..... 13 6
Ron Flockhart ... 6 13
Mike McPhee. . 5 13
Petr Svoboda ... 2 15
Bob Gainey .10 5
Allie Turcotte ... 3 12
Craig Ludwig.... 4 8
Lucien Deblois.. 8 3
Rick Green.......  0 10
Ken Carlson.....  1 1
Steve Penney . .. 0 1
John Newberry. 0 1
Ric Nattress.....  0 1

Gardiens
min bc M moy.

Penney....  1910 96 1 3.00
Soetaert... 960 54 0 3.37
(Troi* but* d«n* un fll*t dé**r1)

RENAULT 5 
LE CHAMEAU 
EST TOUJOURS LÀ. 
(ET C’EST POUR 
Y RESTER!)

LA RENAULT 5,
UNE HISTOIRE D’AMOUR AVEC LE QUÉBEC QUI DURE DEPUIS 8 ANS. 

L’AVEZ-VOUS OUBLIÉ? LE CHAMEAU LUI, NE VOUS A PAS OUBLIÉ.
OUI LE CHAMEAU EST DE RETOUR;

TOUJOURS AUSSI ÉCONOMIQUE, AUSSI SOBRE ET AUSSI ROBUSTE 
AVEC SES GROSSES PATTES DE TRACTION AVANT.

NON LE CHAMEAU NE SE DÉMODE PAS...
QUAND ON CROIT EN CE QU’ON EST ON NE CHANGE PAS SON STYLE!

EN FAIT, SEUL SON PRIX EST DÉMODÉ, (AVEC UN PRIX AUSSI BAS!!!)

NE MANQUEZ PAS “LE RETOUR DU CHAMEAU”!
I Mettant en vedette]

TRACTION AVANT • CARROSSERIE MONOCOQUE • SUSPENSION INDÉPENDANTE AUX 4 ROUES • 
FREINS À DISQUES À L’AVANT • PNEUS RADIAUX MICHELIN • CONSOMMATION MOYENNE:

6.4 l./IOO km — 44 mpg (Transport Canada. Guide 1984)

ACTÜËLLËMËNT a L’AFFICHE DANS TOUTES LES SALLES RENAULT!

Les concessionnaires 
AMC / Jeep/ Renault 
du grand Montréal

Ile de Montréal
A Ma Baie Autumobilc Inc. 
9790, boul. Ciouin ouest 
Pierrefonds 684-4400 
Automobile Montréal 
Dauphine Ltée 
I2,(),S0, boul. l.aurentien 
Montréal ,1,31-61,10 
Automobiles Newman Ltée 
7200, boul. Newman 
Ville LaSalle .16,1-7210 
Automobiles Ville-Marie Inc. 
299.S, rue Hochelaga 
Montréal .527-8.52.S 
Concordia Auto Ltée 
806,1, rue Lajcunesse 
•Montreal 27,1-2,17,1

Garage Eddy Doyle Inc.
2280, boul. St-jo'icph 
Ltchine 637-7.111 
Garage Spécial Service Inc.
10, Auto Pla/a 
Pointc-Glairc 694-4841 
Larcau Automobiles Inc.
1824, rue Stc-C.athennc ouest 
.Montreal 9,17-778.S 
208S, rue Ste-C athenne ouest 
Montreal 9,17-9sSI 
Le Cartier AMC/Jeep Ltée 
10,100, boul. Pie IX 
.Montréal 121-4.1.10 
Mieor Auto Inc.
12,10,3, rue Sherbrtxikeest 
Pointe-aux- Iremblts 64S-I6I i

Laval 
Auto Gibraltar ( 1981 ) Inc. 
20,12, boul. l.abelle 
C:hoinedey 687-1121

Auto Voisin Inc.
121.3, boni. de:, l.aurcntides 
Vimont 668-9222 
Houle et Frères Inc.
401, boni, des Seigneurs 
l'crrcbonne 471-4647 

Ciarage H. Fortin Ltée 
148, noul. l.abelle 
Ste-Rose 623-2491 
Laval Auto Ine.
46,30, boul. D.igenais 
l .ival Ouest 627-4711
Banlieues
Auto Montréal Sud Inc. 
2066, Chemin CJiambly 
Longueuil 670-8410 
Auto Stop A.C. Inc.
276, boul. d'Atijou 
Cih.iteauguay 692-1242 
Automobiles Sega Inc.
663, boul. C.lairevue 
St-llruno 631-11.1,1

Automobile de St-Lamben Inc. 
860, boul. T.ischere .lU 
(îrccnficld Park 676-7901 
Rendez-vous Auto Ltée 
9000, boul. I.ischcre.iu 
Bross.ird 639-7601 
Roger Bernard Automobiles Inc. 
1 l.L i .’.venue 
Ile Perrot 431-3830 
André Fortin Auto Inc.
1201 llourgognc
Cjh.imbly 447-1214

riAMCIJeep
^RENAULT



Comment.
se servir 
de la poste.

’est simple. On met un timbre de 32^ sur 
l’enveloppe et on la dépose dans une boîte 
aux lettres.”

Bien sûr... mais la poste, c’est aussi beaucoup 
plus! On n’en est plus aujourd’hui à l’époque où la 
poste n’offrait que quelques services. Elle peut 
même maintenant transmettre vos messages par 
satellite, à la vitesse de la lumière!
L’éventail des services postaux s’est élargi. Et les 
anciens services de base se sont transformés, pour 
mieux répondre aux besoins des gens d’aujourd’hui.
Nous pensons que la poste peut faire beaucoup plus 
pour vous. Voici donc un aide-mémoire, bref et 
précis, des services postaux que vous pouvez utiliser 
tous les jours ou dans les occasions spéciales.
Vous pouvez accélérer la livraison du courrier en 
mettant un affranchissement suffisant et en indi­
quant l’adresse de rexp>éditeur et les codes postaux.

Lettires
(Courrier intérieur, sauf mention contraire.)

Quand on a besoin 
du service ordinaire.

Plus vite.
Courrier de 1'^® 
Classe
Tarif; 0,32 $les 
' prerniers 30 g, 0,37 $ 

p)our les Etats-Unis et 0,64 $ 
oufremer (pour les premiers 20 g). 
Spécifications: Enveloppes préaffran­
chies en vente à votre bureau de p)oste. 
Délai de livraison: De 1 à 3 jours 
habituellement (selon la distance à 
couvrir ou le fuseau horaire),

Quand on veut la 
preuve que ça 
s’est rendu.

Poste certifiée
Tarif: 1,06 $ en sus de 
l’affranchissement 

'normal. Les ensembles Poste 
certifiée sont en vente à votre bureau 
de poste.
Caractéristiques: Un exemplaire de la 
signature du destinataire recueillie sur 
réception est automatiquement retourné 
à l’expéditeur. Un double est conservé au 
bureau de poste pour les cas d’enquête". 
Délai de livraison: Selon la classe de 
courrier utilisée. Plus rapide avec la 
Livraison exprès.

Quand on veut 
une preuve que ç’a 
été envoyé.

Courrier 
recommandé
Tarif: 1,96 $ en sus 

d’un affranchissement de 
P® Classe. 

Caractéristiques: Comprend une 
assurance d’une valeur de 100 $, qui 
peut être augmentée jusqu’à 1 000 $.
Une preuve d’expédition vous est remise 
automatiquement. La signature du 
destinataire est conservée dans nos 
dossiers durant 24 mois. Très sûr: la lettre 
est munie des papiers nécessaires, alors 
qu’elle est acheminée par la poste.
Délai de livraison: Comme pour le 
courrier de E® Classe. Plus rapide avec la 
Livraison exprès.

Quand on veut 
qu’une lettre se dé­
place rapidement. 

Vite.
Livraison exprès
Tarif: 1,06 $ en sus de 

l’affranchissement de l'’®Classe.

Caractéristiques: Livraison 7 jours par 
semaine dans les grandes villes. Peut être 
associée à la Poste certifiée et au Courrier 
recommandé.
Délai de livraison: De 1 à 2 jours 
habituellement, selon la distance et le 
fuseau horaire. Peut se faire le jour 
même, avec Telepost ou Intelpost.

Messageries Poste prioritaire 
: (livraison le lendemain)

"Tarif: Exemples de tarifs pour 
une lettre de moins de 1 kg: de 

Québec à Toronto, 7,95 $, De Van­
couver à Fredericton, 12,83 $.
Caractéristiques: L’expédition peut se faire 
de tout bureau de poste affichant le symbole 
des Messageries Poste prioritaite. Service de 
ramassage offert dans certaines villes.
Délai de livraison: Le lendemain dans la 
plupart des villes canadiennes.

Encore plus vite.
Courrier électronique
TELEPOST: Copie de votre message livrée 
le lendemain.
Tarif: 3,85 $ les 50 mots ou moins, dictés à 
un opérateur de Telepost pxour livraison au 
Canada.
Caractéristiques: Mê.me impact qu’un 
télégramme. Rapidité de la poste électroni­
que. Pas de limite à la longueur du message. 
Le message peut être :
— dicté par téléphone à un bureau de 

télégramme CNCP;
— remis à un comptoir CNCP.
Autres moyens d’accès offerts aux entre­
prises; par exemple, par le télex, par EOS, 
par la WP Mail ou par bande magnétique.
Délai de livraison: Le lendemain dans la 
plupart des grandes villes du Canada. Peut 
se faire le jour même avec la Livraison exprès.
INTELPOST: Un fac-similé (une 
photocopie de très bonne qualité) de votre 
lettre ou document peut être expédié en 
quelques minutes dans l’une des 25 villes au 
Canada, ou l’un des 22 pays, qui font partie 
du réseau.
Tarif: 4 $ la page. Egalement offert avec 
Livraison exprès. De 5 à 12 $ la page pour 
l’étranger, selon la destination (Livraison ex­
près généralement comprise).
Caractéristiques: Reproduction très fidèle 
du document original de tout format jusqu’à 
21,5 cm sur 35,5 (8V2po sur 14). Original 
retourné à l’expéditeur le jour même.
Délai de livraison: Peut se faire le jour 
même si l’expédition se fait avant 17 h et par 
Livraison exprès (et compte tenu des fuseaux 
horaires). Sinon, le lendemain. Ramassage 
au bureau de poste également offert.

Colis
(Courrier intérieur, sauf mention contraire.)

Quand on a besoin 
du ü^ervice ordinaire.

La poste aux 
colis.
Tarif: Par exemple, 

pour un colis de 2 kg: de 
'Montréal à Toronto, 1,59 $. 

DEdmonton à Halifax, 2,39 $. 
Caractéristiques: Très économique lors­
que le temps n’est pas l’objectif premier.
En option : preuve de livraison avec assu­
rance et envoi c.r. Poids maximum : 30 kg. 
Délai de livraison: De 1 à 5 jours entre 
les grands centres, mais jusqu’à 10 jours 
pour les longues distances (d’une extrémité 
du pays à l’autre) ou pour les localités 
éloignées.

Quand on veut un 
service rapide.

Colis de 1*^®
Classe
Tarif; Par exemple, 

pour un colis de 2 kg: de 
Montréal à Toronto, 2,97 $. 

D’Edmonton à Halifax, 6,10 $.
Caractéristiques: Ce service allie 
rapidité et économie. Colis expédiés par 
les moyens de transport les plus rapides. 
Preuve de livraison avec assurance, 
envoi c.r., preuve de livraison (Poste 
certifiée) et preuve d’expédition (Courrier 
recommandé), en option. Poids maxi­
mum : 30 kg.
Délai de livraison: En général, de 1 à 
3 jours entre les grands centres, mais jus­
qu’à 7 jours pour les longues distances 
(d’une extrémité du pays à l’autre) ou pour 
les localités éloignées.

Quand on veut un 
service plus rapide.

Expédition de 
colis par 
Livraison exprès
Tarif: Par exemple 
pour un colis de 2 kg : 

de Montréal à Toronto, 4,03 $. 
D’Edmonton à Halifax, 7,16 $.

Caractéristiques: Les colis de Livraison 
exprès sont expédiés par les moyens les 
plus rapides et livrés 12 heures par jour,
7 jours par semaine, dans les grands cen­
tres. (Ailleurs, le destinataire est averti par 
téléphone de passer prendre son colis.)
Preuve de livraison avec assurance, envoi 
c.r., preuve de livraison et preuve d’expé­
dition, en option. Poids maximum: 30 kg. 
Délai de livraison; Habituellement de 
1 à 2 jours entre les grands centres et 
de 3 à 4 jours pour les longues distances 
ou les localités éloignées.

, Quand on veut le 
service le plus rapide.

Messageries Poste 
prioritaire (livraison 
le lendemain)

1 Tarifs: Par exemple,
' pour un colis de 1 kg: 
de Montréal à Toronto,
7,95 $. D’Edmonton à 
Halifax, 12,03 $.

Le tanf de base varie selon la distance, de 
6,94 $ à 20,40 $ pour le 1®' kg, et de 
0,53 $ à 4,50 $ pour chaque kg additionnel. 
Caractéristiques: Les Messageries Poste 
prioritaire offrent leur service dans la 
plupart des bureaux de poste du pays.
Service de ramassage offert dans certaines 
villes. Preuve d’expédition, signature sur 
livraison et assurance, comprises dans le 
tarif. Poids maximum : 20 kg. Pour plus de 
renseignements sur les Messageries Poste 
prioritaire, contactez votre bureau de 
Messageries Poste prioritaire.

Délai de livraison; Le lendemain dans la 
plupart des villes canadiennes.

Autres services pratiques

1 Quand on veut
envoyer de l’argent.

Mandats-poste
Caractéristiques: Service offert dans tous les 
bureaux de poste. Encaissables sans frais dans tous 
les bureaux de poste et dans toutes les succursales de 
banques à charte. Montant maximum au Canada:
200 $, aussi disponible en dollars américains ou livres 
sterling. Reçu émis automatiquement. Preuve de 
réception disponible sur demande.
Tarif: 0,42 $ pour un mandat émis et encaissé au 
Canada. Jusqu’à 1,06 $ pour un mandat émis au 
Canada et encaissé à l’étranger.

Quand on veut 
expédier des valeurs.

Paquets d’argent
Caractéristiques: Transport sécuritaire des valeurs

(liquidités, titres, bijoux, etc.) au Canada et aux Etats- 
Unis. Service de la 1'® Classe. Le destinataire est 
averti de passer prendre son paquet. 11 y a une 
assurance de base de 100 ■$.
Poids maximum: Au Canada. 30 kg.
Aux Etats-Unis. 2 kg.
Tarifs: 4,24 $ jusqu’à 250 g: 6,36 $ de 250 à 500 g: 
6,36 $ pour les premiers 500 g supplémentaires; 
2,65 $ par 500 g additionnels, jusqu’à un maximum 
de 30 kg

3 Quand on veut une 
adresse postale.

Casier postal
Caractéristiques: Accès commode à son courrier en 
dehors des heures d’ouverture: par exemple, les 
week-ends dans certains secteurs. Contrat d’un an 
(crédit accordé, quand le casier ne sert plus).
Tarifs: De 6,36 $ à 79,50 $ par année, selon les 
dimensions du casier et les options de livraison.

Conservez cet aide-mémoire. Les rensei­
gnements donnés plus haut peuvent 
répondre à vos besoins de services postaux 
personnels. Vous pouvez obtenir gratuite­
ment un exemplaire de notre brochure 
«Comment se servir de la poste» en rem­
plissant et en postant le coupon ci-dessous. 
Pour tout renseignement supplémentaire 
sur les services aux entreprises ou sur 
tout autre service de la Société canadienne 
des péstes, communiquez avec votre 
maître de poste ou un représentant du 
service à la clientèle.

S.V.P. envoyez-moi un exemplairqde 
la brochure «Comment se servir de la 
poste».

Nom

Rue

Ville

Province

Code postal

Faire parvenir à:
Société canadienne des postes
Division de Montréal
C.P. 6160
Succursale A
Montréal, Québec
H3C 3A7 MTL DEV

SOCIÉTÉ CANADIENNE DES POSTES
On prend de Vavance.



Le Devoir, mardi 22 janvier 1985

La FTQ tente de provoquer un 
dialogue permanent avec les jeunes
CLÉMENT TRUDEL

Devant le « désastre social > qui 
risque de se produire à cause du 
sort fait aux jeunes, la FTQ amorce 
un rapprochement avec les 15-29 
ans. Un colloque intitulé : Des clefs 
pour l’avenir, tentera, vendredi et 
samedi, de provoquer un dialogue 
permanent entre la centrale et ces 
jeunes: diplômés,décrocheurs, as­
sistés sociaux vivant dans une so­
ciété « qu’ils n’ont p^ les moyens de 
se payer », déclarait hier le secré­
taire général de la FTQ, M. Fernand 
Daoust.

Le document qui servira de base 
aux discussions parle de plus de 
« 200,000 jeunes Québécois condam­
nés à la dépendance » et refuse, en­
tre autres, « que les écoles ne soient 
que d’immenses entrepôts pour chô­
meurs potentiels ». Le véritable défi 
est bien de « se mettre ensemble 
pour relever le défi de l’emploi».

Au nom de la Fédération des Tra­
vailleurs du Québec, M. Daoust est 
clair dans ses condamnations d’un 
système qui fait des jeunes des 
proies faciles à l’exploitation. Il sou­
haite que les jeunes seront sensibi­
lisés davantage au hen qui existe en­
tre l’amélioration de leur sort et ce­
lui de l’ensemble des travailleurs: 
« nous manquons de leur dyna­
misme et de leurs idées ». S’agit-il 
d’une initiative inspirée par l’Année 
Internationale de la Jeunesse? La

M. Pierre Noreau, responsable du dossier jeunesse à la FTQ, écoute 
les propos de M. Fernand Daoust (à droite), secrétaire général de la 
centrale syndicale.
FTQ a depuis un an environ, un pré­
posé au dossier jeunesse, M. Pierre 
Noreau, mais elle n’a pas attendu, 
rappelle le secrétaire général, que 
l’ONU décrète l’année 1985 année de 
la jeunesse pour constater que le 
sort fait aux femmes, aux jeunes et 
aux travailleurs immigrants néces­
sitait des solidarités nouvelles, dif­
férentes des solutions d’exploitation

à rabais que constituent de nom­
breux projets spéciaux que font 
mousser les gouvernements.

Le communiqué émis par la FTQ 
hier stipule que le droit au travail 
pour tous et toutes doit inclure jeu­
nes et vieux. Il n’est pas question 
d’accepter que le patronat culpabi­
lise ceux qui travaillent, dira M. 
Daoust, pas plus qu’il ne s’agit d’en­

lever du travail aux « vieux » pour 
les offrir aux plus jeunes. C’est là un 
point fort du dialogue permanent 
qu’entend susciter la FTQ avec les 
jeunes. Au colloque du 25 et du 26 
janvier, une trentaine d’organismes, 
dont le RAJ, la JOC, et ENGAJ, ont 
accepté de participer. On attend 
quelque 200 participants, dont la 
moitié seraient des jeunes de divers 
horizons. Une table ronde est pré­
vue, vendredi soir, avec la partici­
pation de M. Léon Dion et d’un dé­
fenseur des droits des retraités; le 
modérateur sera M. Daoust et deux 
jeunes fourniront le point de vue de 
ceux avec lesquels la FTQ s’iden­
tifie en principe.

La plénière de samedi ne sera pas 
saisie d’un plan d’action précis, la 
FTQ insistant pour que l’exploration 
mutuelle se poursuive; c’est dire 
que les jeunes seront appelés à dé­
tailler leurs griefs contre le mou­
vement syndical, s’ils en ont, ou à 
préciser leurs attentes. Si des pro­
positions concrètes sont formulées 
par ces jeunes, la FTQ y répondra 
favorablement si cela cadre avec 
des résolutions déjà approuvées par 
son congrès...mais devra référer à 
d’autres instances les projets qui 
sinnoveraient par rapport a ce que 
la FTQ s’est déjà tracé comme plan 
d’action. La centrale dit vouloir évi­
ter les simplifications à outrance et 
les démarches de démagogues sur 
les questions du chômage et de l’em­
ploi.

Amitié, amour et liberté 
sont les principales valeurs 
des jeunes Canadiens

TORONTO (PC) — Une étude me­
née durant deux ans auprès de mil­
liers de jeunes canadiens démontre 
que les adolescents d’aujourd’hui ne 
sont pas, contrairement aux stéréo­
types traditionnels, des rebelles et 
des irre^nsables.

Selon l'enquête, les jeunes de 1985 
sont plutôt préoccupés par l’amitié 
et la façon dont ils gagneront leur 
vie. Ainsi, 91 % d’entre eux considè­
rent l’amitié comme « très impor­
tant », tandis que 75 % disent que 
c’est une chose qu’ils apprécient 
« beaucoup ». Pour 60 % des jeunes 
interrogés, le chômage est un pro­
blème social « très sérieux ».

Le sondage a été effectué auprès 
de 3,530 jeunes âgés de 15 à 19 ans. Il 
comporte 333 questions, dont plu­
sieurs ont été élaborées par des con­
seillers en orientation, des travail­
leur sociaux oeuvrant auprès des 
jeunes et des spécialistes en éduca­
tion.

Le questionnaire a été envoyé à 
des élèves de 10e, lie et 12e année, 
dans des écoles privées et publiques, 
francophones et anglophones. Au to­
tal, 152 écoles ont répondu au son­
dage.

Pour les auteurs, le fait que les 
jeunes accordent tant d’importance 
à l’amitié démontre leur manque de 
confiance à l’égard des adultes.

Les autres valeurs importantes 
pour les jeunes sont l’amour, 86 %; la 
liberté, 85 %; de même que le suc­
cès, 78 % et une vie à l’aise, 74 %. Les 
valeurs les moins importantes sont 
le fait d’être accepté par Dieu, 43 %,

avoir l’estime de ses pairs, 39 % et 
être populaire, 21 %.

Avec l’amitié, 72 % des rendants 
disent retirer < beaucoup » de plaisfr 
de la musique, tandis que 54 % pui­
sent davantage de bonhem; aiu^ de 
leur ami(e) de coeur. Pour 56 % des 
jeunes, ce sont les rendez-vous 
amoureux en g^iéral qui donnent du 
inquant à l’existence.

Seulement 10 % des jeunes se di­
sent en faveur de relations sexuelles 
lors d’une [H«mière rencontre, tandis 
que 42 % estiment que cela est ac 
ceptable après quelques rendez 
vous. Enfin, 79 % des jeunes inter 
rogés sont pour les relations sexuel 
les avant le mariage, s’il y a de l’a 
mour.

Pour 94 % des répondants, les ado­
lescents qui le désirent devraient 
avoir accœ à de l’information sur les 
moyens de contraception, et 38 % 
timent que l’avortement devrait être 
accessible aux femmes qui ne veu­
lent pas d’autres enfants.

Pour ce qui est de leur attitude 
face à l’homosexualité, 69 % des jeu­
nes estiment que les homosexuels 
devraient avoir les mêmes droits que 
les autres citoyens, mais seulement 
25 % considèrent comme acceptable 
en certaines occasions les relations 
sexuelles entre personnes du même 
sexe.

Fumer, c’est gaspiller
Argent et santé

Un avion s’écrase 
aux États-Unis:
67 victimes

RENO, Nevada (AFP) — Un avion transpor­
tant 68 personnes s’est écrasé, puis a brûlé, hier 
matin, peu après avoir décollé de l’aéroport de 
Reno, et son pilote pourrait être l’umque survi­
vant de cet accident, ont mdiqué les autontés lo­
cales.

Selon les premières informations diaionibles, 
le pilote, très gravement brûlé, aurait mé hospi­
talisé. L’avion-charter, à destination de Minnea­
polis (Minnesota), un Lockheed Electra 188 A 
turbo-propulseurs, s’est écrasé à 4 km de l’aéro­
port, à proximité d’un quartier d’affaires et d’ha­
bitations de la banlieue de Reno, évitant de jus­
tesse un immeuble composé d’appartements.

M. Ed Pmto, porte-parole de l’Administration 
fédérale de l’aviation civile (FAA) à Washing­
ton, a dit que le pilote avait communiqué à la 
tour de contrôle que son appareil vibrait anor­
malement et qu’il voulait revenir se poser.

Deux Lockheed Electras se sont écrasés au 
cours des sept derniers mois causant la mort de 
six personnes, selon le Bureau national de sécu­
rité des transports (National Transportation Sa­
fety Board).

Voici un rappel des catastrophes aériennes les 
plus graves depuis dix ans :
■ 24 juin 1975: un Boemg de la compagme Eas­
tern Airlines, venant de la Nouvelle-Orléans, s’é­
crase près de l’aéroport Kennedy à New York. 
L’accident serait dû à un violent orage : 112 
morts.
■ 25 septembre 1978: un Boeing 727 de la Pacific 
Southwest Airhnes entre en collision, au-dessus 
de San Diego (Californie), avec un Cessna 172. 
La catastrophe fait 144 morts, les 135 occupants 
de l’avion de Ugne, les deux passagers du Cessna 
et sept personnes au soL
■ 25 mai 1979: un DC-lOde la compagme Ame­
rican Airlines s’écrase au décollage de l’aéro­
port O’Hara de Chicago (Illinois) : 273 morts.
■ 13 janvier 1982: un Boeing 737 d’Air Florida 
s’écrase dans le Potomac peu après avoir dé­
collé de l'aéroport de Washington. L’accident 
fait 78 morts dont deux sur un pont que l’avion 
avait heurté avant de s’abîmer dans le fleuve.
■ 9 juillet 1982 : un Boeing 727 de la Panam s’é­
crase, au cours d’un violent orage, peu après son 
décollage, sur Kenner, banlieue de la Nouvelle- 
Orléans, détruisant huit maisons sur son pas­
sage. Bilan : 153 morts.
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LE VOL 115, EN 8767
Avec ce nouveau vol direct du 
matin, Air Canada vous offre 
5 Prêt-à-partir tous les jours, 
en semaine.

9h15SANS ESCALE

19h10SANS ESCALE

LE SERVICE
Vol 115 de 9h15 en B767.
Avec notre service Connaisseur: 
choix du siège à la réservation, 
comptoir d'enregistrement 
distinct, manutention prioritaire 
des bagages, consommations 
gratuites à bord, menus de 
qualité.

CONS^SSEUR

L'AÉROPLAN
Un voyage aller-retour 
Montréal — Vancouver vaut 
4 574 milles/7 360 kilo­
mètres Aéroplan.
Vous bénéficiez d'un bonus 
supplémentaire de 1000 milles 
Aéroplan si vous prenez le vol 
115 de 9h15 et d'un autre 
bonus de 1000 milles si, au 
retour de Vancouver, vous 
prenez le vol 116 de 14h00. 
(Jusqu'au 28 février 1985).

LES REDUCTIONS
Vous bénéficiez d'une réduction 
de 33V3% sur l'autolocation 
Tilden et de 50% sur votre 
note d'hôtel. Jusqu'au 30 avril 
1985.
D'un seul coup de fil, réservez 
votre hôtel et votre voiture de 
location. Mentionnez le 
DRF5941.
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